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 - le résultat de l’année est de 6986 € contre 38 300 € 

l’an passé.   

 - les charges de personnel augmentent de 10 000 euros 

soit moins de 1% d’augmentation par rapport à 2015 
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Charges 
d’exploitation

Charges de personnel
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- embauche CDD à mi-temps pour Résidence Inter 

*pQpUDWLRQQHOOH����������½�
- embauche d’un mi-temps provisoire en soutien à la 

démarche de contrat de projet 

- notre dépendance aux subventions est grande avec 

plus de 93% de produits sous cette forme.  

- une hausse des subventions d’environ 100 000 euros 

liée notamment aux apports de la fondation AG2R, 

GH�OD�FRQIpUHQFH�GHV�ÀQDQFHXUV��$UV��GpSDUWHPHQW��
CNSA…)  

Edito Sommaire

La saison 2016/2017 est la dernière année de notre  contrat 
de projet  2013 -2017 porteur d’espoir, de connaissance et de 
reconnaissance mutuelle entre les habitants des Trois cités.
Un contrat qui a abouti au développement de différents 
projets structurants et solidaires tels que :
- la mise en place et le développement du chantier « Pouvoir 
d’Agir »
- le projet de mutualisation
- le projet de la résidence intergénérationnelle
- le projet de centre de santé
- l’organisation en chantiers du travail du centre
- le travail avec les parents 
- le travail avec la mairie pour la CPO (Convention 
pluriannuelle d’Objectifs) la participation du centre dans le 
congrès des centres sociaux à Lyon …

C’est une fierté 
collective et personnelle 
qui couronne le travail 
d’ensemble et le 
dynamisme dans les 
différents chantiers 
et cercles de notre 
association, résumés 
dans les pages de ce 
rapport d’activité et qui 
répondent aux objectifs 
du contrat de projet 
2013-2017
Aujourd’hui nous sommes 
déterminés à continuer 
à agir pour le bien du 
quartier, pour notre 
ville et à participer au 
changement de notre 
société. Un changement 
qui ne peut se faire 
sans les habitants, sans 
leurs idées, sans leur 
présence, sans que 
chacun n’exprime ses 

opinions pour construire un socle et des objectifs qui visent 
le bien commun et la démocratie du partage. 

Comme vous le savez fort bien, notre Centre se veut 
générateur du bien général. Il appelle chaque habitant 
à être altruiste. C’est un lieu de réflexion, d’écoute, 
d’accompagnement, dans lequel nous transmettons les idées 
des habitants et essayons de leur donner vie en développant 
le Pouvoir d’Agir des citoyens.

Une  possibilité concrète pour les personnes d’exercer un 
plus grand contrôle sur ce qui est important pour elles, pour  
leurs proches, pour les groupes auxquels elles s’identifient 
et pour leur quartier. Un pouvoir d’agir qui crée le passage 
du sentiment d’impuissance à la possibilité d’agir pour ce 
qui compte pour soi.

Ces personnes ont des ressources sur lesquelles il est 
nécessaire de s’appuyer (elles ne sont pas en « carences » 
ou à « réparer »!).
Et je partage totalement la citation de Paulo Freire :                 
« Personne n’éduque autrui, personne ne s’éduque seul, les 
hommes s’éduquent ensemble ».

Soyons altruistes, soyons solidaires, soyons constructeurs 
d’un bien commun pour nous et pour les générations futures.

Le président, Mohammed RHALAB
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Donner « le pouvoir d’agir aux habi-
tants »

Alain Claeys a commenté les enjeux des conventions.
Dans les quatre années à venir, des habitants de Poitiers 
devraient expérimenter leur pouvoir d’agir grâce à l’im-
plication des maisons de quartier. Cette volonté était 
YLVLEOH�VXU� OHV�DIÀFKHV��HQ�ERQQH�SODFH��VDPHGL�PDWLQ��
au centre d’animation des Couronneries, à l’occasion de 
la signature des conventions d’objectifs entre la Ville 
de Poitiers, la Caf et les 10 maisons de quartier. Elle a 
été par ailleurs clairement énoncée par le député maire 
Alain Claeys et à travers les initiatives en cours, en de-
venir ou abouties, exposées par des bénévoles et salariés 
de cinq maisons de quartier. Nous reviendrons dans un 
prochain article sur ces témoignages.
« Donner le pouvoir d’agir à nos concitoyens est essen-
tiel si on veut que le vivre ensemble soit une réalité. 
Mais avant qu’ils puissent agir, il faut effectuer à leur 
LQWHQWLRQ�XQ�WUDYDLO�G·LQIRUPDWLRQ�DÀQ�TX·LOV�DLHQW�WRXV�
les éléments pour se faire une opinion », observait l’élu. 
Les conseils citoyens, de quartier et comité de quartier 
seront les premiers concernés.
Les valeurs de la laïcité soulignées dans une charte 
FRQVWLWXHQW�XQ�VRFOH�WRXW�DXVVL�DIÀUPp��(OOHV�VRQW�pQRQ-
cées dans les textes signés par les trois partenaires. « 
Cette charte de la laïcité, c’est simplement pour rap-
peler tranquillement ce que sont nos valeurs et non pas 
pour stigmatiser. La laïcité est forte à condition de res-
pecter la diversité », déclarait Alain Claeys.
Pour la première fois, depuis 1984, la Caf de la Vienne a 
signé avec la Ville de Poitiers un accord-cadre incluant 
tous ses champs d’intervention : la petite enfance, l’en-
fance, la jeunesse, la parentalité, la conquête des droits 
(en luttant contre la fracture numérique), l’animation 
de la vie sociale. 11,5 millions seront attribués à la Ville 
dont 6,5 pour les maisons de quartier. La Ville engage 10 
millions par an.

M.-C. Bernard

Des cercles pour rapprocher

Le centre socioculturel crée des «cercles d’habitants» 
pour développer la participation citoyenne à ses projets.

Mohammed Rhalab, le président des CSC des Trois-Cités.
AMAR PIERRE
Au fur et à mesure de l’avancée des objectifs du contrat 
de projet 2013-2017 des centres socioculturels des Trois-
Cités, il est apparu nécessaire de créer des chantiers « 
pour que chacun puisse trouver un cadre d’investissement 
» explique Mohammed Rhalab, le président des CSC. Ces 
chantiers existent depuis près de trois ans (vieillissement 
intergénérationnel, évènements, réussite éducative, 
pourvoir d’agir et associations). A leur tête, des binômes 
administrateur/salarié. Et ça fonctionne plutôt bien. « 
Chacun a trouvé sa place et apporte son savoir-faire » se 
réjouit le président.
Il souhaite désormais aller encore plus loin dans la 
démarche en créant, indépendamment des groupes de 
travail existants, des cercles en lien avec le chantier 
concerné. Une nouvelle organisation mise sur pied à la 
fois pour maintenir la dynamique, développer toujours 
plus la participation et le pouvoir d’agir des habitants 
mais aussi préparer la relève. Il propose également 
la création d’un bureau élargi au sein du conseil 
d’administration, c’est-à-dire d’ouvrir les réunions du 
bureau à tous les administrateurs. « Il ne faut pas oublier 
que certains bénévoles sont là depuis 10 ans » explique-
t-il.
Aux Trois-Cités, les choses vont vite. Sous l’impulsion 
des bénévoles et des salariés, six cercles (cercle des 
seniors, d’animations, des parents, des enfants et 
des jeunes, des habitants et des associations) se sont 
RIÀFLHOOHPHQW�FRQVWLWXpV�GqV�OH���DYULO��,OV�VRQW�FRPSRVpV�
de 20 à 30 personnes prêtes à contribuer à un travail 
permanent d’évaluation, de diagnostic et d’orientation 
du CSC. D’autres cercles verront le jour. Les volontaires 
y seront évidemment les bienvenus. « Aujourd’hui les 
gens travaillent pour eux et pour les autres. Demain, 
ils développeront de nouvelles idées et de nouveaux 
projets, bien au-delà du quartier » assure Mohammed 
Rhalab. 
> Pour rejoindre les cercles: prendre contact avec les 
binômes sources via l’accueil des CSC, tél. 05.49.01.29.97.

La Nouvelle République : Les infos de la commune 
Poitiers
18/03/2016
Alain Claeys a commenté les enjeux des 
conventions.

La Nouvelle République : Les infos de la commune 
Poitiers
29/04/2017
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Mai 2016

3 L’aquarium de La Rochelle

11 Repas de quartier

12, 13 et 14 Spectacle Théâtre d’improvisation 
ADIV

13 Groupe de parole « familles monoparentales »

22 Randonnée

22 Tournoi d’Echecs

24 Assemblée générale

Ce rapport d’activité 2016/2017 est un peu particulier. En effet, l’essentiel 
du document, la partie qui fait le bilan des «Chantiers» de l’association, porte 
non pas sur la simple année 2016/2017, mais sur l’ensemble de la période 
2013/2017, c’est-à-dire la période du contrat de projet actuel. 
Nous vous rappelons que le contrat de projet est le document qui lie 
contractuellement notre association à la Caisse d’Allocations Familiales de la 
Vienne. C’est sur la base de ce document que la CAF délivre l’agrément Centre 
Socio-Culturel (ou non).  Ce document est à renouveler tous les 4 ans.
3RXU�DXWDQW�OHV�GRQQpHV�VWDWLVWLTXHV�TXL�ÀJXUHQW�GDQV�OH�UDSSRUW�PRUDO�SRUWHQW�
sur l’année 2015/2016 (arrêtées au 31/8/2016) pour ce qui concerne l’état des 
adhérents, sur l’année civile 2016 pour ce qui concerne l’emploi. Les données 
EXGJpWDLUHV�ÀJXUDQW�GDQV�FH�GRFXPHQW�SRUWHQW�pJDOHPHQW�VXU�O·DQQpH�������

L’année 2016/2017 a néanmoins été une année riche et pleine de projets, 
d’actions et d’activité.

2016-2017

Le centre de Santé

Le Centre de Santé se développe et 
vit sa vie.... tout en devenant un 
nouveau partenaire...

Nous vous le rappelions à la dernière assemblée 
générale, le centre de santé a ouvert ses portes en 
décembre 2015. Tout au long de l’année 2016 et 
encore un peu en ce début d’année 2017, nous avons 
accompagné, administrativement notamment, l’équipe 
associative du centre de santé : soutien à la réalisation 
GHV� GHPDQGHV� GH� ÀQDQFHPHQW�� GpEXW� G·RUJDQLVDWLRQ�
DGPLQLVWUDWLYH��VRXWLHQ�VXU�OHV�ÀQDQFHV��HWF��HWF����3HWLW�
à petit, l’activité du centre de santé augmentant en 
parallèle d’un soutien plus dynamique de l’ARS Nouvelle 
Aquitaine, le centre de santé s’autonomise de plus en 
plus. Il est actuellement en cours de recrutement d’un 
poste de soutien administratif et ainsi s’achèvera la 1ère 
période de cette coopération au long cours : la naissance 
du centre de santé. 
0DLV�� LQ� ÀQH�� FHOD� ODLVVH� SODFH� DX� GpPDUUDJH� GH� OD�
2ème période d’une nouvelle coopération, entre deux 
associations du territoire, autour de la prévention 
santé. Ainsi, le Centre de Santé et notre association, en 
partenariat avec l’atelier santé ville du CCAS de Poitiers, 
ont préparé depuis la rentrée puis lancé à partir de 
début 2017 une importante action de prévention autour 
de la santé et de l’alimentation. Une cinquantaine de 
personnes ont été mobilisées, de toutes générations et 
de toutes cultures autour d’un repas convivial. Ce repas 
HVW� VXLYL� G·XQH� GHPL�GRX]DLQH� GH� VpDQFHV� GH� UpÁH[LRQ�
sur l’impact de l’alimentation sur la santé.
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Pour une meilleure visibilité des 
Séniors : une Semaine Bleue 2016 
ébouriffante !

3RXU� UHSUHQGUH� OH� VORJDQ�GX�VLWH�RIÀFLHO�GH� OD� VHPDLQH�
bleue, la semaine bleue c’est 365 jours pour agir et 7 
jours pour le dire. 
Pour mémoire, la semaine bleue c’est cette semaine de 
début octobre consacrée aux séniors et aux retraités. 
Dans notre association, nous organisions déjà depuis 
quelques années, l’un ou l’autre évènement autour de 
la semaine bleue. Mais depuis 2 ans, nous avons changé 
d’envergure, et cette semaine est en train de devenir un 
des gros évènements de notre association, au même titre 
que la Fête du Quartier, le Carnaval ou autre Festival 
Ecoutez Voir. 
La semaine bleue 2016 s’est déroulée du vendredi 30 
septembre au samedi  9 octobre 2016. Le thème national 
de cette année était : « A tout âge, faire société » 30 
séniors ont été mobilisés pour préparer cette semaine, 
qui devait tenir compte  des besoins que ces derniers 
avaient exprimés : 
- mieux prendre en compte leurs limites physiques, 
sociales (manque de contacts ou de reconnaissance) et 
matérielles, 
- Entendre leur besoin de joie, de légèreté et de prise de 
parole, d’utilité, de participation à tout ce qui peut leur 
donner un but quotidien et davantage de contacts ou des 
contacts de meilleure qualité.
- Ne pas oublier ceux qui sont plus isolés

Plusieurs partenaires ont contribué à cette semaine : 
l’association de gestion du Centre de Santé, l’Espoir, 
l’association Cord’âges et le CIFSP Poitiers,  le foyer 
logement Marie Louise Troubat, l’association géorgienne 
Iveria, la Toupie Volante (association de jeux), la 
sophrologue Françoise Seemann, le groupement 
d’employeurs Sport Animation Santé 86, l’association 
russe Kalinka.  
��S{OHV�G·DQLPDWLRQ�RQW�pWp�GpÀQLV���%LHQ�rWUH�HW�&RUSV��
Jeux, Savoirs et solidarité, Fête, Restauration.
Ainsi en une grosse semaine ont eu lieu 18 actions et 
évènements allant des soirées débat avec projection (3 
au total et notamment le documentaire Demain !) à de 
nombreux ateliers conviviaux, des ateliers de maintien 
en forme (randonnée) et même une séance de Yoga 
du Rire... fou rire garanti. Ainsi plus de 200 personnes 
différentes ont participé à cette semaine, permettant 
de nombreux liens intergénérationnels, de diminuer, 
pour un temps au moins, le sentiment d’isolement et de 
solitude des uns ou des autres. 

Gym adaptée pour la 
Semaine Bleue

Juin 2016

4 Fête de quartier

5 Randonnée

19 Randonnée

6 Inscriptions accueils de loisirs pour les vacances d’été 
- secteur enfant

du 7 au 17 La quinzaine du theâtre

8 Repas de quartier

17 Groupe de parole « familles monoparentales »

21 Relaxation pour tous (méthode du Dr Vittoz) 2 €

29 Inscriptions pour les vacances d’été-secteur jeune

Juillet 2016

3 Randonnée

8 Concert-Saaba

10 Sortie à Beauval

12 Concert-The Rockabz

13 Repas de quartier

17 Randonnée

27 Inscription pour le secteur jeunes

Août 2016

7 Randonnée

23 Cinéma-Ceux qui dansent sur la 
tête

26 Spectacle-Les traine Savates

28 Sortie à Royan

Septembre 2016

5 Guichet unique

7 Pique nique des marcheurs

11 Journée des associations

14 Repas de quartier

23 Groupe de parole « familles 
monoparentales »

23 ADIV - théatre d’improvisation

Accueil d’un séminaire, vidéos, recherche 
autour de la pauvreté : le projet  
Développement du Pouvoir d’Agir des 

Habitants se poursuit...

Du 23 au 26 juin 2016, nous avons accueilli à Poitiers le 5ème séminaire de 
l’expérimentation du Croisement d’Expériences autour du Développement 
du Pouvoir d’Agir des Habitants. Nous avons accueilli les 5 sites qui 
participaient, outre le nôtre, à ce croisement : la Ville de Saint Denis 
(93), le collectif de Fil en Réseau (du plateau de Millevaches), l’Alliance 
Citoyenne de Grenoble, l’association APPUI et le collectif d’habitants 
de Poissy, le Centre Social Mosaïque et l’équipe ATD Quart Monde (Agir 
Tous pour la Dignité) du quartier de Fives à Lille. Etaient également 
présents les membres du collectif Pouvoir d’Agir, des salariés et des 
administrateurs de notre association ainsi que quelques partenaires 
locaux .
En tout, 61 personnes ont participé à ce séminaire. Le jeudi soir a 
été consacré à une soirée de présentation du quartier des 3 Cités par 
différents intervenants. Le vendredi, réservé aux seuls représentants des 
sites, a été entièrement consacré au croisement proprement dit, c’est-
j�GLUH�j�pFKDQJHU�VXU�OHV�REVWDFOHV�HW�GLIÀFXOWpV�UHQFRQWUpV�SDU�FKDFXQ�
des sites et à chercher ensemble des pistes de solutions. 
Le samedi était ouvert à nos partenaires et aux habitants du quartier. Il 
a permis de nombreux échanges sur les pratiques des uns et des autres.  
Un dernier séminaire a eu lieu en décembre 2016 à Saint Denis. Il 
PDUTXDLW� DLQVL� OD�ÀQ�GHV� �� DQQpHV�G·H[SpULPHQWDWLRQ��1RXV� DWWHQGRQV�
actuellement les documents de synthèse et les éventuelles vidéos qui 
sont en cours de réalisation par le collectif «Pouvoir d’Agir» comme 
traces de cette période de croisement de 3 ans. 
Par ailleurs, 4 groupes ont continué de fonctionner tout au long de 
l’année 2016/2017 : il s’agit des groupes Bus (qui travaillent sur certaines 
GLIÀFXOWpV� OLpHV� DX[� WUDQVSRUWV� HQ� FRPPXQ� VXU� OHV� �� &LWpV��� OH� JURXSH�
Emploi (qui travaille sur la problématique d’accéder aux employeurs 
quand on est en recherche d’emploi), le groupe Voisinage (qui travaille 
sur la question du bruit et des relations de voisinage), le groupe Réussite 
Educative.
&H�GHUQLHU�JURXSH�D�ÀQDOLVp�DX�FRXUV�GH�O·DQQpH�XQH�YLGpR�VXU�OD�TXHVWLRQ�
GX�©-XJHPHQWª��F·HVW�GLIÀFLOH�GH�UHQWUHU�HQ�GLDORJXH�DYHF�OHV�LQVWLWXWLRQV�
et les associations telles que écoles, centre socio-culturel pour parler des 
pYHQWXHOOHV�GLIÀFXOWpV�GH�QRV�HQIDQWV�TXDQG�RQ�VH�VHQW�VRL�PrPH�MXJp�
par le regard des représentants de ces institutions et associations). Cette 
vidéo n’a pas pour objectif d’être diffusée au grand public : il s’agit d’un 
support à une discussion entre les parents, qui ont porté cette vidéo, et 
les institutions. Cela demande donc un temps d’animation, et toujours 
en présence des parents. La vidéo a été testée auprès d’animateurs du 
Centre. Elle va être très prochainement présentée aux associations de 
parents d’élèves, aux écoles du quartier, à l’IRTS (Institut Régional du 
Travail Social) et à d’autres partenaires qui en feront la demande. 
Toujours dans le cadre de ce projet, plusieurs perspectives se dessinent. 
Nous nous sommes engagés avec l’équipe du Croisement des Savoirs 
d’ATD Quart Monde dans un projet de recherche internationale qui 
s’intitule «La Pauvreté sous toute ses formes : déterminer les dimensions 
de la pauvreté et leur mesure».  Cette recherche est co-portée par ATD 
Quart Monde et l’Université d’Oxford. Elle nous permettra également 
d’accueillir des séances de croisement locaux. 
Nous entamons également une démarche de coopération avec un 
programme de recherche de l’Université de Poitiers et l’équipe travaille 
actuellement à la constitution de plusieurs nouveaux groupes, avec 
des adolescents et des jeunes adultes (en collaboration avec le secteur 
jeune) et avec les habitants de la rue Jean de La Fontaine. 
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Vivre ensemble au sein de la 
Résidence intergénérationnelle : 
du nouveau règlement intérieur à 

l’élection sans candidat

Le 9 avril 2015 ouvrait la salle conviviale au sein de 
la résidence intergénérationnelle rue René Amand. 
Ouverte 5 fois par semaine, elle reposait largement sur 
les épaules d’une des habitantes de l’immeuble, Marie-
Josée Nunès.
Grâce au soutien de la fondation AG2R, nous avons pu 
recruter en juin 2016 une animatrice à mi-temps pour 
l’ensemble du projet, Flora Guignard. 
Depuis l’automne 2016, avec le soutien des 
administrateurs de l’association, nous avons travaillé 
avec les habitants de l’immeuble et quelques-uns des 
alentours à élaborer un règlement intérieur du projet. 

Après 6 séances de travail, ce règlement a été validé 
tant par le groupe concepteur que par le bureau de 
l’association en mars 2017. Ce règlement prévoit 
notamment l’élection d’un groupe de pilotage du projet, 
composé de 12 habitants. 

C’est ainsi que le 7 avril 2017 nous avons expérimenté 
un processus d’élections sans candidats : à partir d’une 
série de critères que nous avions élaborés ensemble, 
51 habitants et/ou représentants des 3 associations 
partenaires du projet ont voté pour des personnes qu’ils 
estimaient être les mieux à même de participer à ce 
groupe de pilotage. 
13 personnes ont été élues (les 2 dernières étant ex-
aequo, on a gardé les 2…). Depuis, se met  en place 
le fonctionnement de ce groupe, accompagné par les 
animateurs du Centre : répartition des différents rôles : 
planning organisation des activités et de nouvelles 
actions.

Par ailleurs, tout au long de l’année ont eu lieu de 
QRPEUHXVHV� DFWLRQV� FROOHFWLYHV� �� UHSDV� GH� ÀQ� G·DQQpH�
�WUqV� DSSUpFLpV� SDU� FHX[� TXL� SDVVHQW� OHV� IrWHV� GH� ÀQ�
d’année seuls), atelier théâtre, début d’un projet jardin 
pied d’immeuble…

L’année qui vient sera consacrée à retourner vers les 
habitants de l’immeuble que nous ne connaissons pas, 
j�DIÀQHU�OH�IRQFWLRQQHPHQW�GX�JURXSH�GH�SLORWDJH�HW�j�
UpÁpFKLU�VXU�XQ�SURMHW�SOXV�JOREDO�GH�PpGLDWLRQ�DXWRXU�
GHV�TXHVWLRQV�GH�FRQÁLWV�GH�YRLVLQDJH��

La salle de la résidence 
intergénérationnelle

Octobre 2016

3 Reprise de l’atelier Théâtre

Du 30 au 8 Semaine Bleue
animations dans le cadre de la semaine nationale des 
retraités et personnes âgées « Faire société »

3 Inscriptions accueils de loisirs pour
les vacances de la Tousaint - secteur enfant

9 Randonnée

12 Repas de quartier

12 Reunion de rentrée accordéon diatonique

16 Randonnée

19 Inscriptions pour les vacances de la Tousaint - 
secteur jeune

21 Groupe de parole « familles monoparentales »

22 Spectacle Match d’improvisation ADIV

Novembre 2016

6 Randonnée

9 Repas de quartier

9 Spectacle-enfant Hulu-Hulu au pays des mots à 
plumes par la Compagnie L2

18 Groupe de parole « familles monoparentales »

20 Randonnée

du 25 au 9 décembre Festival «Ecoutez Voir»

Décembre 2016

du 25 novembre au 9 Festival «Ecoutez Voir»

2 Groupe de parole « familles monoparentales »

5 Inscription pour les mercredis (de Janvier à Avril 
2017) et vacances de Noël du secteur enfant

7 Repas de quartier en musique
14h - Concert «So in love», entre jazzy et chansons 
françaises

7 Concert quatuor de saxophone et Jeune Orchestre 
symphonique du Conservatoire
Dans le cadre du Festival «Ecoutez Voir»

9 Concerts de clôture
Dans le cadre du Festival «Ecoutez Voir»

14 Inscription pour les vacances de Noël du secteur 
jeune

Janvier 2017

2 Fermeture du centre socio-culturel

5 Sortie - Théatre - Le Cid au TAP

11 Repas de quartier

19 Sortie - Humour - [Plaire] Abécédaire de la 
séduction au TAP

19 Atelier «Prévention des escroqueries des 
personnes âgées»

20 Groupe de parole «familles monoparentales»

20 et 21 Spectacle Théâtre d’improvisation ADIV

27 Bistrot d’hiver - Musique

Des petits bistrots pour tous les goûts

Depuis la rentrée 2016/2017, l’équipe chantier a 
développé une nouvelle idée : après les « bistrots d’été », 
elle propose 3 bistrots de saison, c’est-à-dire des temps 
conviviaux qui visent à proposer de petits évènements 
culturels dans nos locaux de la place de France, un par 
saison. Ainsi ont eu lieu cette année : 
- Bistrot de rentrée, en septembre avec le théâtre 
d’improvisation de l’ADIV,
- Bistrot d’hiver avec le collectif Double Mix (ou comment 
être sensibilisé au gaspillage alimentaire en musique) :
fabrication d’une grande soupe collective avec des 
légumes récupérés. Un grand moment.

Est également programmé un  Bistrot de printemps avec 
l’Orchestre Poitou-Charentes et l’association Kalinka.

Ces rendez-vous sont ouverts à tous et offrent des 
animations et des spectacles gratuits sous forme de 
propositions artistiques légères.

Ces soirées maintiennent le lien avec le public tout 
au long de l’année et créent une cohérence entre les 
différents événements ponctuels. Elles sont aussi 
l’occasion d’organiser plus d’ateliers cuisine, renforçant 
ainsi la convivialité au CSC.

Bistrot#soupe
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Grande réunion pour 
KtÄUPY�SLZ�UV\]LH\_�
objetifs du 1er�(]YPS�����

de l’organisation de l’association : comment associer 
plus de monde au fonctionnement de l’association, 
comment assurer le renouvellement générationnel des 
administrateurs, comment former les futurs membres 
du CA, comment à la fois informer tout le monde sans 
freiner le mouvement général ? 

&HWWH�UpÁH[LRQ�Q·HVW�SDV�DFKHYpH�DFWXHOOHPHQW��HW�HOOH�
VH� SRXUVXLYUD� SUREDEOHPHQW� MXVTX·j� OD� ÀQ� GH� O·DQQpH�
2017, mais elle a déjà donné naissance à une première 
expérimentation d’une nouvelle organisation : les 
Cercles.

Mouvement n°3 : 
La ronde des Cercles
Tout le monde se souvient qu’en Avril 2013, nous 
avions réuni plus de 120 personnes pour travailler sur 
notre contrat de projet. Au-delà de la satisfaction 
G·DYRLU� YpULÀp�QRWUH�FDSDFLWp�j�PRELOLVHU� OHV�KDELWDQWV�
des 3 cités pour travailler sur l’avenir du quartier, une 
GLIÀFXOWp�QRXV�HVW�DSSDUXH���QRWUH�RUJDQLVDWLRQ�Q·pWDLW�
pas faite pour « garder » les personnes dans la durée : 
pas d’espace de débat grand format, pas de processus 
(en dehors du contrat de projet) pour transformer la 
parole en évolution de l’action et/ou des pratiques. 

En nous inspirant du modèle des « collèges » de 
l’association des Colibris, nous avons imaginé, à 
l’occasion de la préparation du Contrat de Projet 2018-
2021 un fonctionnement sous forme de cercles : cercles 
d’habitants, cercles d’associations, cercles de salariés… 
Ainsi chaque chantier a été doté d’un ou de plusieurs 
cercles : cercle des séniors, cercle des parents, cercle 
des adolescents, cercle des participants au projet DPAH 
(Développement de Pouvoir d’Agir des Habitants, cercle 
des associations, cercle mixte habitants/associations 
autour des évènements et également cercle des salariés.

3RXU� FHV� FHUFOHV�� QRXV� DYRQV� À[p� GHV� REMHFWLIV� DVVH]�
généraux pour le moment :
- élargir le nombre et la diversité des participants au 
«suivi» du centre ;
- mettre encore plus en pratique ce que nous pronons 
c’est  à dire la participation y compris au fonctionnement 
du centre ;
- les réunir pour le bilan mais aussi pour toute la durée 
du futur contrat de projet.

1RXV�DYRQV�DXVVL�UpÁpFKL�j�OHXU�FRPSRVLWLRQ�JOREDOH�HW�
SDUWLFXOLqUH���XQ�QRPEUH�VXIÀVDQW�SRXU�UpÁpFKLU�HQVHPEOH�
(entre 8 et 20) ;  des participants «divers» en fonction 
des chantiers (par exemple si on parle des jeunes : 
quelques jeunes collégiens, mais aussi quelques lycéens, 
voire quelques sortis du système scolaire...) ; repérer 
GHV�SDUWLFLSDQWV�©PRWLYpVª�SRXU� UpÁpFKLU�j� O·DFWLRQ�GX�
centre sur les 3 Cités (bilan, mais aussi orientations... ) ; 
une attention à ne pas prendre que des habitués ou des 
«compétents»  ultra formés.

Au sein de ces groupes nous continuons le travail sous 
forme de groupes de pairs.

Cercles, contrat de projet, CPO, 
2018-2021…. Retour vers le futur

L’année 2016/2017 a été marquée tout à la fois par le 
renouvellement de notre convention avec la Ville de 
Poitiers (la CPO : convention pluriannuelle d’objectifs) 
et le lancement du travail sur le contrat de projet. 

Mouvement n°1 : 
Le renouvellement de la convention pluriannuelle 
(2017/2020) avec la ville de Poitiers
Tout au long de l’année 2016, nous avons participé 
au travail proposé par la ville de Poitiers sur le 
renouvellement des conventions pluri-annuelles qui lient 
la ville et les maisons de quartier. Le travail a été mené 
sur 2 fronts : en collectif des maisons de quartier d’un 
côté, avec la ville de Poitiers de l’autre. 
Au sein du collectif un important travail de rédaction 
d’un « socle commun » a été réalisé produisant un 
consensus assez large au sein des maisons de quartier 
pour mettre en avant quelques principes fondamentaux 
de nos missions : forme associative des maisons de 
quartier, développement de la participation et du 
pouvoir d’agir des habitants, etc, etc…
Dans son ensemble l’essentiel de cette base a été reprise 
par la ville de Poitiers, complétée par une charte de la 
laïcité.  
Sans que cela soit complétement un objectif de notre 
part, nous avons pu partager au cours de ce travail au 
long court notre début d’expérience autour du pouvoir 
d’agir. Ce travail, méthodique et rigoureux, associé à 
XQH�UpÁH[LRQ�HW�XQH�SULVH�GH�GLVWDQFH�SHUPDQHQWH�DYHF�
nos propres pratiques a également marqué les élus et le 
Maire de Poitiers qui a souhaité en faire un élément clef 
de la signature de ces nouvelles conventions. Cela a été 
marqué notamment par une campagne de communication 
municipale autour du pouvoir d’agir des habitants et au 
FRXUV�GH�OD�FpUpPRQLH�RIÀFLHOOH�GH�VLJQDWXUH�OH����PDUV�
dernier. 

Mouvement n°2 : 
La question de l’organisation de l’association 
Au moment du démarrage de l’actuel contrat de projet 
(2013-2017), nous avions mis en place un fonctionnement 
en équipe chantier, c’est-à-dire des toutes petites 
équipes de salariés et d’administrateurs chargés de 
porter un pan entier de l’activité du CSC et notamment 
sur les aspects du sens, de la cohérence, de la stratégie 
à mener pour arriver à réaliser les objectifs du contrat 
de projet. 
Après les tâtonnements du démarrage, ces équipes ont 
montré plutôt une grande pertinence de fonctionnement 
avec une réelle appropriation par les équipes des enjeux 
de ces grands chantiers, des partenariats liés, développé 
XQH�UpHOOH�UpÁH[LRQ�VWUDWpJLTXH�HWF��HWF«�

/D� QpFHVVLWp� GH� UpÁpFKLU� j� QRXYHDX� VXU� OH� FRQWUDW� GH�
projet, le fonctionnement en équipe chantier ont 
poussé les administrateurs à organiser deux rencontres 
VSpFLÀTXHV� GX� &RQVHLO� G·$GPLQLVWUDWLRQ� �PDUV� HW�
octobre 2016) pour ouvrir la question de l’évolution 

Ainsi ces cercles se sont tous réunis une première fois 
entre février et mars 2017. Au total ce sont 150 personnes 
différentes qui ont été réunies pour faire le bilan de 
l’actuel contrat de projet. Ce sont les productions de ce 
cercle qui composent le cœur de ce rapport d’activité 
(la partie qualitative de chacun des chantiers). 

4ème mouvement : 
Le 1er avril 2017 (et ce n’est pas un poisson)
Le 1er avril nous avons réuni près de 130 personnes pour 
j�QRXYHDX�UpÁpFKLU�VXU�QRV�RULHQWDWLRQV������������8QH�
dizaine de propositions sont issues de ce travail. Ce sont 
celles que nous allons vous présenter lors de l’assemblée 
générale du 18 mai 2017. 

Février 2017

6 Inscriptions pour les vacances de février
du secteur enfant

7 Sortie guide sénior-Musée

8 Repas de quartier

11 Groupe de parole « familles monoparentales »

14 Communication Bienveillante

15 Inscriptions pour les vacances de février du secteur 
jeune

18 Spectacle Théâtre d’improvisation ADIV

Du 20 au 2 mars Chantier «Préparons le Carnaval»

Mars 2017

5 Randonnée - Buxerolles

8 Carnaval

8 Repas de quartier

10 Groupe de parole «familles monoparentales»

17Carnaval des 3 Cités

18 Sortie - Humour - Claudette et les femmes à Cap 
Sud

19 Randonnée - Valdivienne

23 Bistrot de Printemps - Concert Quintette à vent 
-Pierre et le Loup - par l’orchestre Poitou-Charentes

Du 23 au 13 Exposition du club photo «l’eau dans 
tous ses états»
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Bel article du monde

Faire connaître et reconnaître notre 
travail

Nous avons poursuivi notre travail de diffusion et 
d’explication de notre travail en de multiples reprises et 
à de multiples endroits en France. 
Ainsi, 4 publications ont évoqué les actions et projets 
que nous menons actuellement.
2 des 3 premiers livres de la toute nouvelle collection 
Pouvoir d’Agir aux éditions de l’Atelier évoquent pour 
l’un le travail que nous avons fait autour de la réussite 
éducative et le second le soutien que nous avons apporté 
au groupe qui a porté le projet de Centre de Santé.
En termes de publications, universitaire, ce même travail 
autour de la résidence intergénérationnelle, mais abordé 
de manière plus globale a fait l’objet d’une monographie 
par l’universitaire Anne Labbit dans un rapport pour la 
Fondation de France intitulé : l’Habitat Participatif 
IDFH�DX�GpÀ�GH�OD�PL[LWp�VRFLDOH��$QQH�/DELW��PDLWUHVVH�
de conférence en sociologie, université d’Orléans) et 
Sabrina Bresson (maitre-assistante en sociologie à l’Ecole 
Nationale Supérieure d’Architecture).  Ce rapport est 
disponible sur le site de l’Union Sociale pour l’Habitat. 

&LWRQV�pJDOHPHQW�QRWUH�JUDQGH�ÀHUWp�G·DYRLU�HX�XQ�DUWLFOH��
grâce à notre partenariat avec ATD Quart Monde dans 
le journal le Monde. (Tapez vidéo, parents, le monde, 
poitiers dans n’importe quel moteur de recherche et 
vous le trouverez…). 

Avril 2017

2 Randonnée

3 Inscriptions pour les vacances de Pâques et les 
mercredis du secteur enfant

7 Groupe de parole « familles monoparentales »

12 Inscriptions - Vacances de Pâques du secteur jeune

13 Réunion sorties - Venez proposer vos idées et nous 
choisirons ensemble !

15 Spectacle Théâtre d’improvisation ADIV

16 Randonnée

19 Repas de quartier avec les accueils de loisirs

Mai 2017

5 Groupe de parole « familles monoparentales »

7 Randonnée - Jouhet (journée)

10 Repas de quartier

12 Théatre - L’Avare

18 Assemblée générale

20 Sortie - Zoo de La Flèche

20 Spectacle Théâtre d’improvisation ADIV

21 Randonnée - La Villedieu du Clain

23 Paris : Mozart, Gershwin, Offenbach
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Le rapport moral porte sur les fonctions « régaliennes » de 
l’association et son fonctionnement. Il traite des sujets de 
l’adhésion, du fonctionnement associatif, du partenariat et 
des évolutions de l’équipe.

Nombre d’adhésions 
familiales

Fonctionnement             

de l’association
D’assemblée générale à assemblée générale

Adhérents et membres
Année scolaire 2015/2016

Les chiffres des adhésions sont donnés pour l’année 
scolaire 2015/2016, seule année complète dont nous 
disposons à la date de l’assemblée générale.

Rapport moral

Dans le cadre de la vie associative, l’année 2016/2017 
a été fortement consacrée au travail sur la CPO et le 
lancement du contrat de projet. Les équipes chantier, 
les cercles ont fortement mobilisé les administrateurs. 
Nous avons également travaillé, comme d’habitude à 
l’organisation permanente de l’équipe salariés du CSC. 
Notons également que 4 bureaux ont été transformés 

en « bureaux élargis » auxquels ont été associés 
O·pTXLSH�GH�PDvWULVH�G·±XYUH�VDODULpH�DÀQ�GH�SLORWHU�DX�
mieux la mise en œuvre du nouveau contrat de projet. 
Un bureau élargi « simple » (sans les salariés) a 
également été consacré à une lecture approfondie du 
texte de la CPO et à sa validation. 

2014
2015

2015
2016

336 420

Qui représentent X 
individus

Adhésions 
individuelles

2014
2015

2015
2016

306 255

Adhésions 
associatives

2014
2015

2015
2016

39 41

2014
2015

2015
2016

1248 1414

Nombre 
de bureaux

Nombre 
de CA

Nbre de membres 
élus du CA

2014
2015

2015
2016

21 21

Nb 
d’associations 
représentées

2014
2015

2015
2016

6 6

2014
2015

2015
2016

7 7

2014
2015

2015
2016

18 14
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Le personnel  

Indicateur de « précarité » :
(volume horaire payé/nombre de salariés différents/1820) 
: il donne de manière théorique, une moyenne de volume 
d’emploi par  salarié différent, exprimé en ETP.
2013 : 0,30 ETP par salarié différent
2014 : 0,49 ETP par salarié différent
2015 : 0,54 ETP par salarié différent
2016 : 0,52 ETP par salarié différent

Les représentations de 
l’Association

Notre association occupe des 
responsabilités dans les organisations 
suivantes :
- à la fédération des Centres Sociaux de la Vienne nous 
occupons actuellement 4 postes au sein du Conseil 
d’Administration fédéral ; nous occupons depuis peu 
la fonction de secrétaire du bureau de la FCSV ; nous 
représentons également la fédération de la Vienne au 
sein du conseil d’administration de l’Union Régionale des 
Centres Sociaux Poitou-Charentes
- au groupement d’employeurs des associations (GESC) 
nous sommes représentés à la fois par un salarié et 
deux administrateurs et nous assumons les fonctions de 
secrétaire et de vice-président ;
- au conseil d’administration de l’épicerie sociale 
Pom’Cassis depuis la constitution de cette association et 
dans la commission d’attribution ;
- au conseil d’administration du Collège Ronsard ;
- au conseil d’administration de l’association l’Espoir ;
- au conseil d’administration de l’association de gestion 
du Centre de Santé des 3 Cités.

En tant qu’association, maison de quartier, 
porteur de projets, ou encore en raison 
de notre implantation, nous sommes 
également associés à un certain nombre 
d’instances :
Au niveau des 3 Cités, nous sommes présents :
- dans le groupe de pilotage du programme de réussite 
éducative et dans les équipes pluridisciplinaires de 
soutien ;
- au sein des acteurs locaux des 3 Cités (tous les mois) ;
- nous co-animons avec la ville de Poitiers la Commission 
Educative de Territoire (CET) des 3 Cités (environ 3 fois 
par an)
- nous co-animons avec le Conservatoire le comité de 
pilotage du festival Ecoutez Voir ;
- nous co-animons avec le Comité de Quartier et 
l’association Pourquoi pas la Ruche le comité de pilotage 
de préparation de la fête de quartier.
Au niveau communal nous sommes présents :
- au sein du collectif des Maisons de Quartier de Poitiers 
; ce collectif a fait un travail très important cette année 
d’élaboration collective de propositions pour la rédaction 
des futures conventions pluriannuelles d’objectifs que 
nous venons de signer avec la ville de Poitiers.

Au niveau régional, nous participons :
- à la commission stratégique « vieillissement et 
intergénérationnel » de l’URECSO (Union Régionale 
des Centres Sociaux) et au comité de pilotage de 
l’expérimentation autour du Bien Vieillir en Poitou 
Charentes avec la CARSAT ;
- au conseil d’administration de l’URECSO (en tant que 
représentant de la fédération des Centres Sociaux de la 

Vienne).

Au niveau national, nous participons :
- au groupe d’expérimentation de projets autour du 
Pouvoir d’Agir des Habitants porté par le Collectif 
Pouvoir d’Agir ;
- à l’équipe de recherche France et au comité de Conseil 
de la recherche nationale menée par ATD Quart Monde et 
l’Université d’Oxford sur les dimensions de la pauvreté.

Un certain nombre d’associations sont également 
membres de notre conseil d’administration
- l’association des Parents d’élèves de Tony Lainé ;
- l’association REDA ;
- l’association Pourquoi Pas La Ruche ;
- le Comité de Quartier ;
- l’association des Parents d’élèves de Jacques Brel ;
- l’entente sportive des 3 Cités

Notons que depuis 2/3 ans quelques-unes de ces 
associations ont mis spontanément en place un système 
de « titulaires » et de « suppléants » ce qui leur permet 
d’être régulièrement présents dans les instances du CSC. 

Au niveau du partenariat, notre association travaille 
avec :
- au niveau local : les associations l’Espoir, Pourquoi-
Pas la Ruche, le Comité de quartier, l’association des 
Guinéens de Poitiers, les Parents d’élèves Jacques Brel 
et Tony Lainé, Entente sportive ; l’équipe de prévention 
ADSEA ; les groupes scolaires Jacques Brel et Tony Lainé 
et le collège Pierre de Ronsard, le patronage Saint-
Joseph, le CEP, l’association IVERIA, l’association Hayer 
du Poitou, la députée de circonscription, la résidence 
Marie-Curie, et tous les représentants d’institutions ;
- aux niveaux communal, départemental et régional :

- EKIDOM (bailleur social), les maisons de quartiers 
et autres centres sociaux, les fédérations 
départementales et régionales des centres sociaux, 
la CARSAT, Poitiers Jeunes, le Conservatoire à 
rayonnement régional, le réseau gérontologique, 
le CCAS, la Ville de Poitiers, la CAF de la Vienne, la 
Direction Départementale de la Cohésion Sociale, 
le CROUS, l’ACSEP, le CESMD, l’AFEV, le Conseil de 
Développement Responsable,

- au niveau national : la Fédération des Centres Sociaux 
de France, l’IRDSU, la fondation AG2R, la fondation de 
France, le Collectif Pouvoir d’Agir, ainsi que les 5 autres 
sites qui sont dans l’expérimentation : ATD Quart Monde 
j�)LYHV��/LOOH���'H�ÀO�HQ�UpVHDX��SODWHDX�GH�0LOOHYDFKHV���
l’alliance citoyenne (Grenoble), la ville de Saint-Denis.

Nombre de salariés 
différents au cours 

de l’année

Heures 
travaillées

Nombre de salariés 
au 31/12 de l’année

2015 2016

53 61

2015 2016

77 054h 
(42,34 
etp)

74 321
h 

(40,84 etp)

2015 2016

79 81

Nbre de salariés mis 
à disposition par la 

mairie au 31/12 
(heures de travail 

+ ETP)

Nbre de salariés mis 
à disposition par 
le GESC au 31/12 
(heures de travail 

+ ETP)

Nbre de salariés 
associatifs au 31/12

(heures de travail 
+ ETP)

(Le surnombre de salariés 
au 31/12/2016 par rapport 
à 2015  sans que cela se 
traduise dans le nombre 
d’heures est lié à un nombre 
important de remplacements 
(4 pour formations longues, 
2 pour congés maternité, 1 
pour maladie. Quel que soit 
l’employeur de la personne 
absente, les remplacements 
sont en général gérés au 
sein du CSC).

2015 2016

24
(41 252 h, 
22,67 etp)

34
(43 082 h,
23,67 etp)

Nbre de stagiaires 
­�NYH[PÄtZ�®�Z\Y�

l’année
 (heures de travail 

+ETP)
C’est-à-dire des stages 
longs qui permettent aux 
personnes en formation de 
EpQpÀFLHU�GH�O·LQGHPQLWp�GH�
stage.

2016

4
(1 764h 

travaillées,
1,11 etp)

2015 2016

24
(27 611 h, 
15,17 etp)

23
(23 959 
heures,

13,16 etp

2015 2016

5
(8190 h, 
4,5 etp)

4
(7280 h, 
4 etp)
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L’année 2016/2017 a vu les changements 
suivants :
- le départ de Christophe Besson, coordinateur et 
responsable du secteur enfance en Avril 2017. Il a été 
remplacé sur la fonction de responsable de secteur 
enfant par Mikaël Castro-Cintas, qui était déjà présent 
au sein du Centre ;
- l’arrivée d’une animatrice à mi-temps pour le 
projet « Vivre Ensemble » Flora Guignard ; nous avons 
également proposé à Flora d’intervenir en soutien sur 
l’accompagnement du contrat de projet ;
- le départ de Simone Blutcher de son poste de chargée 
d’accueil à la place de France en Septembre 2016 ; elle 
vient d’être remplacée sur ce poste par Laurie Aubugeau;
- Au cours de l’année 2016/2017, au sein des secteurs 
enfants et jeunes, via le GESC, nous avons vu l‘arrivée 
de : Kalidou BA, Nadège BOMBARD, Amélie GIROIRE, 
Ange-Robert IRAGUHA, Audrey JUIN, Typhanie KOUAKOU, 
Marine LACLAUTRE, Florian PAILLAT et Etienne PROVOST;
- A contrario, nous avons eu les départs de Noémie 
AUGY, Mélanie AUTEXIER, Anne BEAUPUY, Raquel CASAS 
CASTRO, Maxime LEDAIN, Rosette MALEDY, Valérie 
MOINARD, Malouana BACARI.

Par ailleurs nous avons accueilli Isabelle Cramois et 
Emilie Romazzotti pour les remplacements de congés 
maternité de respectivement Emilie Bouquet et Marie 
Bouchand. 
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Le chantier réussite éducative a été 
FUpp�DÀQ�GH�YHLOOHU�j�OD�FRKpUHQFH�HQWUH�
tous les dispositifs, toutes les actions et 
activités en lien avec ce thème.

Il veille à ce que tous les parents (notamment les plus 
éloignés), tous les jeunes ainsi que tous les enfants 
aient une vraie place aussi bien dans les activités que 
GDQV�OD�UpÁH[LRQ�HW�OD�SULVH�GH�GpFLVLRQ�FRQFHUQDQW�FH�
sujet.
Il permet de renforcer les liens entre les secteurs 
enfance, jeunesse et famille en partageant la 
connaissance de ce qui s’y passe, les forces mais aussi 
OHV�GLIÀFXOWpV�UHQFRQWUpHV�DÀQ�GH�WURXYHU�HQVHPEOH�GHV�
solutions.                                       
Les membres de l’équipe chantier s’engagent aussi à 
porter une parole commune vers l’extérieur.
(QÀQ�� O·pTXLSH� FKDQWLHU� IDLW� ©� UHPRQWHU� ª� DX� &RQVHLO�
d’Administration les demandes ou remarques des équipes 
d’animation sur le terrain et leur fait « redescendre » 
les décisions importantes les concernant.

Les administrateurs
Bénédicte Sourie, Patrick Saillier et Magalie 
Thevenet 

Les salariés
Christophe Besson, Nicolas Petitjean et Alberto 
Balaguer

O 5 / Reconnaître les jeunes comme force du 
quartier : leur donner les moyens de s’exprimer et 
d’agir              

O 7 / S’associer aux parents pour favoriser la 
réussite éducative des enfants et des jeunes

Ecoles maternelles et élémentaires J. Brel et 
T. Lainé, collège Ronsard
Service éducation ville de Poitiers
Equipe de prévention
Programme de Réussite Educative

Le chantier porte :
. Les projets éducatifs des secteurs enfance et 
jeunesse
. Le projet stratégique du CSC pour la réussite 
éducative :
- « En associant leurs parents, tous les enfants 
peuvent réussir » jusqu’au printemps 2015
- Puis sa nouvelle déclinaison «1001 territoires» 
à partir de 2016
- L’élaboration du PEDT des 3 cités (2014)
. L’animation de la Commission Educative de 
Territoire des 3 cités
. le pilotage du Projet Educatif De Territoire 
pour le quartier des 3 cités

Le chantier recouvre les 
activités suivantes :
. Accueil des enfants en périscolaire et loisirs
. Accueil des jeunes (CLAS, accueil informel)
. Actions auprès des familles (groupe de parole 
monoparental, café-parents, sorties …)

Repas quizz

Il faut se connaitre pour se reconnaitre et travailler 
ensemble pour la réussite des enfants et des jeunes.

Réussite
tK\JH[P]L
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Accompagner les jeunes…

- Sur la scolarité…
. Suivi renforcé en lien avec le collège (nombreux 
échanges entre le conseiller principal du collège et 
le responsable du secteur jeune, un service civique 
intervient alternativement au collège et au centre)
. Accompagnement Scolaire Individualisé (CLAS): 
5 soirs par semaine, encadré par 7 adultes, une 
moyenne de 25 jeunes chaque soir qui viennent 
suivant leurs besoins
��6RXWLHQ�©�VSpFLÀTXH�ª�DX[��qPHV�SRXU�OD�UHFKHUFKH�
de stages, l’orientation ou la préparation au brevet 

- Sur les activités…
��6SRUWV�HQ�VDOOH��ÀWQHVV��GDQVH�LQWHUJpQpUDWLRQQHOOH��
cuisine, sorties, soirées … 
. Partenariat avec le club de foot (un service civique 
a fait le lien pendant une année)
. Des chantiers loisirs où les jeunes gagnent de 
l’argent pour leurs activités (avec ERDF, SIPEA mais 
aussi en interne pour les galettes des rois ou des 
travaux de peinture)

Mieux se connaître entre 
animateurs, parents, enfants et 
jeunes.

Lors de chaque rentrée, les animateurs des secteurs 
enfant et jeune rencontrent de manière individuelle 
entre 230 et 250 parents.
Cet entretien, d’une durée moyenne de 30 minutes, 
permet de réaliser l’inscription des enfants aux 
différents accueils du soir de façon plus sereine, mais 
aussi de mieux connaître les familles et de cerner leurs 
besoins et attentes. Ce qui en ressort :

- Des inquiétudes : pour 95 % des parents, la demande 
d’accompagnement des devoirs de leurs enfants reste 
la priorité, en particulier pour les parents d’origine 
pWUDQJqUH�RX�HW�D\DQW�GHV�GLIÀFXOWpV�DYHF�OD�OHFWXUH�
et l’écriture du français.
- Une rentrée plus sereine : ces rencontres 
LQGLYLGXHOOHV�� HQ� WRXWH� FRQÀGHQWLDOLWp�� SHUPHWWHQW�
d’anticiper les inquiétudes des parents en essayant 
de mieux les prendre en compte au cas par cas, ce qui 
participe à rendre le climat de la rentrée plus apaisé.
- Une implication des parents : Lors de ce moment 
privilégié, les équipes d’animation proposent 
également aux parents de participer, voire d’animer 
une activité, en s’appuyant sur leurs envies et leurs 
compétences et en suivant leurs disponibilités. Ainsi, 
à titre d’exemple, un groupe de 8 mamans a proposé 
un atelier cuisine tous les vendredis pour préparer le 
goûter des 120 enfants accueillis pendant 2 ans, et un 
autre groupe de 4 parents a animé durant 6 mois un 
espace devoirs à la bibliothèque du quartier. 

/D� FRQÀDQFH� HW� O·LQWHUFRQQDLVVDQFH� FUppHV� HQWUH� OHV�
parents et les animateurs du centre ont également 
permis d’organiser des temps de discussions collectives 
qui partent des préoccupations des parents comme, par 
exemple, les besoins de garde ou l’inquiétude autour des 
devoirs.

… Pour leur donner les moyens de 
s’exprimer et d’agir

- On s’exprime lors…
. Des commissions jeunes (5/an) : 80 jeunes qui 
choisissent leurs loisirs ou discutent de règles de vie 
en petits groupes, encadrés par des animateurs et qui 
restituent ensuite auprès des administrateurs
. Des débats « philos », éclairs ou autour de l’actualité 
de façon formelle ou informelle
. Du travail autour du Projet Educatif du Territoire en 
2014 : une vingtaine de jeunes s’est interrogée sur le 
thème de la réussite éducative 
. Des rencontres inter-centres sur le département 
(autour du racisme, des discriminations…)
. Des rencontres en passerelle enfance-jeunesse pour 
faire découvrir le secteur jeune aux plus grands du 
secteur enfance

- On agit…
. Au réseau jeune : des rencontres annuelles qui 
réunissent des jeunes de toute la France pour 
pFKDQJHU�VXU�GHV�IDLWV�GH�VRFLpWp�DÀQ�GH�SURSRVHU�GHV�
solutions : un groupe des 3 Cités y participe depuis 
2012 et a souhaité créer avec 4 autres structures de 
la Vienne le réseau jeune départemental pour pouvoir 
partager son expérience
. Par l’élection d’un jeune (du réseau jeune) au 
Conseil d’Administration du Centre en mai 2016

Mettre les loisirs au service de la 
réussite 

Certaines actions de loisirs favorisent le rapprochement 
parents-enfants : 

- Des sorties d’été à la journée en grand bus réunissant 
les accueils de loisirs enfants et jeunes ainsi que des 
parents 
- Des séjours jeunes où des parents s’impliquent sur 
l’organisation et le déroulement  
- Des sorties réalisées en commun avec Pourquoi 
Pas – La Ruche et, ponctuellement avec d’autres 
associations. 

Ainsi, les 18 et 19 octobre 2014, 38 familles (soit 135 
personnes)  adhérentes à Reda, PPLR ou au CSC sont ainsi 
parties à  Eurodisney. 
Ces actions permettent aux parents et aux enfants de 
partager des moments de découverte et de joie qui 
contribuent au renforcement des liens familiaux et donc 
à la réussite éducative.

Week end à Eurodisney

7YVQL[�NYHMM�H]LJ�SLZ�
enfants

AVVRFLHU�OHV�SDUHQWV�j�OD�UHÁH[LRQ�HW�
à la décision sur les questions édu-
catives.  

Au printemps 2014, ces discussions collectives sont 
allées encore plus loin. En effet, une quarantaine de 
parents ainsi qu’une quinzaine de jeunes ont contribué 
à l’écriture du Projet Educatif De Territoire (PEDT) de la 
ville de Poitiers.
Le  PEDT constitue un cadre commun de travail construit 
et partagé par les acteurs éducatifs du territoire. Il met 
l’intérêt de l’enfant, ses rythmes de vie, l’organisation 
de sa journée, ses apprentissages et son bien-être au 
cœur de la démarche. Il s’intègre au Projet Educatif 
Global de la Ville qui, lui, concerne tous les âges de la 
vie et l’ensemble des temps scolaires, périscolaires et 
extrascolaires et tourne autour de 3 axes fondamentaux 
: la réussite scolaire et éducative, l’intégration scolaire 
et sociale notamment des publics les plus éloignés de 
l’école et l’accompagnement et la place des parents.
/·pFULWXUH� GX� 3('7� DYDLW� GRQF� SRXU� ÀQDOLWp� GH� PLHX[�
travailler ensemble pour la réussite de tous les enfants 
et les jeunes du quartier. Pour cela, la construction 
du PEDT s’est appuyée sur la méthode de croisement 
GHV� VDYRLUV� LQVSLUpH� G·$7'� 4XDUW� 0RQGH�� FHFL� DÀQ� GH�
prendre en compte la parole de chacun (parents, jeunes, 
partenaires) avec une attention particulière envers les 
familles les plus éloignées. 

Suite à l’écriture du PEDT, deux groupes de parents se 
VRQW� FRQVWLWXpV� SRXU� FRQWLQXHU� GH� UpÁpFKLU� HQVHPEOH�
autour de la réussite des enfants du quartier : 

- Un groupe pour recueillir des témoignages de parents 
sur le sentiment d’être jugés par les professionnels 
(et vice-versa)  
- Un autre sur les origines pour travailler sur les 
représentations de chacun, les différents codes 
éducatifs, etc.

Perenniser et professionnaliser 
l’équipe d’animation

Depuis la rentrée 2013, l’équipe du secteur enfant est 
composée de 26 animateurs permanents embauchés en 
CDI permettant de déprécariser un maximum de postes 
d’animateurs et permettre une meilleure reconnaissance 
de ce métier. Dans le cadre de la professionnalisation de 
FHV�DQLPDWHXUV�����G·HQWUH�HX[�RQW�YDOLGp� OH�&HUWLÀFDW�
GH�4XDOLÀFDWLRQ�3pULVFRODLUH� �&43��HW��� VRQW�HQWUpV�HQ�
formation BPJEPS.
Au bout de 3 ans d’expérimentation, on peut constater 
aujourd’hui que la relation avec les partenaires éducatifs 
est plus saine et permet un travail complémentaire et 
coopératif. Ainsi des projets en commun entre l’école 
et les équipes d’animateurs ont pu se mettre en place 
comme, par exemple, la création du journal de l’école 
Tony Lainé, la participation commune à un tournoi 
VSRUWLI�GH�ÀQ�G·DQQpH�RX�HQFRUH�XQH�UpÁH[LRQ�DXWRXU�GX�
dispositif du CLAS. Les nombreux autres projets construits 
(création d’un CD musical, atelier cirque, atelier 
danse…) sont aujourd’hui plus qualitatifs et plus aboutis. 
De même, le travail avec le service de restauration de la 
ville et de l’école a gagné en cohérence.

(QÀQ�� OD� UHODWLRQ� DYHF� OHV� HQIDQWV� HVW� DSDLVpH� FDU� OD�
JHVWLRQ� GHV� FRQÁLWV� HVW� IDFLOLWpH� SDU� OD� VWDELOLWp� GHV�
équipes qui posent un cadre clair et sécurisant. Les 
parents se sentent également rassurés.

Toujours dans un souci d’améliorer le travail des 
animateurs en favorisant leur investissement, le projet 
éducatif du secteur enfant a été réécrit en 2015 avec 
toute l’équipe qui a, par la suite, élaboré les projets 
pédagogiques des accueils de loisirs et périscolaires.

Parlement européen
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Participation des 
parents aux actions 
éducatives

de 2013 à 2016

COPIL
atelier parent

groupe origine

groupe jugement

Séminaire « en associant leurs 
parents… »

PEDT

CET

Parents 
rencontrés 

Aide aux devoirs 
(fréquentation moyenne) 

L’équipe chantier, composée de trois salariés et 
d’une administratrice du centre, s’est réunie 
SOXVLHXUV�IRLV�DÀQ�GH�SUpSDUHU�OHV�GLIIpUHQWV�

temps du bilan dont le but était de répondre à la 
question suivante : les 2 objectifs du contrat de projet 
2013-2017 en lien avec le chantier réussite éducative 
ont-ils été atteints ?
Pour cela, il a été décidé de constituer deux groupes 
distincts : un cercle des parents (25 participants) et un 
cercle des jeunes (15 participants).

Un premier groupe de parents s’est réuni le jeudi 23 
février en journée à la Maison de Tous les Savoirs : ils 
pWDLHQW� ��� SDUHQWV� UpSDUWLV� HQ� GHX[� JURXSHV� �DÀQ� GH�
faciliter la prise de parole) et 6 personnes du centre 
sur l’animation. En raison de l’indisponibilité d’un bon 
nombre de parents sur cette première réunion, nous 
avons proposé une autre date avec des horaires plus 
adaptés à celles et ceux qui travaillent durant la semaine. 
Un nouveau groupe s’est ainsi réuni au même endroit le 
samedi 18 mars : 10 nouveaux parents étaient présents 
et 2 personnes du centre ont assuré l’animation. Lors de 
ces deux rencontres une garderie a été mise en place 
pour accueillir un total de 8 enfants.

En ce qui concerne le cercle des jeunes, ce sont deux 
groupes d’âges différents qui se sont retrouvés Place de 
France le vendredi 24 février pour participer à ce bilan: 
7 collégiens d’une part et 8 « lycéens et plus grands » 
de l’autre.

Ces trois temps de bilan se sont bien passés, l’ambiance 
était détendue, les participants à l’aise, même si certains 
ont eu plus de mal à s’exprimer. En début de séance, un 
temps a été consacré à expliquer la raison de ces cercles 
et l’importance d’y participer puis, des questions ont 
été posées aux participants. Le choix de ces dernières 
devait nous permettre d’avoir également des retours 
critiques sur l’activité du centre. Malgré le soin apporté 
à la préparation de ces questions, certains parents ont 
HX� GHV� GLIÀFXOWpV� j� OHV� FRPSUHQGUH�� SRXU� G·DXWUHV��
dont la connaissance du centre était moindre, il a fallu 
expliquer ce qui se faisait au centre avant de pouvoir 
UHFXHLOOLU�OHXU�WpPRLJQDJH��'·DXWUH�SDUW��LO�pWDLW�GLIÀFLOH�
pour certains parents de faire des retours négatifs, ce 
TXL� SRXUUDLW� V·H[SOLTXHU� SDU� OD� UHODWLRQ� GH� FRQÀDQFH�
HW� OD�UHFRQQDLVVDQFH�TX·LOV�RQW�HQYHUV� OH�FHQWUH��(QÀQ��
GHV� SDUHQWV� RQW� SURÀWp� GH� FHWWH� UHQFRQWUH� SRXU� SRVHU�
des questions sur le centre, qui, bien qu’intéressantes, 
n’étaient pas toujours en lien direct avec le sujet. Les 
animateurs ont parfois dû relancer la discussion pour 
aller chercher la parole, notamment celle des jeunes.

Voici le fruit de nos échanges :

Pour le cercle des parents, 
l’objectif : « s’associer 
aux parents pour favoriser 
la réussite éducative des 
enfants et des jeunes » est-il 
atteint ?

L’instauration d’une relation de 
TXDOLWp�HW�GH�FRQÀDQFH�HQWUH�OHV�
parents et le centre

Depuis 5 années maintenant, à chaque rentrée scolaire, 
tous les parents souhaitant inscrire leurs enfants au 
centre sont rencontrés de manière individuelle et sur 
rendez-vous. Ce moment, à présent bien repéré des 
parents, semble leur donner entière satisfaction pour 
plusieurs raisons. D’une part, il permet d’améliorer les 
conditions d’inscription qui se font alors sans stress et 
avec beaucoup moins de temps d’attente qu’auparavant. 
'·DXWUH�SDUW��OD�FRQÀGHQWLDOLWp�pWDQW�DVVXUpH��OHV�SDUHQWV�
SHXYHQW�pYRTXHU�SOXV�IDFLOHPHQW�OHV�VSpFLÀFLWpV�SURSUHV�
à chaque enfant, qui leur semblent alors mieux prises en 
FRPSWH�SDU�OHV�DQLPDWHXUV��(QÀQ��JUkFH�j�FHW�HQWUHWLHQ��
les parents disent avoir une meilleure connaissance et 
compréhension du centre de manière générale.

A la rentrée 2013/2014 se mettait en place une équipe de 
26 animateurs permanents. Après un peu plus de 3 années 
d’existence, les parents en font des retours très positifs. 
Selon eux, la stabilité des équipes permet d’instaurer 
OD�FRQÀDQFH��GH�FUpHU�GHV�UHSqUHV��GHV�KDELWXGHV�DLQVL�
que de la sécurité aussi bien pour l’enfant que pour ses 
parents. De plus, un suivi de l’enfant et du jeune est 
ainsi assuré à plus long terme.

« Le fait d’avoir des personnes qu’on 
connaît qui nous accueillent c’est comme 
si c’était des gens de notre famille » 
« c’est une bonne chose d’être à l’écoute 
des parents, ça nous rassure »

Des effets sur l’épanouissement des 
enfants

Cette meilleure interconnaissance entre animateurs et 
parents semble jouer un rôle dans l’épanouissement 
de l’enfant. Ce dernier est heureux d’aller au centre 
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et raconte plus facilement ce qu’il y fait. C’est un lieu 
de socialisation où il mûrit, où il peut faire des choses 
différentes de ce qu’il fait chez lui et qui lui permet aussi 
de sortir à l’extérieur (ce qui n’est pas toujours possible 
avec ses parents) ; tout cela participant à son ouverture 
d’esprit. Sur le sujet des devoirs faits au centre, les avis 
demeurent partagés : la grande majorité des parents 
apprécie et pense que cela permet à leurs enfants de 
progresser même si une minorité d’entre eux considère 
ce temps-là comme sa « chasse-gardée ».

« Les enfants écrivent leur histoire avec les 
animateurs » 
« Tous mes enfants aiment le centre » 
« Au centre les enfants font beaucoup 
d’activités, à la maison ils ne peuvent pas »

Des préalables à la participation des 
parents

/·LQVWDXUDWLRQ� G·XQH� UHODWLRQ� GH� FRQÀDQFH� HQWUH� OHV�
animateurs et les parents permet à ces derniers de 
pousser plus facilement les portes du centre. Les 
animateurs de leurs enfants étant à présent bien 
repérés, ils s’autorisent à participer à des activités ou 
à des sorties avec leurs enfants. Certains d’entre eux 
deviennent même force de proposition. Les parents sont 
très satisfaits de pouvoir venir au centre, de s’intéresser 
à leurs enfants en étant là pour eux et en participant à 
des activités.

« On voit qu’il y a beaucoup de portes 
ouvertes au centre » 
« c’est bien d’être dans le centre »  

Des effets sur les parents sous forme 
d’un certain bien-être … 

Cette implication leur apporte une certaine forme de 
bien-être. En effet, « venir au centre » leur permet 
d’oublier leurs soucis pendant quelque temps. Certains 
disent que leur participation au sein du centre leur a fait 
SUHQGUH�FRQÀDQFH�HQ�HX[�RX�TX·LOV�VRQW�GHYHQXV�PRLQV�
timides à présent, d’autres ont plaisir à se mélanger, à 
créer des liens et parfois à se donner des idées ou des 
pistes en matière d’éducation.

« Si nous parents on reste trop à la maison, 
on pense à beaucoup de soucis, quand on 
sort, on les oublie » 
« il y a beaucoup de soucis en France, c’est 
bien de se mélanger »

… Et qui les invitent à devenir 
force de proposition sur : 

Ce qui a disparu et qu’ils aimeraient 
retrouver

Le barbecue festif qui a été préparé deux années de 
suite par des parents avec le soutien des animateurs et 
qui a réuni une bonne centaine de personnes (enfants, 
parents, bénévoles, animateurs)
L’implication de parents sur une séance hebdomadaire 
d’aide aux devoirs (en direction des enfants de 6 à 12 
ans) durant quelques mois.
La préparation en autonomie des goûters de l’accueil 
du soir le vendredi après-midi par un groupe de parents 
pendant plusieurs années.
Ces trois actions, et peut-être d’autres, se sont arrêtées 
de manière naturelle sans cause apparente. Nous ne 
sommes évidemment pas fermés pour en discuter avec 
les parents intéressés pour une éventuelle reprise.

Ce qu’il faudrait améliorer

Au niveau des activités, certains parents souhaiteraient 
qu’il y ait de l’aide aux devoirs le vendredi pour les 6-12 
ans, davantage de sports (surtout ceux qui n’existent 
pas sur le quartier), ou encore plus de sollicitations des 
partenaires du quartier mais aussi hors quartier autour 
des beaux-arts ou de la musique.
Sur le plan du fonctionnement, les parents demandent 
à ce que le centre leur explique  précisément les 
changements quant à l’accueil du soir lorsque leurs 
enfants passent au CP.
En ce qui concerne leur éventuelle implication, les 
parents proposent que nous les informions plus en amont 
DÀQ�GH�SRXYRLU�V·RUJDQLVHU�
(QÀQ�� LOV� DLPHUDLHQW� TX·XQH� pYDOXDWLRQ� VXU� O·DFFXHLO�
de l’année précédente puisse être réalisée lors de 
l’entretien pour l’inscription annuelle.

Ce qu’on pourrait inventer

Les parents souhaiteraient de nouvelles activités (telles 
que du théâtre) ainsi que des échanges visant à partager 
la culture des parents du quartier (en les invitant à tour 
de rôle à parler d’eux et de leur pays d’origine).
Ils émettent aussi l’idée de créer un événement (dont 
OD� IRUPH� UHVWH� j� GpÀQLU�� HQ� ÀQ� G·DQQpH� SRXU� YDORULVHU�
davantage les productions des enfants.
Ils évoquent également la piste de dénicher de nouveaux 
locaux plus agréables sur le quartier pour les activités 
du centre !

Conclusion
Sur la première partie de l’objectif qui est de « 
s’associer aux parents », nous avons plutôt réussi à créer 
XQH� UHODWLRQ� GH� FRQÀDQFH� HQ� SUHQDQW� OH� WHPSV� GH� VH�
connaître et de se reconnaître mutuellement. 
Cette relation privilégiée a favorisé des échanges libres 
et constructifs et a permis de mobiliser des parents sur 
GHV�WHPSV�GH�UpÁH[LRQ�HW�GH�GpFLVLRQ��\�FRPSULV�FHUWDLQV�
« plus éloignés » des institutions.
Cependant, même si nous rencontrons chaque année 
tous les parents des enfants et des jeunes accueillis au 
centre, nous avons souvent du mal à créer les conditions 
nécessaires à leur participation. De plus, pour ceux qui 
s’impliquent, nous n’avons pas réussi à maintenir une 
dynamique de rencontres régulières sur des sujets qui 
les préoccupent (en dehors de la construction du Projet 
Educatif  De Territoire et d’un groupe de travail autour 
du jugement).

La deuxième partie de l’objectif qui est de « favoriser la 
réussite des enfants et des jeunes », nous semble assez 
GLIÀFLOH�j�pYDOXHU�SRXU�GLIIpUHQWHV�UDLVRQV�
Tout d’abord, la réussite se joue sur plusieurs plans 
(personnel, familial, social, scolaire, professionnel 
…) et fait intervenir de nombreux acteurs (parents, 
enseignants, animateurs, amis …). De plus, l’action du 
centre auprès des familles est limitée dans le sens où nous 
ne sommes qu’un des maillons de la chaîne éducative. Par 
conséquent, nous pensons qu’une véritable évaluation 
de la réussite mériterait que tous les acteurs éducatifs y 
soient associés de manière complémentaire et que cela 
se fasse sur du moyen ou long terme.

En conclusion, nous pouvons dire que même si l’objectif 
n’est que partiellement réalisé, nous sommes persuadés 
que le bien-être des parents et leur implication sur les 
questions éducatives sont un préalable nécessaire à la 
réussite de leurs enfants.
Pour le cercle des jeunes : l’objectif  « reconnaître les 
jeunes comme force du quartier : leur donner les moyens 
de s’exprimer et d’agir » est-il atteint ?

Se sentent-ils écoutés ?

Pour les plus jeunes (11-15 ans)
Les jeunes qui fréquentent le centre connaissent les 
différents lieux d’écoute et de discussion :

La commission-jeunes, qui existe depuis 8 années et 
qui réunit tous les 2 mois une bonne cinquantaine de 
jeunes remplit pleinement son rôle : on y discute des 
activités à venir mais aussi du fonctionnement du centre 
et des problèmes rencontrés. Cette commission a évolué 
DX�ÀO�GHV�DQQpHV���FRPSWH�WHQX�G·XQH�SDUWLFLSDWLRQ�GHV�
jeunes de plus en plus importante, son fonctionnement 
a dû être repensé, en terme d’organisation (à présent 
elle a lieu en sous-commissions avec des porte-parole qui 

présentent les idées des groupes lors de la restitution en 
présence des administrateurs).
On notera que le fait que les administrateurs soient 
présents et reconnus sur les commissions, la curiosité 
des jeunes s’en trouve aiguisée et ils posent de plus en 
plus de questions sur le rôle d’un élu et son engagement.

En ce qui concerne les activités proposées par les jeunes, 
dans l’ensemble, ils trouvent que leur choix est respecté. 
Cependant, parfois l’activité n’est pas possible parce 
qu’elle est trop onéreuse ou bien qu’il n’y a pas assez de 
place pour tous, compte tenu du nombres d’animateurs 
disponibles (ex : sortie extérieure 1 animateur pour 8 
jeunes).

L’aide aux devoirs, qui se déroule chaque soir de la 
semaine de 17h30 à 19h, semble appréciée et c’est 
un moment important pour nombre d’entre eux qui 
s’y sentent aidés, même si certains se plaignent du 
manque de bénévoles. Ce ressenti est dû au fait que le 
nombre d’adultes présents sur les devoirs n’a pas bougé 
contrairement au nombre de jeunes qui lui a presque 
doublé en 3 ans. 

Depuis un peu plus de 2 ans, des espaces de débats ont 
été créés (des débats « philo », des débats « éclairs » à la 
demande des jeunes en lien avec l’actualité et des débats 
« on refait l’actu »). Pour les jeunes, ces temps sont bien 
inscrits dans leurs habitudes. Néanmoins ils aimeraient 
bien qu’il y ait encore plus d’espace et de temps pour 
parler d’autres choses et pour pouvoir donner leur avis 
sur le centre ou sur leur quartier. 

« Les activités plaisent à tout le monde et 
puis les animateurs sont gentils »
 « On veut plus de réunions pour parler de 
la vie du centre et du quartier »

Pour les plus grands (15 ans et +)
Même s’ils fréquentent le centre de manière moins 
régulière (notamment en raison de l’éloignement de 
leurs établissements), leurs attentes sont plus ciblées.
D’une part, les jeunes ont le sentiment que le centre ne 
va pas assez vers eux pour entendre leurs préoccupations 
et leur proposer des activités. D’autre part, lorsqu’ils 
viennent au secteur jeune, ils souhaiteraient disposer 
G·XQ� ORFDO� VSpFLÀTXH� DFFRPSDJQp� G·XQ� DQLPDWHXU�
référent de leur tranche d’âge.
Néanmoins ils apprécient la disponibilité des adultes sur 
leur suivi scolaire. 

« plus on grandit, moins on se sent écouté » 
« on ne met pas toute la faute sur le centre. 
Ça marche mieux quand les animateurs 
vont directement voir les jeunes » 
« Grâce au centre je suis retourné en cours » 
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Peuvent-ils vraiment agir ?

Pour les plus jeunes
Les différents chantiers (de peinture durant les vacances 
scolaires, de fabrication et vente de galette des rois 
HQ� GpEXW� G·DQQpH�� TXL� OHXU� SHUPHWWHQW� GH� ÀQDQFHU�
leurs activités leur sont très utiles aussi, ils regrettent 
lorsqu’il n’y en a plus pendant un certain temps car il est 
DORUV�GLIÀFLOH�SRXU�QRPEUH�G·HQWUH�HX[�GH�SRXYRLU�IDLUH�
des activités payantes. Effectivement, la fusion SIPEA/
LOGIPARC (soit 70% des chantiers jeunes proposés) a gelé 
durant presque 1 an l’offre de chantiers. 

Pour les plus grands
Les jeunes de plus de 16 ans souhaiteraient vraiment 
GpFURFKHU� GHV� MREV� G·pWp� DÀQ� GH� JDJQHU� GH� O·DUJHQW�
notamment pour leurs loisirs.
Certains « grands » gardent un très bon souvenir des 
CV-vidéos créés au centre il y a quelques années mais 
auraient aimé qu’il y ait plus de suivi de cette action.
D’une façon générale ils trouvent que les projets mettent 
WURS�GH�WHPSV�j�DERXWLU�FDU�LO�D�pWp�GLIÀFLOH�G·\�PHWWUH�
GHV�PR\HQV��KXPDLQV��PDWpULHOV��HW�ÀQDQFLHUV��

« les projets mettent trop de temps à agir »

(QÀQ�OHV�UpVHDX[�MHXQHV�DWWLUHQW�OHV�MHXQHV�TXHO�TXH�VRLW�
leur âge car ils permettent les rencontres avec d’autres 
jeunes aux points de vue différents et ils constituent 
selon eux le lieu où on donne ses idées, où on agit 
vraiment et où souvent on obtient des résultats. Victimes 
de leurs succès, certains jeunes ont l’impression que 
ce sont toujours les mêmes qui y participent (malgré 
l’intégration récente de nouveaux). 
A côté de l’envie de s’y impliquer, transparaît dans 
les échanges le besoin de s’évader du quartier pour 
rencontrer les jeunes d’« ailleurs ».
En effet, les jeunes ont envie de voyager, en dehors 
de Poitiers, et pourquoi pas en dehors de la France. 
Ils souhaitent que ces séjours durent le plus longtemps 
possible. Il nous semble logique que les jeunes aient 
ce ressenti car suite à un changement de législation 
sur le temps de travail des animateurs (qui impose des 
animateurs supplémentaires, donc un surcoût), il est à 
SUpVHQW�GLIÀFLOH�G·RUJDQLVHU�GHV�VpMRXUV�ORQJV�ORLQWDLQV�

« au réseau jeunes on peut donner nos 
idées pour ce que l’on veut changer » 
« les réseaux jeunes nous permettent d’agir 
et d’avoir des résultats »

Conclusion
L’objectif semble en partie atteint. En effet, les jeunes 
savent qu’ils peuvent s’exprimer librement au centre, 
connaissent et fréquentent les lieux d’expression. 
Ils se sentent écoutés et reconnus dans l’ensemble et 

entretiennent de bons rapports avec les animateurs. Le 
centre a une vraie place à leurs yeux. 
Pour ce qui est de pouvoir agir dans le quartier et dans 
leur vie, des progrès restent à faire notamment auprès 
des plus grands qui ont l’impression de ne plus avoir de 
réelle place au centre mais qui sont très demandeurs et 
ont envie d’agir. Le volet « gagner de l’argent » revêt 
une importance capitale à partir de 16 ans.
Ce qui est certain, c’est qu’un projet attire 
particulièrement l’attention des jeunes quel que soit leur 
âge : les réseaux jeunes. Le Secteur Jeune y participe 
depuis 6 années. Petit à petit la parole se libère, la 
participation devient une évidence et cela a forcément 
joué un rôle dans l’arrivée d’un de ces jeunes au conseil 
d’administration du centre (ce qui constituait un des 
résultats attendus de cet objectif du contrat de projet). 
De plus, les plus jeunes, grâce aux habitudes prises 
dans la participation lors des commissions jeunes, sont 
véritablement « tirés vers l’action » par le rayonnement 
de ce projet.

 En conclusion, on peut dire qu’au fur et à mesure que 
nos jeunes grandissent, ils gagnent en assurance, entrent 
GDQV�OD�UpÁH[LRQ�HW�ÀQLVVHQW�SDU�GHYHQLU�DFWHXUV�GH�OHXU�
vie tout en gardant un lien privilégié avec leur secteur 
jeune où ils ont souvent besoin de venir se rassurer !



Bilan synthétique du contrat de projet Les points clefs 23

Le chantier événements a fait siens les 
SULQFLSHV� GpÀQLV� SDU� OD� FKDUWH� G·DFWLRQ�
culturelle du CSC, en défendant l’idée 
des cultures plurielles. 

Notre rôle est de mettre en valeur le potentiel de 
chacun, quel que soit son âge, son origine, son parcours, 
sa situation économique, chaque habitant étant aussi 
bien acteur que spectateur. 
Le chantier veille à programmer des événements culturels 
ancrés sur le territoire, en créant des espaces collectifs 
et partagés comme autant de lieux de rencontres et 
G·pFKDQJHV��JUkFH�j�GHV�VXSSRUWV�DUWLVWLTXHV�GLYHUVLÀpV�� 
La structuration du CSC en chantiers a donné une plus 
grande cohérence à notre travail et facilite la transmission 
de nos idées et de nos projets aux bénévoles et aux 
partenaires, ce qui permet de les impliquer davantage. 
'HV�ÀFKHV�DFWLRQV�GpFULYHQW�OD�PDQLqUH�GRQW�VRQW�SHQVpV�
puis mis en œuvre les événements, de la méthode 
organisationnelle à la phase de bilan. Nous cherchons 
ainsi à créer un cadre qui facilite l’organisation, avec 
XQH�YRORQWp�DIÀUPpH�GH�QRXV�DGDSWHU�DX[�HQMHX[�HW�j�
l’environnement du quartier.
Nos actions animent à différents niveaux la 
dynamique partenariale entre le CSC, les nombreuses 
associations et les structures institutionnelles du 
quartier et de Poitiers. Elles sont ainsi organisées 
avec une trentaine de partenaires différents.

Le chantier porte :
/HV�SULQFLSHV�GpÀQLV�SDU�OD�FKDUWH�G·DFWLRQ�
culturelle du centre socio-culturel des 3 Cités
La commission événements, qui réunit des 
KDELWDQWV�SRXU�UpÁpFKLU�j�O·RUJDQLVDWLRQ�GHV�
animations culturelles du quartier.
Les partenariats culturels

Le chantier recouvre les 
activités suivantes :
Le carnaval
La fête de quartier
Le festival Ecoutez Voir !
Les bistrots d’été
Les bistrots de saison
Les cinémas en plein air
L’accueil ponctuel d’artistes

« Attention Mesdames et Messieurs, dans un instant ça va 
commencer »...
... ou quand l’action culturelle anime un quartier...

Les administrateurs
Valérie Bretagne, David Pierson

Les salariés
Patricia Guéry

O 3 / Valoriser les savoirs, savoir-être et savoir-
faire des habitants
O 4 / Développer l’interconnaissance entre 
personnes de différentes cultures 
O 1 / Proposer aux différentes associations 
de travailler plus ensemble autour d’objectifs 
communs
O 2 / Aller plus vers les habitants les moins 
connus du CSC

Les Maisons de quartier de Poitiers
Le Comité de Quartier
Les associations locales
Pourquoi Pas La Ruche, l’épicerie sociale
Les écoles et collège des 3 Cités
Les APE T.Lainé et J.Brel
Le Conservatoire, l’ADIV, Poitiers Jeunes
La Ville, la Médiathèque...

41 partenaires en 2016

)PZ[YV[�K»t[t������
Compagnie alea Citta

,]tULTLU[Z
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Sacrée fête de quartier !

On ne dira jamais assez l’importance de la fête de 
quartier des Trois-Cités pour ses habitants. Tout le monde 
connaît l’Evénement de l’année ! Une communication 
VLPSOLÀpH�� TXHOTXHV� DIÀFKHV�� TXHOTXHV� WUDFWV� FKH]� OHV�
commerçants... La meilleure campagne de publicité 
pour la fête : le bouche-à-oreille !
Une de nos plus belles réussites :
200h de travail bénévole,
235h de travail salarié,
8h de montage et démontage.
Et ce pour la seule journée du 4 juin 2016 !
La fête de quartier c’est aussi un travail préparatoire avec 
les habitants, un portage à 3 associations, des réunions 
plénières qui réunissent pas moins d’une vingtaine de 
personnes à chaque fois et une commission animation 
qui éprouve toujours le même plaisir à s’occuper de la 
programmation.
Une fête de plus en plus ancrée sur le quartier, avec une 
fréquentation en hausse et de plus en plus d’associations 
participantes.  
Une fête, pensée et organisée avec les bénévoles, qui 
réjouit petits et grands depuis 35 ans !

Je ne vais pas voir le spectacle, je 
SUIS le spectacle

 « J’ai 8 ans, 10 ans, 14 ans, je joue, je chante, je pratique 
un instrument face à un public, face à mes copains, face 
à mes parents. Mon école est encore ouverte à 19h, il fait 
nuit dans la cour et les gens du quartier sont venus me 
voir, nous voir jouer….Mon maître est là, les intervenants 
aussi mais c’est moi qui guide le public et avec la classe 
j�OD�ÀQ�GX�VSHFWDFOH�F·HVW�QRXV�TXL�VHURQV�DSSODXGLV���ª

Les événements sont aussi l’occasion de créer des 
espaces d’expression et de valorisation de projets initiés 
par des partenaires du quartier. C’est ainsi que le CSC a 
soutenu à 3 reprises sur ces 4 dernières années, associé au 
Conservatoire, des PEAC (Projets d’éducation artistique 
et culturelle) portés par les écoles élémentaires Tony 
Lainé et Jacques Brel, le collège Ronsard et d’autres 
structures (ACSEP, Association culturelle et sportive des 
écoles publiques, Espace Mendès France-Lieu Multiple, 
etc).
Le travail collaboratif réalisé depuis plusieurs années 
avec ces partenaires éducatifs et le secteur enfant se 
trouve donc renforcé  par le biais de l’action culturelle. 
&H�TXL�QRXV�D�IDLW�SURÀWHU�GH�VSHFWDFOHV�FRPPH�©�0DWLQ�
Brun » en 2012, « Ulysse » en 2014 et « Little Big Horn 
» en 2015 où, à chaque fois,  les rôles ont été inversés 
et où les enfants se sont retrouvés acteurs et les adultes 
spectateurs.
Ces projets menés sur une année scolaire servent 
de support au Conservatoire pour développer dans 
les deux écoles élémentaires et au collège une 
technique instrumentale au sein d’un projet collectif. 
Ces partenariats, qui concernent des enfants et des 
adolescents présents également sur  les accueils du 
CSC, viennent aussi renforcer la cohérence éducative 
que nous visons notamment à travers le CLAS (Contrat 
local d’accompagnement à la scolarité), la Commission 
Educative Territoriale et le Projet Educatif de Territoire. 
L’ancrage du Conservatoire  dans le quartier, grâce aux 
classes-orchestres dans les écoles, cela depuis 2009, 
permet d’ailleurs une bonne connaissance du territoire 
pour une structure qui pourrait sinon sembler trop 
éloignée d’un quartier sensible.
7RXW� FHOD� IDYRULVH� XQ� FOLPDW� GH� FRQÀDQFH� HW� GH�
reconnaissance mutuelle entre partenaires et participe 
à  une bonne mise en œuvre de ces projets collaboratifs.

« Ulysse et les sirènes »
�MLZ[P]HS�,JV\[La�=VPY�KtJLTIYL������

Fête de quartier

La convivialité au cœur des 
événements 

La convivialité est incontournable aux Trois-Cités. Depuis 
��DQV��XQH�pTXLSH�GH�EpQpYROHV�ELHQ�LGHQWLÀpV�VH�PRELOLVH�
et se répartit les tâches de manière de plus en plus 
construite. Chacun amène sa recette, son expérience, 
son savoir-faire, ou tout simplement sa bonne volonté 
et sa joie de vivre ! Anne-Marie nous livre ses recettes 
sucrées...Valérie nous fait plier 200 samoussas... 
Sandrine et Françoise font bouillir la marmite pour les 100 
personnes qui ont participé au Carnaval... Bernadette et 
Tintin nous régalent de leurs blagues...
Une façon bien sympathique de remercier les bénévoles, 
une parenthèse conviviale pour les salariés qui se 
retrouvent dans un autre contexte et un repas comme à 
la maison pour les artistes !

Nouveauté 2016/2017 !!!

Après les bistrots d’été, découvrez notre toute dernière 
collection de bistrots de saison :

- Bistrot de rentrée, en septembre avec le théâtre 
d’improvisation de l’ADIV,
- Bistrot d’hiver avec le collectif Double Mix (ou 
comment être sensibilisé au gaspillage 
alimentaire en musique),
- Bistrot de printemps avec l’Orchestre Poitou-
Charentes et l’association Kalinka.

Des rendez-vous qui sont ouverts à tous et offrent des 
animations et des spectacles gratuits sous forme de 
propositions artistiques légères.
Ces soirées maintiennent le lien avec le public tout 
au long de l’année et créent une cohérence entre les 
différents événements ponctuels. Elles sont aussi 
l’occasion d’organiser plus d’ateliers-cuisine, renforçant 
ainsi la convivialité au CSC.

Motivés et joyeux !

C’est depuis plus de 8 ans maintenant que fonctionnait la 
« commission animation », un groupe d’habitants qui se 
réunissait 3 à 4 fois entre janvier et juin pour penser et 
mettre en œuvre la programmation des spectacles et les 
animations de la fête de quartier. Guidé par les grands 
D[HV�GpÀQLV�SDU�OHV���SDUWHQDLUHV�SLORWHV�GH�OD�IrWH��&6&��
Comité de quartier et Pourquoi Pas la Ruche) et inspiré 
par les animateurs du CSC qui venaient parfois échanger 
sur leurs actions, leurs envies, leurs projets pour la fête, 
ce groupe proposait chaque année un contenu éclectique 
et adapté au public.
Alors pourquoi transformer ce groupe en commission 
événements ?...
Parce que chacun était prêt !!
3UrW�HW�GLVSRQLEOH�SRXU�UpÁpFKLU�VXU�XQ�D[H�pYpQHPHQWLHO�
et culturel à l’année ; prêt à donner son avis devant les 
autres ; prêt à accepter les choix des autres membres 
du groupe quand le sien n’est pas retenu ; prêt aussi 
à échanger sur des éléments essentiels de la mise en 
place des événements comme l’accueil du public (« en 
tant que bénévole, j’ai le même rôle que les salariés ? 
»), le choix d’un spectacle (« et si en fait ce spectacle 
n’était pas adapté ? »), la sécurité, la technique, la 
communication, l’aménagement des espaces, le travail 
avec les partenaires et bien d’autres sujets encore…
En somme, un vaste programme pour la toute nouvelle 
« commission événements » mais, à voir le plaisir que 
chacun y prend, notre petite dernière pourrait bien 
donner envie à d’autres de participer !

)PZ[YV[�K»OP]LY�H]LJ�+V\ISL�4P_
1HU]PLY�����

Spectacle chez l’habitant
­�,JV\[La�=VPY��®�����
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Le chantier événements a organisé son bilan avec 
son cercle d’habitants en deux temps distincts : 
un premier temps dédié au bilan à proprement 

SDUOHU��DYHF�XQ�JURV�WHPSV�GH�UpÁH[LRQ�JXLGp�SDU�GL[�
questions et un deuxième temps dédié au compte-rendu 
GX�FHUFOH�HW�j�O·DSSURIRQGLVVHPHQW�GH�OD�UpÁH[LRQ�
(points positifs/négatifs/pistes d’amélioration).

Le cercle a réuni le 18 février 22 personnes différentes : 
bénévoles impliqués depuis longtemps, bénévoles 
impliqués depuis moins longtemps, personnes plus 
éloignées du CSC mais ayant une activité associative et/
ou culturelle sur le quartier, etc. Après un bref rappel 
du contexte et un exercice ludique permettant d’avoir 
une vision globale de leur connaissance des événements 
sur le quartier, les participants ont été partagés en 2 
groupes avec pour chacun un animateur et un preneur 
de notes.

Dix questions c’était un peu long....heureusement 
les questions concrètes ont permis aux personnes de 
s’immerger facilement dans la thématique et d’avoir le 
même niveau d’information. De plus, les réponses très 
complètes aux premiers items répondaient également 
aux derniers, ce qui a permis de ne pas dépasser le 
temps imparti !

Après ce premier temps très fructueux, le cercle a été 
convié le 22 mars pour valider le compte-rendu. 

Les nombreuses réponses obtenues lors de la première 
séance se sont avérées très faciles à articuler autour des 
4 objectifs du contrat de projet rattachés au chantier :

– O 3 / valoriser les savoirs, savoir-faire, savoir-
être... en s’appuyant sur le potentiel des habitants ; 
par la transmission et l’échange de bons procédés ; 
pour  les impliquer et les responsabiliser 
– O 4 / développer l’interconnaissance entre 
personnes de différentes cultures... en s’appuyant 
VXU� OD� ULFKHVVH� GX� TXDUWLHU� �� HQ� GLYHUVLÀDQW� O·RIIUH�
culturelle et en mixant les publics ; pour créer du 
lien et s’ouvrir aux autres 
– O 1 / proposer aux différentes associations 
de travailler plus ensemble autour d’objectifs 
communs... grâce à une dynamique qui s’améliore ; 
en impliquant plus les associations sur l’organisation ; 
pour sensibiliser les habitants aux grandes causes 
nationales et internationales à travers les événements 
– O 2  / aller plus vers les habitants les moins connus 
du CSC... en travaillant sur une programmation / des 
lieux « tous publics » ; en ciblant la communication et 
en adaptant nos méthodes ; pour rendre les habitants 
force de proposition

Valoriser les savoirs, savoir-
être, savoir-faire...

En s’appuyant sur le potentiel des 
habitants :

La base du travail est de s’appuyer sur l’existant car nous 
avons la chance d’avoir à notre disposition beaucoup de 
talents différents. Cependant il est très important de 
mettre de l’énergie sur la valorisation de ces talents 
en améliorant la visibilité et en augmentant les lieux 
d’exposition de toutes les productions, en multipliant 
par exemple les lieux et en repensant la communication 
dans sa globalité.

En favorisant la transmission et les 
échanges de bons procédés :

$ÀQ� GH� SpUHQQLVHU� O·LPSOLFDWLRQ� GHV� EpQpYROHV�� LO� HVW�
essentiel de transmettre des savoirs, des techniques, 
etc.
Un habitant peut ainsi venir sur un événement pour 
apprendre des choses et inversement les organisateurs 
apprennent aussi beaucoup des différents publics.
Ce que les associations proposent peut être parfois 
expérimenté sur place par le public (initiations, partage 
de savoirs, etc).

Pour impliquer et responsabiliser les 
habitants :

Demander l’avis des habitants, les faire participer, 
facilite leur implication et leur responsabilisation, ce 
qui crée une dynamique dans laquelle les bénévoles 
proposent de nouvelles idées comme par exemple 
« il faudrait créer une commission pour l’organisation 
de tous les événements : gérer les partenariats, la 
programmation, les artistes... »
Cela tombe bien car c’est justement le travail qui est 
fait avec la toute nouvelle commission événements !

Nombre 
d’associations 
différentes 
participant à la fête 
de quartier

12

17

16

22

20
13

20
14

20
15

20
16
160 

personnes ont 
fréquenté le chantier 
de création (carnaval) 

en février 2016

32 
Adultes du 
quartier

4
secteur 
jeune

70
Adultes du coin convivial

44
Enfants des accueils de 

loisirs

241

35 Amateurs du quartier 
qui se sont produits 
lors du festival

9 
jours

472900

2100

623750

2200

513000

1400

614175

362030

2
0
1
6

125 11

64 12

148 11

28

31

24

796 2
0
1
5

2
0
1
4

2
0
1
3

4 
ans

SpectaclePub l i c Bilan qualitatif du chantier
,]tULTLU[Z

Scolaires

Tout publics

Appartements
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FRKpUHQWH���PrPH�V·LO�UHVWH�HQFRUH�GLIÀFLOH�GH�WRXMRXUV�
travailler autour d’objectifs communs.
Cependant, si beaucoup d’entre elles sont impliquées, 
peu d’habitants donnent leur avis à titre individuel.

Pour sensibiliser les habitants 
aux grandes causes nationales 
(et internationales) à travers les 

événements :

Les habitants font partie d’un quartier, les trois-Cités, 
mais ils n’en sont pas moins citoyens du monde. D’où 
l’importance de s’ouvrir et/ou de garder l’esprit ouvert.
L’importance du message transmis à travers les 
événements peut être un moyen de sensibiliser
(ex : la discosoupe sur le gaspillage alimentaire, l’équipe 
de prévention sur la fête de quartier, etc), même 
s’il reste encore du chemin à parcourir concernant 
l’écologie (tri sélectif, recyclage, etc).

Aller plus vers les habitants 
les moins connus du CSC...
Personnes les moins connues pour notre chantier : les 
jeunes déscolarisés ou qui ne fréquentent pas le secteur 
jeunes, les jeunes adultes, les populations immigrées, 
tous âges confondus, qui ne fréquentent pas le CSC, les 
seniors isolés...

En travaillant sur une programmation 
/ des lieux « tous publics » :

Il y a aujourd’hui une forte demande de la part des 
KDELWDQWV�HQ�IDYHXU�G·XQH�SURJUDPPDWLRQ�WUqV�GLYHUVLÀpH�
qui fasse une place plus importante à l’humour ou en 
tout cas à des « choses décalées qui font rire » (ex : à la 
discosoupe le concept original du vélo-mixeur).
Il y a aussi une forte demande pour sortir des lieux 
classiques : organiser des événements dans des lieux 
publics très passants (centre commercial, devant 
les écoles, jardins familiaux) et dans des endroits 
plus intimes comme directement chez l’habitant ou 
carrément au pied des immeubles pour toucher de 
nouvelles personnes, faire des repas partagés, etc.

En ciblant la communication et en 
adaptant nos méthodes :

Il est primordial de développer la communication, 
surtout vers ceux qu’on ne connaît pas ou qu’on ne 
« touche » pas : aller au contact direct des gens, là où 
ils se trouvent et surtout ne pas attendre qu’ils viennent 
à nous.
Créer une page Facebook (ou autre) pour les jeunes par 
exemple semble incontournable en 2017 même s’il faut 
continuer les méthodes traditionnelles pour ceux qui 

n’ont pas accès à internet.
,O�IDXW�DXVVL�FRPSHQVHU�OHV�FDUHQFHV�G·DIÀFKDJH�GDQV�OHV�
halls des immeubles puisqu’un des effets « pervers » de 
la rénovation urbaine (sécurisation des halls d’entrée) a 
UHQGX�GLIÀFLOH�O·DIÀFKDJH�UpJXOLHU�

Pour rendre les habitants force de 
proposition :

Demander l’avis des habitants sur la préparation, les 
faire participer toujours plus, demander leur avis aussi 
après lors de bilans, leur faire des compte-rendus, tout 
cela contribue à les rendre force de proposition. 
Aller chercher les habitants qui savent faire des choses, 
mettre en valeur leurs talents, les accompagner 
et accompagner leurs projets en les mettant en 
relation avec d’autres habitants, crée une dynamique 
extrêmement constructive.
Bien sûr il reste encore des choses à accomplir sur 
l’intergénérationnel notamment, l’idée étant de 
chercher à impliquer toutes les tranches d’âge sur 
les événements et laisser une vraie place aux jeunes 
(installation, rangement, organisation).

Conclusion
Ce travail de bilan du chantier événements réalisé 
grâce aux réponses foisonnantes et pertinentes de 
notre cercle d’habitants, nous permet de conforter ce 
qui fonctionne et d’adapter toujours plus les méthodes 
pour « coller » au quartier, en gardant toujours présent 
à l’esprit que ce quartier est vivant et qu’il bouge 
en permanence....L’arrivée de nouvelles personnes, 
de nouvelles cultures, viendra compléter l’offre 
impressionnante déjà présente.

,O� IDXGUD� SDU� DLOOHXUV� VH�PpÀHU� GH� O·H[FqV� GH� ]qOH� HW�
tenir compte des personnes qui ne veulent entrer dans 
DXFXQH�FDWpJRULH��FHOD�QH�VLPSOLÀH�SDV� OH�WUDYDLO�PDLV�
c’est bien leur droit!) et penser aussi aux individus 
autant qu’aux groupes.

Nous devrons mettre plus l’accent sur la valorisation 
et nous remercions d’ores et déjà les participants pour 
leurs nombreuses pistes d’amélioration concernant des 
sujets aussi divers que : l’exposition des productions 
locales, les propositions sur la communication interne 
et externe ou encore la répartition des événements tout 
au long de l’année...

Sans perdre toutefois de vue ce qui constitue l’essence-
même d’un événement, à savoir tout simplement 
SURSRVHU�GX�GLYHUWLVVHPHQW�DX�SOXV�JUDQG�QRPEUH�DÀQ�
de passer un bon moment ensemble !

Développer 
l’interconnaissance entre 
personnes de différentes 
cultures...

En s’appuyant sur la richesse du 
quartier :

Le quartier des Trois-Cités se caractérise par une 
population cosmopolite très riche culturellement 
(cuisine, danse, chant, etc).
Il se caractérise aussi par une population de nombreux 
seniors riches d’enseignements.
Le CSC a donc à cœur de toujours proposer une 
SURJUDPPDWLRQ� OD� SOXV� GLYHUVLÀpH� SRVVLEOH�� DÀQ� GH�
convenir au plus grand nombre.
Attention cependant à la place des enfants (très 
nombreux à utiliser les accueils de loisirs) lors des 
spectacles. Le CSC draine en effet une multitude 
d’enfants , parfois accompagnés de leurs parents, 
parfois non-accompagnés. Pour ces derniers, il faut 
peut-être prévoir une garderie,motiver des parents 
ou adultes-référents, ou instaurer un dialogue pour 
anticiper et organiser ensemble les choses.
La partie convivialité est aussi, du fait des enfants non-
accompagnés, compliquée à gérer et génératrice de 
stress, surtout en cas de gratuité, ce qui peut provoquer 
des disputes et/ou un malaise.

EQ�GLYHUVLÀDQW�O·RIIUH�FXOWXUHOOH���HQ�
mixant les publics :

$ÀQ�GH�WRXFKHU�XQ�PD[LPXP�GH�SHUVRQQHV�GLIIpUHQWHV��
LO� FRQYLHQW� GH� GLYHUVLÀHU� OHV� SURSRVLWLRQV� j� SOXVLHXUV�
niveaux (programmation, lieux) « il faut aussi penser 
à animer d’autres lieux. Il n’y a pas que le Triangle 
d’Or ! », en proposant par exemple des animations en 
pied des immeubles.
Il faut également repenser la communication, l’adapter 
encore plus aux différents publics, avoir une vision plus 
globale de tout ce qui se passe sur le quartier.
La fête de quartier est un bon exemple d’événement 
rassembleur : il n’y a pas de limite d’âge (ni minimum, 
ni maximum), tous les âges et tous les publics peuvent y 
trouver un intérêt, « ce qu’on propose peut convenir à 
toutes les origines et tous les milieux. »
Il y a beaucoup d’enfants or c’est souvent par les enfants 
qu’on attire les parents.
Juste un bémol : « les publics sont souvent séparés : 
les jeunes / les vieux alors qu’il faudrait tout mixer 
ensemble ! »

Pour créer du lien, s’ouvrir aux 
autres :

Les événements permettent de créer des relations de 
proximité très enrichissantes et de développer les liens 
entre les personnes du quartier.
Ils sont aussi l’occasion de « sortir de l’ordinaire , voir 
ce qu’il y a de nouveau, de connaître les associations, 
et de découvrir de nouvelles cultures. » ou simplement 
de « moins déconnecter de la vie active » (quand on est 
retraité).
Cette ouverture sur les autres facilite l’intégration sur 
le quartier, en tout cas la rend plus rapide.
Les événements offrent aussi un lieu pour parler de 
ce qu’on fait en tant que bénévole, de partager les 
H[SpULHQFHV�GHV�DXWUHV�HW�©�G·DSDLVHU�OD�PpÀDQFH�TX·RQ�
peut avoir sur certaines personnes en discutant. »
Ils permettent aussi aux habitants (isolés ou non) de 
sortir de chez eux, de rencontrer des gens perdus de 
vue, voire des personnalités (élus).

Proposer aux différentes 
associations de travailler plus 
ensemble autour d’objectifs 
communs...

Grâce à une dynamique qui 
s’améliore :

Les événements permettent aux associations de 
se faire découvrir et connaître. On note d’ailleurs 
une participation grandissante des associations aux 
événements et aux réunions préparatoires, notamment 
en ce qui concerne la fête de quartier.
L’implication des bénévoles fait la réussite des 
événements ; toutefois l’événement favorise la 
rencontre de personnes ayant les mêmes intérêts, de 
personnes qui « agrandissent le réseau ».
En somme, « le vivre ensemble passe avant tout par 
une coordination d’associations – les compétences sont 
diverses et souvent complémentaires. »
Bémol : le manque de programmation commune de tout 
ce qui se passe sur le quartier, sur les différents lieux 
possibles, freine la montée en puissance.

En impliquant plus les associations 
sur l’organisation :

Le chantier a depuis longtemps troqué un travail 
DYHF� OHV�DVVRFLDWLRQV�EDVp�VXU� O·DVVLVWDQDW�DX�SURÀW�GX�
« faire ensemble ». En dialoguant avec les associations, 
en s’appuyant sur des personnes-relais, il est facile 
d’anticiper les problèmes, de prévoir une organisation 
qui permette que cela fonctionne bien et de tenir compte 
GH�FH�TXH�IRQW� OHV�DXWUHV��PrPH�VL�©�RQ�Q·DIÀFKH�SDV�
assez souvent les événements des autres associations»).
Les associations, en tout cas dans la théorie, sont 
d’accord pour travailler ensemble, d’avoir une offre 
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Le chantier « vieillissement / 
intergénérationnel » cherche à créer un 
espace pour faire connaître les besoins 
et les propositions des seniors sur notre 
quartier. 

Si nous prenons en compte les besoins particuliers 
des seniors, notamment lorsqu’ils voient leurs 
besoins évoluer et doivent faire face à des pertes, 
des diminutions ou des changements importants, 
nous refusons pour autant de les cantonner dans des 
questions d’âges. Ce chantier cherche ainsi à faire le 
lien entre les besoins, envies et propositions de nos 
DLQpV�� HW� OHV� UHVVRXUFHV� GLYHUVHV� GX� TXDUWLHU�� DÀQ� GH�
créer une dynamique entre différentes générations et 
différentes cultures. Il vise à montrer que les seniors sont 
importants dans le fonctionnement de notre association 
et son renouvellement, dans l’animation du quartier et 
qu’ils peuvent contribuer aux transformations sociales 
et au maintien des liens entre générations.

Les administrateurs
Marie Thérèse Bonamy, Anush Grigoryan et avec 
le soutien de Solange Bouchet

Les salariés
Pierre Papillon et Flora Guignard

O 6 / Poursuivre le travail de prévention du 
vieillissement : prendre soin des aînés du quartier 
et les valoriser.            

O 8 / Soutenir et accompagner le développement 
du projet de la résidence intergénérationnelle 
dans ses différentes dimensions et notamment 
autour de la santé.

Centre de Santé des 3 Cités, Foyer Logement Marie 
Louise Troubat, EKIDOM, L’ESPOIR, CORD’AGES, 
CARSAT-URECSO, RESEAU GERONTOLOGIQUE VILLE 
HOPITAL, CARSAT CENTRE-OUEST, FEDERATION 
REGIONALE DES CENTRES SOCIAUX, CODERPA 
(comité départemental des Retraités et des 
Personnes Agées), CCAS de Poitiers
Le réseau d’expérimentation CARSAT URECSO

:LTHPUL�ISL\L�����

 « Construire au-delà des fractures et des âges »

Le chantier porte :
- Bien Vivre Ensemble au sein de la résidence 
intergénérationnelle

- Aider les habitants de la résidence 
intergénérationnelle à cohabiter et à 
développer leur qualité de vie.

- Bien Vieillir : réseau de lutte contre l’isolement 
des seniors aux 3 Cités

- Lutter contre l’isolement des seniors par la 
rencontre privilégiée, la transmission et la 
participation à la vie locale

Le chantier recouvre les 
activités suivantes :
- Multimédia 
- Dynamisation physique, et mémorielle 
- Mobitité 
- Loisirs 
- Résidence intergénérationnelle
- Prévention santé
- Evènements
- Lutte contre l’isolement 

=PLPSSPZZLTLU[�
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2015 : Inauguration de la Résidence intergénération-
nelle 

L’origine de ce projet remonte à 2006, après l’annonce 
par le bailleur social de la rénovation d’un immeuble de 
198 logements, situé rue René Amand. Apprenant cela, 
des habitants se mobilisent pour faire entendre leur voix 
HW�UpXVVLVVHQW�j�rWUH�DVVRFLpV�j�OD�UpÁH[LRQ�FRQFHUQDQW�
les modalités de rénovation de leur immeuble et la 
création de services qui pourraient y être proposés. 
La volonté est de créer un immeuble où l’on peut 
mieux « vivre ensemble », en créant un cadre de vie 
qui à la fois respecte les besoins individuels de chacun 
des foyers, favorise la vie collective et encourage une 
attention particulière aux personnes vieillissantes qui 
occupent les appartements seniors, en considérant tout 
j�OD�IRLV�OHV�VSpFLÀFLWpV�OLpHV�j�OHXU�kJH��PDLV�pJDOHPHQW�
en les accueillant comme des ressources pour leur 
environnement.  
Depuis 2015, des bénévoles et des animateurs vont à 
OD� UHQFRQWUH� GHV� KDELWDQWV� GH� FHW� LPPHXEOH�� DÀQ� GH�
GpÀQLU� FH� TXH� VLJQLÀH� SRXU� HX[� FHWWH� IRUPH� G·KDELWDW�
particulière. Ressortent de ces entretiens des besoins 
en termes de mobilité, de rencontres, de partage, 
d’implication dans la vie locale, l’accès aux loisirs et à 
la culture, la connaissance et les services rendus entre 
voisins et l’amélioration des relations entre personnes 
de cultures et de générations différentes.
Pour répondre à ces enjeux, une salle conviviale a 
été créée et mise à disposition des habitants. Elle 
est ouverte chaque jour de semaine à toute personne 
souhaitant y partager un moment. Depuis octobre 2015, 
deux créneaux sont réservés aux habitants qui souhaitent 
y proposer une activité. Nous avons ainsi vu naître un 
groupe de chant, un atelier théâtre, tricot, poésie, 
des grands jeux, une initiation à la Langue des Signes, 
un débat mouvant… Des évènements plus ponctuels 
peuvent aussi y avoir lieu, l’occasion de faire le lien 
avec d’autres associations (journée de prévention avec 
le centre de santé, repas mensuels, karaoké, prévention 
aux escroqueries, festival Ecoutez Voir !, Semaine Bleue, 
UHSDV� GH� ÀQ� G·DQQpH�� VRLUpH� DUPpQLHQQH�� QRsO� UXVVH��
projet de jardin potager, etc.) 

Le Festival Ecoutez Voir

Ce festival maintenant bien connu aux 3 Cités propose 
à des artistes amateurs du Conservatoire et à quelques 
compagnies professionnelles ou semi-professionnelles de 
présenter leur talent dans des appartements du quartier. 
Il permet un brassage des âges et des groupes et un 
accès à la culture. Une manière vivante et proche de 
tisser des liens à domicile. Pour la saison 2016, sur les 
11 appartements accueillant les artistes, 7 étaient ceux 
de seniors.

La mobilité 

/D� GLIÀFXOWp� j� VH� GpSODFHU�� \� FRPSULV� j� O·LQWpULHXU� GX�
quartier, représente l’un des facteurs qui crée des 
risques d’isolement pour les personnes âgées. Une partie 
non négligeable de la population senior ne pouvant 
SDV� EpQpÀFLHU� GHV� WUDQVSRUWV� DGDSWpV� �QH� UHQWUDQW�
pas dans les critères) et ne voulant pas se risquer à 
prendre les transports publics (risque de chute, pas 
d’accompagnateur, éloignement entre la station de 
EXV�HW�OD�GHVWLQDWLRQ�ÀQDOH���QRWUH�DVVRFLDWLRQ�D�GpFLGp�
d’investir dans un minibus adapté aux personnes à 
mobilité réduite et d’embaucher un accompagnateur 
chauffeur. En outre, des bénévoles sont régulièrement 
sollicités pour sécuriser les déplacements. Ces 
sorties sont proposées pour participer à des actions 
collectives, et exceptionnellement pour répondre 
à un besoin individuel. Depuis 2014, des « sorties 
guides seniors » sont proposées chaque mois en semi-
autonomie, encadrées par des seniors, pour un groupe 
de 24 personnes maximum. Elles ont pour objectif de 
multiplier les propositions, de renforcer la mobilité des 
seniors en priorité, l’ouverture et l’accès à la culture, 
tout en encourageant à s’organiser collectivement et de 
manière autonome. 

Bien Vieillir aux 3 Cités

Ce réseau souhaite aider à rompre l’isolement des 
seniors en créant des contacts réguliers, durables 
entre bénévoles et seniors et en encourageant la 
participation à la vie du quartier. 
Depuis 2009, un collectif d’une quinzaine de bénévoles 
stables font vivre cette action. Ce collectif est aussi 
renforcé chaque année par un groupe de jeunes 
étudiants étrangers qui doivent perfectionner leur 
français pour démarrer leurs études, en partenariat 
avec l’Université de Poitiers.
Ce sont 35 bénévoles qui accompagnent 22 seniors une 
à deux fois par mois à domicile et les aident à se relier 
à toutes sortes d’actions et de groupes impliqués dans 
la vie du quartier. 
Depuis 2009, les visites du réseau « Bien Vieillir aux 
Trois Cités » ont ainsi été maintenues. 9 seniors sur 
10 expriment le fait qu’ils souffraient fortement de 
solitude avant de faire partie du réseau. Suite aux 
visites, 1 personne sur 2 estime que cela a aidé à 
changer son quotidien sur les points suivants : sortir 
de la solitude, avoir l’impression de rajeunir, ressentir 
plus de sérénité, se sentir mieux physiquement.
Nous nous coordonnons avec les autres acteurs qui 
interviennent sur le quartier des Trois Cités pour être 
complémentaires : le réseau de Visite à Domicile 
de la Ville de Poitiers (association Cord’âges) et la 
Fondation Claude Pompidou. Notre particularité est 
de proposer aux seniors de participer à des actions 
collectives grâce au rôle de rassembleur d’initiatives 
du centre socioculturel (35 actions ouvertes aux 
seniors et 100 partenaires). 

Tous Connectés

Cette action a été créée en 2011 et a touché 455 
personnes différentes dont 27% de seniors, en 2016. 
Ouvert 5 jours sur 7, gratuitement, ce service propose 
l’accompagnement d’un animateur multimédia en 
mettant ordinateurs et tablettes à la disposition du 
public. L’intention est de faciliter la pratique et la 
découverte des outils multimédias pour favoriser 
l’ouverture à ce mode de communication. Ceci 
permet chez les plus âgés de pouvoir en parler plus 
facilement avec les plus jeunes, enfants ou petits-
enfants, rester connectés au monde extérieur malgré 
les soucis de mobilité, mais aussi de se découvrir des 
capacités insoupçonnées. Pour certains l’engouement 
va jusqu’à les porter au niveau compétition : la 
championne régionale du concours Silver Geek 2016, 
de jeux sur  console Wii, est une senior des Trois Cités.

La Semaine Bleue

C’est un événement qui se construit depuis 4 ans, imaginé 
et préparé par plus de 40 personnes et 10 partenaires en 
2016. Il a mis en avant le brassage culturel, a permis 
GH�IDLUH�GpFRXYULU�GHV�GRFXPHQWDLUHV�SRXU�UpÁpFKLU�DX[�
problèmes actuels dans différents domaines (écologie, 
énergie, consommation,….). Ce temps fort a mis en avant 
des exemples de militance locale, comme la création du 
service d’aide à domicile par l’association L’Espoir et de 
témoignages sur la nécessité d’améliorer les conditions 
de vie de populations locales à travers le documentaire 
« Ma terre Likongué » du jeune vidéaste camerounais, 
Eddy Yoggo. 

Le Centre de Santé des Trois Cités 

L’ouverture du Centre de Santé en décembre 2015 a été 
OH� IUXLW� G·XQ� WUDYDLO� GH�SUpÀJXUDWLRQ� VXU� ��� DQV�� SRUWp�
par un groupe de militants seniors, soutenu notamment 
par le Centre Socio-Culturel, et structuré au sein de 
l’association « L’Espoir ». Cette dynamique a permis 
de créer une structure co-portée par des habitants, 
des soignants et des acteurs du quartier. Ceci a permis 
l’embauche de 3 médecins généralistes, d’une secrétaire 
et d’une femme de ménage. Aujourd’hui, les habitants 
et divers partenaires continuent de gérer cette structure 
à travers l’association de gestion du Centre de Santé des 
Trois Cités.
Pour parvenir à la création de cette structure, les 
différents partenaires ont réalisé un diagnostic santé sur 
l’ensemble du quartier, en 2013, qui a servi de base à son 
développement. Les résultats sont aujourd’hui encore 
utilisés pour l’action prévention que défend le centre 
de santé. Cette approche préventive vise à construire 
un accompagnement global des habitants au-delà de la 
dimension médicale, dans tous les aspects du bien-être 
de la personne.
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Le bilan du chantier « Vieillissement & 
Intergénérationnel » s’est déroulé mardi 14 mars à 
18h, au sein de la résidence intergénérationnelle, 

après plusieurs temps de préparation avec « l’équipe 
chantier », composée de 3 administratrices et 2 salariés 
du centre socio-culturel. 
Nous avons invité 38 personnes, et 29 personnes ont 
répondu présent. Nous avons donc constitué 3 groupes 
DÀQ� GH� IDFLOLWHU� OD� SDUROH� GH� FKDFXQ� �� �� JURXSH� GH� ���
personnes représentant des associations partenaires du 
centre sur la question du vieillissement, et 2 groupes 
d’habitants, au sein desquels nous avons essayé de 
créer une certaine mixité en termes d’âge, de sexe, et 
de lieux d’habitation (notamment habitants ou non de 
la résidence intergénérationnelle). Toutefois, un des 
groupes, animé par une administratrice particulièrement 
active sur les questions interculturelles, a été constitué 
en partie de personnes également touchées par ce type 
de questions. 2 salariés et une administratrice ont animé 
chacun des 3 cercles, aidés de 2 animateurs du centre et 
de 2 autres administratrices pour la prise de notes.
Après un rappel du contexte de cette réunion et de notre 
volonté de créer un cercle d’habitants pouvant suivre 
sur le long terme les actions que mène le centre socio-
culturel avec les seniors, nous nous sommes séparés dans 
�� VDOOHV� GLIIpUHQWHV� SHQGDQW�SUHVTXH���KHXUHV�� DÀQ�GH�
traiter 7 questions principales. L’équipe chantier, pour 
mettre à niveau les différentes personnes sur les actions 
menées depuis 4 ans sur les questions du vieillissement 
et de l’intergénérationnel, avait élaboré un document 
retraçant les faits marquants, et les chiffres les plus 
SHUWLQHQWV�� DÀQ� TXH� FKDFXQ� GLVSRVH� GH� IDLWV� REMHFWLIV��
A partir de là, nous avons cherché à questionner les 
personnes pour amener une vision qualitative et critique 
à ces différentes actions.  De ces temps de bilan, 
ressortent plusieurs points importants.

Un centre qui tient 
aujourd’hui compte des ainés 
du quartier
 

Une palette d’actions et des méthodes 
coconstruites 

/HV�XVDJHUV�HW�SDUWHQDLUHV�QRXV�FRQÀUPHQW�DYDQW�WRXW�TXH�
notre association est aujourd’hui repérée sur la question 
du vieillissement notamment à travers certaines actions 
comme la création du Centre de Santé des Trois Cités et 
la réalisation de la résidence intergénérationnelle. 

Les possibilités d’actions y sont variées et s’ouvrent à 
la fois aux plus mobiles (randonnées) et sociables, ainsi 
qu’aux plus isolés. Sont citées des activités favorisant 
le dynamisme, l’écoute du corps et du bien-être (yoga, 
relaxation, gymnastique douce), la redynamisation 
(atelier mémoire). La convivialité y joue son rôle 
(repas partagés mensuels), mais également le besoin de 
rester en prise avec l’évolution numérique (initiation 
et perfectionnement, jeux…). Les événements sont 
remarqués (Ecoutez Voir, Carnaval, Semaine Bleue…), 
sans oublier les sorties. Les visites à domicile pour les 
personnes isolées ont une place également importante.
Mais c’est avant tout le sentiment que tout se construit 
à partir des seniors et avec eux qui prédomine. Le 
FHQWUH�IDLW�FRQÀDQFH�DX[�KDELWDQWV�HQ�V·RXYUDQW�j�OHXUV�
propositions, à leur capacité à agir, à exprimer leurs 
divergences et à animer, à prendre des responsabilités 
dans le changement.
Cela répond bien à l’objectif premier de notre chantier  
qui est de : « Poursuivre le travail de prévention du 
vieillissement : prendre soin des ainés du quartier et les 
valoriser » (objectif n°6 du contrat de projet)

Des habitants qui s’engagent

Les habitants portent la convivialité, organisent des 
sorties, mènent des ateliers (travaux d’aiguilles, Petites 
Mains, animation de la salle conviviale de la résidence 
intergénérationnelle, groupe de théâtre, jardins en pied 
d’immeuble….)
Ils vont aussi hors du périmètre local en participant à 
des rencontres nationales et internationales sur le plan 
médical : congrès national pour l’accès au soin pour les 
SHUVRQQHV�SUpFDULVpHV��VDQV�GRPLFLOH�À[H��HWF«�©�FHWWH�
participation a fait évoluer notre culture, nous a appris 
à prendre la parole ».
Quant à l’isolement, il est combattu activement 
également par les bénévoles et les seniors du réseau 
Bien Vieillir aux Trois Cités qui s’organisent librement 
pour nouer des relations, décider de leur fréquence de 
visites, de leurs envies d’échange et en choisir la durée. 
Ils évoquent aussi le fait que ce réseau s’efforce de 
maintenir des liens avec ceux qui quittent le quartier. 
Toutefois les participants expriment un besoin de 
structuration pour aider à ce que les propositions 
soient mises en œuvre de manière plus cohérente (ne 
pas se concurrencer) et  pour que les programmes et 
l’information parviennent chaque mois à tous les seniors 
(ce qui est déjà le cas à la résidence intergénérationnelle), 
QRWDPPHQW�SRXU�FHX[�TXL�RQW�OH�SOXV�GH�GLIÀFXOWp�j�VH�
déplacer. Dans le même ordre d’idée, il est regretté que 
certaines activités soient proposées en étage dans des 
bâtiments inaccessibles aux personnes à mobilité réduite 

Actions séniors et inter g 

Pour un accès aux outils 
numériques pour tous

Ateliers initiation
Tablettes pour séniors
Concours Silver Geek

   
Vacances, loisirs, 

activités culturelles
Espace convivial

Carnaval
Ecoutez voir

Fête de quartier
Atelier couture et tissus

Dentelle
Petites mains

Echecs
Photos
Théâtre

Dynamisation physique 
psychique et mémorielle

Ateliers mémoire
Relaxation

  Prévention Santé 
Gymnastique physique adaptée

Prévention alimentaire
Maintien en forme l’UPAR

Mobilité et Activités 
Délocalisées

Sorties tous publics
Sorties séniors

Groupe randonnée
Gymnastique adaptée

Echanges enfants (3-12 ans)
Séniors hospitalisés

Foyer logement

Des actions recouvrent 
également l’ensemble 

de ces thématiques
Conseil d’administration

Commission vieillissement
Résidence intergénérationnelles
Semaine bleue et préparation
Actions intergénérationnelles 

avec les jeunes
Pouvoir d’agir des habitants

Lutte contre l’isolement  
 Réseau de lutte contre 

l’isolement
Convoyage à la demande

Bilan qualitatif du chantier
,]tULTLU[Z

participants

Spectacles

22

3

408

   10

 84

3

26

3

52

2

148

4

52

1

94

2

1114

  12

79

2

22

3

162

7

576

74

2

7

2 0 1 3 2 0 1 6
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Une expérience particulière de 
participation et de mobilisation 

« Une vraie expérience de participation à la 
rénovation d’un immeuble ».
« Tout ça a permis l’existence du centre de 
santé, de la salle conviviale, et d’avoir des 
logements mieux adaptés aux personnes 
âgées »
« Ce qui était fort, c’était les rencontres 
H]LJ� KLZ� V\]YPLYZ�� SH� ÄLY[t� KL� SL\Y� [YH]HPS��
l’accueil qu’on leur faisait ».

1RXV�SRXYRQV�DXMRXUG·KXL�DIÀUPHU�TXH�FHW�REMHFWLI�HVW�HQ�
grande partie atteint, puisque les différentes dimensions 
du projet imaginées à partir de 2006 sont aujourd’hui 
réalisées : 

- L’immeuble a été rénové de manière adaptée : 
porte-à-porte, réalisation d’enquêtes pour connaître 
les besoins sur le quartier, organisation de réunions 
d’information et de concertation en lien avec le Centre 
Socio-Culturel, le bailleur social et la ville. 
- Durant ces travaux, les habitants se sont mobilisés: 
présentation de leurs appartements aux visiteurs, 
création d’un blog, organisation de réunions de 
locataires. 
- Création de deux associations portées par les 
habitants du quartier : l’Espoir et l’Association de 
Gestion du Centre de Santé. Elles ont donné naissance 
au Centre de Santé des 3 Cités, à un service d’aide 
administrative, de portage des courses lourdes, et de 
bricolage et petits travaux.

Ce sont bien les habitants qui ont servi de locomotive 
pour dépasser la question de la rénovation physique, 
et investir le champ de tous les besoins quotidiens 
essentiels, aujourd’hui présents au sein de la Résidence 
Intergénérationnelle et du quartier.

Un projet de grande proximité entre le 
Centre Socio-Culturel et les habitants

/·REMHFWLI�LQ�ÀQH�GH�FH�SURMHW�HVW�GH�SRXYRLU�©�PLHX[�9LYUH�
Ensemble » au sein de la Résidence Intergénérationnelle. 
Pour nous, cette démarche est unique dans sa forme 
puisque nous agissons ici au plus près de l’habitant : dans 
son quotidien, son habitat et les problématiques qui lui 
sont propres. Nous cherchons donc d’abord à « Aller plus 
vers les habitants les moins connus du CSC » (Objectif 
n°2 du Contrat de Projet). En 2016, une 1° enquête 
par questionnaire nous a permis de repérer les centres 
d’intérêts et préoccupations de 2/3 des habitants. En 
���������HQWUHWLHQV�LQGLYLGXHOV�QRXV�RQW�SHUPLV�G·DIÀQHU�
ces résultats et de favoriser l’implication des habitants.
Ce travail de très grande proximité nous met face à de 
nouveaux enjeux : nuisances sonores, problématiques 
DX�QLYHDX�LQWHUFXOWXUHO�HW�LQWHUJpQpUDWLRQQHO��FRQÁLWV�GH�

voisinage, solitude, isolement, sentiment d’insécurité, 
etc. Face à ces besoins individuels, nous aidons à faire 
émerger des réponses collectives. Nous accompagnons 
par exemple l’interconnaissance entre voisins, les 
réseaux de solidarité, les relations avec le bailleur 
social, la découverte et l’échange autour de différentes 
cultures et mode de vie. 

Une réponse aux besoins des plus âgés, 
très impliqués dans le projet
3DUPL�OHV�GLIÀFXOWpV�UHSpUpHV��O·LVROHPHQW�GHV�SHUVRQQHV�
âgées est un des problèmes majeurs. « On a peu de 
contact avec la famille, et avec les voisins, c’est souvent 
seulement bonjour-au revoir, en cas de besoin, on ne sait 
pas chez qui frapper ! » Pourtant, les seniors sont des 
ressources précieuses pour un tel projet. « Souvent, ce 
sont eux qui font vivre le relationnel entre voisins car ils 
sont souvent chez eux ».
Aujourd’hui, force est de constater que ce sont 
essentiellement eux qui portent le projet du « Bien-Vivre 
Ensemble » au sein de l’immeuble, dans les réseaux de 
solidarité créés, et via l’animation de la salle conviviale. 
Différentes propositions y émergent, supports pour se 
connaître, échanger, s’ouvrir aux autres : décoration 
de la salle en fonction des saisons de l’année, initiation 
à différentes techniques de tricot / crochet, lecture, 
poésie, et débats, quizz et grands jeux, chansons et 
karaoké, jeux de société, etc. A partir de ces ateliers 
proposés ponctuellement par quelques personnes, deux 
projets collectifs ont été développés : 
- Le lancement d’un cabaret-théâtre, mené par un 
habitant de l’immeuble, regroupe chaque semaine une 
vingtaine de personnes. L’objectif est de proposer un 
premier spectacle lors de la fête de quartier.
- La création d’un potager partagé au pied d’immeuble. 
Ce projet est partagé entre les habitants accompagnés 
par le Centre-Socio-Culturel, le centre de santé (pôle 
prévention et alimentation), et l’association « Les 
Citadins qui Sèment ». 

'HV�GLIÀFXOWpV�j�V·RUJDQLVHU�FROOHFWLYHPHQW
Si la dynamique est aujourd’hui bien lancée, des 
GLIÀFXOWpV� GHPHXUHQW�� QRWDPPHQW� DX� QLYHDX� GH�
l’organisation et de la prise de décisions collectives. En 
effet, l’ouverture de la salle chaque jour de semaine, 
D�SX�IDLUH�pPHUJHU�FHUWDLQV�FRQÁLWV�HW�MHX[�GH�SRXYRLU�
entre les habitants. 
En octobre 2016, nous avons donc choisi d’organiser une 
UpXQLRQ�SXEOLTXH�DÀQ�G·pFKDQJHU�VXU�OHV�FRQÁLWV�HW�SLVWHV�
d’améliorations possibles. Suite à de nombreux échanges 
(41 personnes présentes), nous avons proposé 5 temps 
GH�WUDYDLO�SRXU�UpÁpFKLU�j�O·pODERUDWLRQ�G·XQ�5qJOHPHQW�
Intérieur. Le 7 avril, une « élection sans candidat » a 
donné naissance à un groupe de 13 habitants (dont 3 
hors immeuble) se réunissant désormais pour prendre les 
décisions ensemble.

« A la salle conviviale, on a laissé les 
choses démarrer sans contrôle. Mais 
même si au début il y avait une ambiance 

(Clos Gaultier).
Il est également mis en avant que le nombre d’actions 
proposées aux seniors peut dans certains cas produire 
une dispersion qui nuit à la qualité des suivis ou à la 
maîtrise des actions. Certains déplorent que le centre ne 
fasse pas davantage appel à des partenaires extérieurs 
lorsque leur savoir-faire est plus avancé que le nôtre, 
par exemple sur l’accompagnement des dépressions 
(formation Profamilles du CHU).
Pour les personnes les plus isolées, les habitants 
soulignent certaines initiatives maintenues pendant les 
mois d’été : notamment les repas, les ateliers décoration 
ou portés par les habitants, les activités de jardinage sur 
la parcelle du centre socioculturel, les visites à domicile. 

Travailler à rompre 
l’isolement des personnes 
âgées

Un éventail de réponses pour faire 
face à des besoins et des obstacles 
multiples

/XWWHU� HIÀFDFHPHQW� FRQWUH� O·LVROHPHQW� QpFHVVLWH� GH�
prendre en compte de multiples facteurs : selon nos 
usagers et partenaires, les seniors souffrent de repli 
à cause de la combinaison de faits objectifs  comme 
l’éloignement des proches ou leur décès et de vécus 
subjectifs comme le manque de relations ou d’attention 
au sein de la famille ou dans le voisinage. De façon 
générale sont cités le manque de plaisir et le manque 
d’affection ou de respect. 
Pour aller au-devant des seniors les plus isolés, notre 
association a voulu se doter de moyens supplémentaires 
par l’embauche d’un chauffeur-accompagnateur depuis 
septembre 2016 qui facilite les trajets et la participation; 
ceci est reconnu comme un atout. Quant à la création de 
contacts, le réseau de lutte contre l’isolement « Bien 
Vieillir aux Trois Cités » remplit une fonction de mise 
en lien entre jeunes et seniors ; il redonne de l’énergie 
quand il en manque. Il valorise l’apport des seniors dans 
un échange avec leurs accompagnants. Certains retraités 
souffrent encore du manque d’écoute ou d’ouverture 
des groupes existants, de celui d’accompagnants qui 
font trop à leur place, de leur timidité ou de leur peur 
de gêner. Partir davantage de leurs préoccupations est 
une nécessité pour pouvoir créer une dynamique et leur 
permettre de rester utiles. D’ailleurs, il est pointé que 
les contenus proposés ne conviennent pas toujours. 
C’est en les stimulant à leur rythme qu’on parvient à 
révéler ce qui anime les plus timides, à les laisser venir 
peu à peu.

Les problèmes de surdité et autres diminutions 
conditionnent fortement la participation. Nombreux sont 
ceux qui redoutent de ne pas pouvoir suivre le groupe 
(pendant des sorties par exemple, par peur de ne pas 
pouvoir aller jusqu’au bout). L’adaptation aux capacités 
de chacun doit être pensée et mise en œuvre pour tous.

Faire de la place à toute initiative et 
volonté de contribution :
En tout état de cause il apparaît indispensable de 

valoriser les personnes âgées et les seniors en commençant 
SDU� EDQQLU� FHUWDLQV� TXDOLÀFDWLIV� TXL� SHXYHQW� FKRTXHU� ��
‘‘Tiens, je vais chercher les mamies.’’ Cela suppose d’aider 
les personnes à comprendre concrètement qu’elles ont des 
capacités à agir, à améliorer leur vie ou celle du quartier, 
à transmettre des savoirs manuels ou intellectuels (ex 
soutien scolaire). Toute création de lien reste subordonnée 
à deux incontournables : respect et partage,  que nos 
accompagnants suscitent en allant chercher des points 
communs entre les personnes, y compris isolées, en 
prenant le temps et l’espace pour se connaître,  en aidant 
à dépasser les limites. 
La peur de l’étranger représente parfois un frein réel à la 
prise de contact ou à la création de liens, mais les seniors 
montrent qu’ils sont capables d’ouverture. Certains qui 
refusaient les personnes de l’autre sexe, en viennent à 
changer d’avis avec le temps. L’humour aide beaucoup.
Recourir à davantage d’accompagnement et de formation 
SRXU� VWLPXOHU� OD� FRQÀDQFH� HQ� VRL� HW� O·DSWLWXGH� DX�
changement pourra aussi aider les seniors à faire face 
aux pertes (mobilité, maladies, manque d’ouverture au 
changement, manque d’informations sur ses droits…) et 
aux nouveaux enjeux. L’anticipation de transitions comme 
celle de la vie active à la retraite, nécessite d’approfondir 
des sujets tels que les droits, l’adaptation du logement, 
la création de liens (2 cas de suicide sont cités sur le 
quartier) etc.
A ce niveau, le nombre croissant d’initiatives proposées 
SDU� OHV� VHQLRUV� WpPRLJQH�GH� OHXU�EHVRLQ�G·LQÁXHQFH� �� LOV�
organisent désormais des sorties sans animateur au-delà 
des limites du quartier, reçoivent des jeunes à domicile, 
font état de leur besoin de services d’aide : coiffeur à 
domicile ou livraison de courses, apprennent à découvrir 
des communautés étrangères (Guinéens, Arméniens, 
Russes, Géorgiens) à l’occasion de la Semaine Bleue 
ou de soirées culturelles (Arméniens à la résidence 
intergénérationnelle). Ceux qui travaillent demandent 
aussi à ce que leurs contraintes horaires soient mieux 
prises en compte pour que les réunions et animations 
leurs soient aussi accessibles. Certains seniors travaillent 
encore.

Inventer une nouvelle façon 
d’habiter et de voisiner, 
notamment pour les ainés :
Le projet de la Résidence 
Intergénérationnelle
/H�GHX[LqPH�REMHFWLI�À[p�SRXU�FH�FKDQWLHU�FRQFHUQH�XQ�SURMHW�
bien particulier, celui de la Résidence Intergénérationnelle: 
« Soutenir et accompagner le développement du projet 
de Résidence Intergénérationnelle dans ses différentes 
dimensions, et notamment autour de la santé » [Objectif 
n°8 du Contrat de Projet]
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sur leur terrain, (une senior des Trois Cités est devenue 
championne régionale 2015 de jeux sur console et vient 
de le redevenir en 2017), sans oublier qu’ils souhaitent 
aussi apprendre des jeunes, dans ces domaines. Ils 
l’attendent, non seulement au niveau culturel par des 
projets comme la danse intergénérationnelle seniors-
adolescents, menée depuis 4 ans, mais également vis-à-
vis des nouvelles technologies.

Nouvelles envies de futur : citoyenneté 
et changement en profondeur

Se poser les bonnes questions semble de plus en plus 
nécessaire selon certains seniors : quelle société voulons 
nous construire ?  Voulons-nous plus de respect de 
l’environnement, plus de propreté, plus de connaissances 
sur les uns et les autres :  le manque de connaissances 
de la culture des autres peut devenir blessant et nos 
questions parfois tomber à côté.
Pour certains qui ont vécu dans la sobriété, comment 
éviter tant de gaspillage ? « On gaspille 30% de nourriture 
aujourd’hui. »

 « Même si nous en bas on fait pleins 
de choses, on se pose des questions, 
mais pour pouvoir vraiment changer les 
choses en profondeur, il faut changer le 
gouvernement, le système social, refaire 
la société. Il faut montrer qu’on s’est battu 
pour certaines choses. »

$X�ÀQDO��OHV�KDELWDQWV�VHQLRUV�YHXOHQW�SRXYRLU�JDUGHU�OHV�
commandes des actions qu’ils débutent. A ce propos une 
action liée à l’environnement a été impulsée mais sans 
pouvoir aller au bout de ce qui était prévu. 

« On a bien rigolé. C’était super surtout par 
rapport au thème. Parce que les momies, 
c’est un vrai problème, que les personnes 
âgées ici n’ont pas de store, et ont vraiment 
chaud l’été. Le seul regret, c’est qu’on n’en 
a rien fait ensuite. On n’a même pas pu 
vraiment les montrer, parce qu’il y a eu un 
problème avec le projecteur. Donc on n’a 
pas vu le résultat. »

$X�ÀQDO�VH�UHOLHU�GHYUDLW�DLGHU�OHV�SHUVRQQHV�YLHLOOLVVDQWHV�
à se parler, rouvrir le dialogue, sortir de l’isolement 
général pour ne pas se faire manipuler. …  et pouvoir 
choisir jusqu’au bout de la vie.

KPMÄJPSL�H]LJ�\U�WL[P[�NYV\WL�X\P�KVTPUHP[�
et qui a démotivé des gens, maintenant 
on a l’impression que c’est en train de 
changer. Et la salle, ça crée des liens 
sociaux, ça apporte une bonne entente 
entre personnes, du respect, partage, la 
connaissance de ses voisins. »

Une ouverture nécessaire du projet 
Aujourd’hui, l’enjeu du projet est de réussir à s’ouvrir 
sur l’extérieur pour toucher davantage de personnes. 
Au niveau de la Résidence Intergénérationnelle, il est 
essentiel de rencontrer un maximum de personnes, 
pour connaître leurs envies, leurs besoins, et créer des 
solutions pour que la vie au sein de l’immeuble soit la 
plus agréable possible, ce qui est bien le but premier du 
projet. 2 personnes du groupe pilote ont ainsi proposé de 
faire du porte à porte. «C’est une bonne idée, ça permet 
de présenter les activités et d’informer les gens »
Les habitants aimeraient aussi davantage s’ouvrir à un 
public jeune et/ou actif à l’intérieur de la résidence. Sont 
évoqués à ce sujet le problème des créneaux d’ouverture 
de la salle, et des activités proposées, peu adaptés à 
ce public. Pour autant, ils ont ouvert leurs portes à 
d’autres. Ils ont ainsi tissé des liens prometteurs avec 3 
nouvelles associations: des Russes, des malentendants et 
des Arméniens, ainsi qu’avec les enfants et enseignants 
d’une école maternelle.

« La salle n’est pas ouverte le soir ni les 
week-end, et les gens qui travaillent ne 
peuvent pas venir. Mais on travaille dessus, 
il faudrait ouvrir plus pour que d’autres 
publics participent. »

L’ouverture concerne donc bien l’environnement très large 
de l’immeuble. Pouvoir mieux «Vivre Ensemble» ne peut 
se faire sans être relié aux organisations et partenaires 
extérieurs à la Résidence Intergénérationnelle: bailleur 
social, associations du quartier et de la ville, mairie, 
Centre Socio-Culturel, habitants du quartier, … Il est 
donc important de réussir à associer les idées qu’ils 
défendent et les différents acteurs qui  peuvent entrer 
en jeu dans la réalisation.

Conclusion
Nos partenaires et usagers estiment que les personnes 
vieillissantes représentent déjà une ressource précieuse 
pour ce quartier au sens où ils fournissent du travail à 
notre association et qu’ils rendent service en s’impliquant 
bénévolement. Ils font bouger autour d’eux. Sans eux 
notre association n’existerait pas. 

Une histoire et des valeurs qui 
permettent de transmettre et de 
construire

Certes les seniors sont aussi reconnus comme une 
mémoire, porteurs d’expérience et d’un savoir qui 
ne peut pas s’apprendre à l’école. Ils sont considérés 
comme vecteur de transmission : 

- Porteurs de valeurs, d’une certaine vision de la 
société: plus de respect, d’entente et d’échanges 
entre générations, entre cultures, d’une société 
moins consumériste et individualiste.
- Ils s’estiment capables de discernement et de 
UpÁH[LRQ�SRXU�V·LQWHUURJHU�VXU�FH�TXL�HVW�ERQ�RX�SDV��
pour privilégier un choix plutôt qu’un autre. 
- Les séniors peuvent aider les jeunes au niveau 
technique (bricolage, réparation), ils sont 
débrouillards, ils ont du temps. Ils peuvent 
transmettre un certain savoir vivre (politesse).

Mais les seniors peuvent être lanceurs d’alerte, 
défricheurs ou précurseurs. Acteurs du changement 
quotidien, ils ont été ces dernières années à l’origine 
de réponses très pratiques qui impactent le bien-être 
de tous (alerte pour réparer des ascenseurs dans les 
HLMs), ce qui leur a parfois valu la reconnaissance de 
leur entourage et de la presse. 
A ce niveau, il faut reconnaitre l’impact global 
de l’implication de militantes de plus de 60 ans 
de l’association l’Espoir, qui ont été à l’origine du 
partenariat entre le centre socioculturel, le bailleur, 
et les associations de locataires, et dont le travail a pu 
déboucher sur la création du Centre de Santé des Trois 
cités en 2016. Elles en sont aujourd’hui cogestionnaires à 
parité avec les représentants du corps médical, salariés 
SDU� OD� VWUXFWXUH�� 3OXV� VSpFLÀTXHPHQW�� O·(VSRLU� D� DXVVL�
développé un service de livraison de courses, pour ceux 
qui ne peuvent pas se déplacer, pour 1 €, d’aide aux 
menus travaux et de soutien administratif.
Les seniors et les personnes vieillissantes sont donc 
QRQ� VHXOHPHQW� EpQpÀFLDLUHV� GH� VROLGDULWp�� PDLV� DXVVL�
créateurs de celle-ci : en permettant à des habitants 
de se sentir plus pleinement citoyens et responsables ou 
des structures qui répondent aux besoins émergeants de 
leur quartier.

Des perspectives positives  

Nos usagers et partenaires soulignent que les seniors 
ont besoin de légèreté, de plaisir et d’évolution. Il faut 
éviter d’enfermer dans des représentations.
Une exposition photo a laissé des traces très positives. 
Un senior photographe bénévole se souvient : « On a 
rajeuni les plus vieux et on a vieilli les jeunes, et on 
leur a demandé ce qu’ils aimeraient qu’il y ait dans des 
lieux en fonction de leur nouvel âge ! Puis j’ai fait les 
tirages, en argentique pour faire découvrir aux jeunes, 
et en numérique pour les plus âgés ! »
Les seniors aspirent d’ailleurs à rester connectés, à 
montrer qu’ils peuvent en imposer y compris aux jeunes 
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Permettre aux habitants d’agir sur ce 
qui est important pour eux !

En 2014, le Centre Socio-Culturel des 3 Cités a débuté 
une expérimentation sur le développement du pouvoir 
d’agir. Deux animateurs travaillent sur le projet. 
Leur mission est de tester, d’analyser et de diffuser 
des techniques, des méthodes et des postures qui 
permettent aux habitants d’augmenter leurs capacités 
à agir sur ce qui est important pour eux ou leurs proches. 
Nous sommes soutenus par une équipe « chantier » de 
deux administrateurs.
Pour cela, nous allons à la rencontre des habitants 
pour entendre leurs problématiques ; nous mobilisons 
et nous accompagnons le développement de projets 
FROOHFWLIV���HQÀQ��QRXV�HVVD\RQV�GH�FRPSUHQGUH�HW�GH�
GLIIXVHU�OHV�RXWLOV�TXL�QRXV�VHPEOHQW�HIÀFDFHV�

Le chantier porte :
La volonté du projet politique du Centre :
- [participer] à la transformation de la société 
dans laquelle nous vivons en proposant à chacun 
d’être acteur de sa vie, d’être acteur dans son 
quartier, dans un esprit de solidarité
Des convictions :
- Chaque citoyen possède des savoirs et des 
FRQQDLVVDQFHV�VSpFLÀTXHV�WLUpV�GH�VRQ�YpFX�
- La prise en compte des savoirs de tous, et 
QRWDPPHQW�GHV�SHUVRQQHV�OHV�SOXV�HQ�GLIÀFXOWp��
contribueraient à la construction de solutions 
SOXV�FRKpUHQWHV�HW�HIÀFDFHV�SRXU�OXWWHU�FRQWUH�
les différentes problématiques que rencontre 
notre société.
- Si nous souhaitons réellement associer le plus 
grand nombre de personnes, il faut se donner 
le temps et les moyens nécessaires pour que 
chacun puisse se mobiliser, ose participer et 
trouve sa place.

Le chantier recouvre les 
activités suivantes :
- Créér du lien entre demandeurs d’emploi et 
employeurs.
- Améliorer le réseau de bus.
- Améliorer la relation parents/professionnels de 
l’éducation
- Mieux faire appliquer les réglements 
concernant le bruit dans les immeubles.
- Trouver des solutions pour les garde d’enfants.

Améliorer ensemble votre quotidien !

Les administrateurs
Mohammed Rhalab, Hélène Massé

Les salariés
Marie Bouchand, Bafodé Diaby

O 2 /Aller plus vers les habitants les moins 
connus du Centre Socio-Culturel.
O 9 /Accompagner et soutenir les initiatives 
des habitants pour répondre notamment à des 
problèmes de vie quotidienne et/ou d’emploi.
O 7 /S’associer aux parents pour favoriser le 
réussite éducative des enfants et des jeunes.

Ville de Poitiers
Fondation de France
Région, Maison des 3 quartiers, la Gibauderie, le 
centre d’animation des Couronneries
Université de Poitiers
Collectif pouvoir d’agir
Le Comité de Quartier
Conseil de résidence des étudiants de Marie 
Curie

:tTPUHPYL�7V\]VPY�K»(NPY
1\PU�����

7V\]VPY�K»HNPY
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L’accompagnement des groupes

Différentes étapes dans la construction collective
Le premier travail du groupe est de comprendre 
l’expérience de chacun vis-à-vis du sujet traité. 
L’ensemble de ces expériences va permettre à chacun 
de comprendre le problème sous un angle nouveau et 
GH�FRQVWUXLUH�XQH�DQDO\VH�FROOHFWLYH�SOXV�ÀQH��/H�JURXSH�
se mettra ensuite d’accord sur une problématique à 
travailler collectivement et un objectif commun, ainsi 
que sur les leviers à actionner et les stratégies et actions 
à développer. 

'HV�PpWKRGHV�G·DQLPDWLRQ�VSpFLÀTXHV
Nos modes d’animation au sein des groupes sont 
largement inspirés de la méthode du croisement des 
savoirs et des pratiques développées par ATD Quart-
Monde. Le cadre posé a notamment pour objectif de 
veiller à ce que chacun, et notamment les personnes les 
SOXV�HQ�GLIÀFXOWp��DLW�XQH�UpHOOH�SODFH�DX�VHLQ�GX�JURXSH��
à ce que leur parole soit comprise et prise en compte, 
à ce que chacun participe bien à la construction et à la 
prise de décision collective. Encore une fois, l’idée est 
de prendre en compte le plus possible les contraintes 
HW� GLIÀFXOWpV� GHV� XQV� HW� GHV� DXWUHV�� QRWDPPHQW� HQ� FH�
qui concerne la disponibilité, les capacités d’expression 
et de compréhension, ou encore la maitrise des outils 
proposés...

Comment et sur quoi mobiliser ?

Nous décidons en « équipe chantier », composée de 
salariés et d’administrateurs, des problématiques sur 
lesquelles nous mobilisons les habitants. Nos choix se 
font en fonction du nombre d’habitants concernés, 
du contexte local, de l’urgence du problème pour les 
habitants…
Nous invitons ensuite uniquement les habitants 
directement et personnellement concernés par la 
problématique choisie car c’est l’expérience de chacun 
qui compte et va être utile aux autres, et non l’avis ou 
les idées que les personnes se font de tel ou tel sujet.
Nous devons veiller à faciliter la mobilisation en 
prenant au maximum en compte les contraintes des uns 
et des autres. Nous devons également permettre à la 
mobilisation de perdurer malgré des temporalités parfois 
longues et des résultats qui mettent du temps à se faire 
sentir. Nous devons prendre en compte le fait que, quel 
que soit l’intérêt porté au projet, chaque personne peut  
être confrontée à des problèmes ou contraintes qui 
viennent freiner son engagement dans le projet. Ceci est 
d’autant plus vrai avec des personnes en situation très 
précaires qui doivent faire face à de nombreux imprévus.

9LUJVU[YL�K\�NYV\WL�[YH]HPSSHU[�Z\Y�
S»LTWSVP�H]LJ�SL�KPYLJ[L\Y�KL�7�SL�,TWSVP

0U[LY]LU[PVU�KL]HU[�4Y�SL�4HPYL�KLZ�
TLTIYLZ�K\�NYV\WL�X\P�[YH]HPSSL�n�
l’amélioration des transports sur le 
X\HY[PLY�KLZ���*P[tZ
:HTLKP����THYZ�����

Aller rencontrer de nouveaux 
habitants

Il y a pour nous un réel enjeu à aller à la rencontre de 
personnes plus éloignées du Centre socioculturel et qui, 
pour différentes raisons, ne franchiront jamais d’elles-
mêmes la porte de notre association. L’idée n’est bien 
sûr pas d’aller chercher de force les personnes qui 
font le choix de ne pas venir, mais plutôt de se soucier 
en permanence de ne laisser personne de côté, et 
notamment les habitants que l’on entend le moins et les 
plus isolés.
3RXU� FHOD�� QRXV� GLYHUVLÀRQV� OHV� PpWKRGHV� SRXU� DOOHU�
rencontrer les habitants que nous ne connaissons pas : 
porte à porte, présence dans les lieux publics ou encore 
dans les halls d’immeubles… 
Nous nous inspirons notamment de la méthode des 
porteurs de paroles qui facilite la discussion avec les 
SDVVDQWV� LQWHUSHOOpV� SDU� XQH� TXHVWLRQ� DIÀFKpH� VXU� XQH�
pancarte : « qu’est-ce qui vous met en colère ? », « qu’est-
ce qui vous rend heureux ? »… Les réponses recueillies au 
fur et à mesure des rencontres sont exposées et viennent 
alimenter les discussions.
Ces temps de rencontre sont souvent un premier contact 
qui permet à la fois de faire le lien avec d’autres 
acteurs ou actions, en fonction des sujets abordés par 
les habitants, mais aussi de prendre parfois rendez-vous 
pour un entretien plus étoffé.
Il s’avère que ces entretiens produisent généralement 
une forte attente de la part des personnes entendues 
et un premier espoir dans le fait que leur situation 
peut évoluer. Nous nous efforçons donc d’être clairs et 
transparents auprès de chacun, sur notre démarche et 
de donner suite le plus possible dans la mesure de nos 
moyens.

Prendre le temps d’écouter et de 
comprendre ce que vivent les gens

Nous menons des entretiens avec les habitants du 
TXDUWLHU�� DÀQ� GH� PLHX[� FRQQDvWUH� HW� FRPSUHQGUH� � FH�
qu’ils vivent au quotidien.
Pour cela, nous nous adaptons le plus possible à chaque 
personne, à ses disponibilités, à ses souhaits : les 
entretiens peuvent avoir lieu au Centre Socioculturel, 
chez l’habitant, dans la rue... Ils peuvent durer 10 
minutes ou 2 heures et peuvent même se dérouler dans 
une autre langue quand l’animateur la comprend. 
Nous sommes là pour entendre, sans juger, ce qui est 
dit et reconnaitre l’importance de la parole de chacun. 
Tous les sujets abordés par la personne sont importants. 
Nous sommes attentifs à retranscrire cette parole le plus 
ÀGqOHPHQW�SRVVLEOH�VDQV�O·LQWHUSUpWHU�
L’objectif étant de recueillir les préoccupations des 
habitants, chacun choisit donc les sujets dont il souhaite 
SDUOHU�� QRXV� Q·DYRQV� SDV� G·DWWHQWHV� GpÀQLHV� VXU� OHV�
thématiques qui doivent être abordées.
Bien sûr, chaque entretien n’est jamais exhaustif, 
et aurait été différent s’il avait été mené à un autre 
moment ou par un autre interviewer.  Certains habitants 
reviennent même vers nous ensuite pour nous faire part 
d’autres préoccupations dont ils n’ont pas parlé lors de 
la première rencontre.

Repérer les problématiques vécues

3DUPL� OHV� ��� SUREOpPDWLTXHV� LGHQWLÀpHV� ORUV� GHV�
entretiens, voici les plus fréquemment abordées : 
Je n’arrive pas à trouver un emploi 
Je suis gêné(e) par l’état général du bâtiment 
Je manque de lien/d’entraide avec mes voisins  
-H�VXLV�JrQp�H��RX�HQ�FRQÁLW�DYHF�PHV�YRLVLQV�SDU�UDSSRUW�
au bruit 
Mes revenus ne me permettent pas de vivre correctement 
Je suis inquiet(e) pour les enfants qui jouent ou circulent 
seuls dehors 
La fréquence et/ou le trajet des bus me pose(-nt) 
problème. 
J’observe de l’incivilité, des problèmes de comportements 
Je suis et/ou un membre de ma famille est touché par 
une maladie ou un handicap 
Il manque des espaces de jeux ou de verdures 
Je suis préoccupé(e) par la consommation d’alcool sur 
le quartier 
Personne ne donne suite quand on fait des réclamations 
Je suis préoccupé(e) par l’éducation et l’avenir de mes 
enfants

Réunion d’une partie 
du groupe transport
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Au mois de mars, 16 habitants ont travaillé sur le 
bilan de notre chantier. La plupart d’entre eux 
font partie de groupes que nous accompagnons, 

certains avaient seulement été entendus en entretien.  
Le bilan portait sur 2 axes de notre travail : Connaitre 
les préoccupations des habitants et accompagner des 
groupes pour trouver des solutions ensemble. Sur ces 
deux thèmes, ils ont fait des propositions sur ce que nous 
devions poursuivre, ce que nous devions changer et ce 
que nous devions faire de nouveau. L’ensemble de ces 
idées seront reprises et développées avec eux lors de 
prochains temps de travail, et serviront de guide à notre 
action pour les prochaines années.

Connaître les préoccupations des 
habitants

L’idée de notre chantier est que les habitants puissent 
DJLU�VXU� OHV�SUREOqPHV�TX·HX[�PrPHV�LGHQWLÀHQW�� ,O�HVW�
donc essentiel dans un premier temps de repérer et 
comprendre quels sont ces problèmes, et ce qui est 
important pour eux. 
Un autre enjeu est de n’oublier personne. Nous devons 
donc entendre bien sûr les habitants que l’on connait 
déjà, mais aussi aller vers les habitants les moins connus 
(objectif 2 du Contrat de Projet 2013-2017), ceux qui ne 
fréquentent pas ou peu le Centre socioculturel.
En 2014, lorsque nous avons démarré le projet, nous 
avons mené et analysé une centaine d’entretiens les 
8 premiers mois. Au moment de ce bilan, nous avions 
entendu 194 personnes différentes. Nous souhaitons 
poursuivre ces entretiens tout au long du projet, mais 
nous remarquons qu’à certains moment, le rythme est 
GLIÀFLOH�j�WHQLU�SRXU�QRXV�HW�TX·DX�IXU�HW�j�PHVXUH�QRXV�
passons de plus en plus de temps dans l’accompagnement 
des groupes et de moins en moins à aller écouter les 
habitants.
Lors du temps de bilan, les participants ont mis en avant 
les points suivants :

1- Poursuivre les entretiens individuels. Pour tous, c’est 
la meilleure manière de connaitre ce qui préoccupe les 
gens et quels sont les problèmes qu’ils rencontrent. Il 
faut prendre le temps du dialogue et de la discussion 
formelle ou informelle, prendre le temps d’écouter ce 
que les gens ont à dire.

2- Etre plus présents dans les lieux que fréquentent les 
habitants du quartier, et poursuivre également le porte à 
porte, pour rencontrer de nouvelles personnes. Plusieurs 
pistes ont été proposées sur ce point. Le mieux étant 
d’aller dans les endroits où les gens attendent, où ils ont 
le temps de discuter : salle d’attente chez le médecin, à 

l’aide administrative, dans les bus, à la sortie des écoles, 
à Leclerc, aux Resto du Cœur…
Poursuivre le porte à porte semble également le moyen le 
SOXV�HIÀFDFH�SRXU�WRXFKHU�WRXW�OH�PRQGH��HW�pJDOHPHQW�
les personnes les plus isolées.

3- S’organiser avec des habitants, partager le travail 
avec eux pour toucher plus de personnes. Les habitants 
impliqués dans le projet peuvent aussi être des relais 
pour faire remonter les problèmes que vivent leurs 
proches (familles, voisins, amis, collègues…). On peut 
par exemple imaginer mettre en place des personnes 
référentes au sein de chaque immeuble ou au sein de 
différents groupes ou communautés. Leur rôle ne serait 
surtout pas de juger ou de dénoncer, mais plus d’écouter 
les habitants et mieux les informer, et de mieux informer 
OH�&HQWUH�VXU� OHV�SUREOqPHV�GX�TXDUWLHU�DÀQ�TXH�FHOXL�
ci fasse le lien avec d’autres acteurs du quartier, de la 
médiation…

4- Mieux informer les habitants et les autres acteurs 
(associations, écoles, commerces…) sur l’existence de 
ce projet. Si les gens savaient mieux ce qui existait sur 
le quartier, les problèmes repérés et ce que nous faisons 
dans ce projet, ils se sentiraient moins seuls et ça leur 
donnerait peut être envie de se battre également.

Différents moyens de communication peuvent être 
développés : tracts dans les boites aux lettres, radios 

Accompagner des groupes pour 
trouver des solutions ensemble

Notre projet répond à l’objectif 9 du Contrat de Projet 
2013-2017 : «  accompagner et soutenir les initiatives 
des habitants pour répondre à des problèmes de vie 
quotidienne et/ou d’emploi». Depuis le début du projet, 
nous avons accompagné 5 groupes différents et démarré 
depuis peu l’accompagnement d’un 6ème groupe. Chacun 
de ces groupes a travaillé pour comprendre et analyser 
le problème qui les rassemblait. Les participants se 
sont ensuite mis d’accord sur ce qu’ils souhaitaient 
transformer et de quelle manière ils voulaient agir. 
Chaque groupe avance ensuite de manière différente, 
avec des rythmes et des méthodes de travail et d’actions 
différents : certains montent des actions au sein même 
du quartier, d’autres interpellent des décideurs ou 
essaient de construire des partenariats avec d’autres 
acteurs…
Concernant notre travail sur l’accompagnement des 
groupes, voici les recommandations faites lors du bilan :

1- Poursuivre et améliorer l’accompagnement 
des groupes. La plupart des participants disent que 

Bilan qualitatif du chantier
7V\]VPY�K»HNPY

Emploi

Transport

Habitation
Scolarité

Garde d’enfant

5 groupes 
accompagnés 
dont une initiative 
soutenue

?88

Problématiques 
repérées

Entretiens 
en 2016

182

Personnes

11 Associations

233 personnes dont 
22 nationnalités

rencontres 
animées

90

personnes 
mobilisées

42
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l’accompagnement actuel leur convient, notamment 
le fait d’inviter les personnes concernées par le 
problème, ou encore la méthode consistant à chercher 
collectivement des solutions aux problèmes repérés. 
Cependant, la démarche est longue, et certaines 
personnes peuvent se démobiliser, il faudrait donc se 
À[HU�GHV�REMHFWLIV�LQWHUPpGLDLUHV�VXU�GHV�WHPSV�SUpFLV��
DÀQ�G·REWHQLU�GHV�SHWLWV�UpVXOWDWV�TXL�PRWLYHQW�OHV�JHQV��
Une autre proposition est de structurer plus les groupes 
avec un noyau de personnes qui sont plus régulièrement 
SUpVHQWHV��HW�GH�UpÁpFKLU�j�OD�PDQLqUH�G·LQWpJUHU�GHV�
personnes nouvelles ou de permettre à des personnes 
qui viennent moins souvent de suivre le projet. 
Il faudrait aussi accompagner de nouveaux groupes 
VXU�OHV�SUREOqPHV�OHV�SOXV�GLIÀFLOHV�VXU�OH�TXDUWLHU��HW�
accepter d’aller sur des thématiques qui peuvent créer 
du débat, des désaccords…

2- Organiser des rencontres entre les différents 
groupes accompagnés. Ceci permettrait aux groupes 
de mieux comprendre ce que font les autres, 
d’échanger sur différentes méthodes ou stratégies 
possibles. Si les groupes se réunissent, mais surtout 
s’unissent, ça permettrait également d’être mieux 
entendus et d’avoir plus de poids face aux décideurs 
ou à certaines institutions. Chacun des groupes 
travaille en effet sur des propositions et des solutions 
qui concernent l’ensemble du quartier et doivent se 
soutenir mutuellement.
Il faudrait organiser aussi plus de bilans d’étapes pour 
faire le point sur les avancées et les blocages de chaque 
groupe et ainsi pouvoir proposer de nouvelles idées qui 
fassent avancer les projets.

3- Faciliter le lien entre les habitants et les autres 
acteurs (personnes ressources, professionnels, 
associations, institutions, décideurs…). D’après 
les participants, les animateurs doivent agir aussi 
auprès de décideurs et des autres acteurs, pour qu’ils 
comprennent mieux le problème et l’objet de la 
mobilisation. Les animateurs doivent aussi faire parfois 
plus pression sur les décideurs pour défendre la cause 
et le point de vue des habitants. Ils doivent également 
faire marcher leurs réseaux pour faciliter les liens 
entre les groupes d’habitants et d’autres personnes ou 
structures qui peuvent aider au projet ou apporter des 
solutions ou des informations.
Il faudrait mieux communiquer sur ce projet pour que 
les décideurs comprennent l’intérêt qu’ils peuvent 
avoir à nous écouter et à travailler avec nous.

4- Former et responsabiliser les participants du 
projet pour qu’ils puissent relayer les méthodes de 
travail. Certains des habitants mobilisés souhaitent 
être formés pour mieux comprendre le fonctionnement 
des institutions, et ainsi mieux communiquer avec 
elles.
Il parait aussi important pour les habitants qui ont 
participé à ce bilan d’être formés à nos méthodes 
de travail et responsabilisés dans ce chantier sur le 
développement du pouvoir d’agir, ceci permettrait 
selon eux de « pérenniser les acquis pour les générations 
futures ».
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Pour réduire la fracture numérique sur 
le quartier, les centres socioculturels 
des Trois-Cités maintiennent le projet 
Tous Connectés par de multiples 
interventions, très appréciées par les 
participants.

Dans cet espace on trouve :
- Des initiations à l’informatique, ordinateurs et 
tablettes,
- Permanences et foires aux questions,
- Comment utiliser un ordinateur, une tablette,
- Se connecter sur le net, se créer un mail et l’utiliser, - 
Aller sur des sites publics pour des actes administratifs 
en ligne,
- Être conseillé sur le matériel...
- Mises à jour et Installation de matériel informatique.
Autant de propositions faites par les animateurs et 
bénévoles de Tous Connectés.
«Aller vers l’autonomie»
Ces ateliers sont proposés gratuitement aux habitants 
du quartier avec une petite participation symbolique 
de 40€ / an pour les habitants hors quartier.

Les administrateurs
GRIGORYAN Anouch, SAILLIER Patrick

Les salariés
TAKOURBI Abdellatif

O 10 / Lutter contre les inégalités d’accès aux 
nouvelles technologies et à l’informatique            

O 9 / Accompagner et soutenir les initiatives 
des habitants pour répondre notamment à des 
problèmes de vie quotidienne et/ou d’emploi

O 4 / Développer l’interconnaissance entre 
personnes de différentes cultures 

Le Foyer Marie-Louise Troubat
- Le Groupement des Entreprises et des Associa- 
tions « Silver-Geek »
- La Mission Locale Insertion
- La Caisse d’Allocations Familiales
- Le Collège Ronsard
- Association l’Espoir
- Les Ateliers du Bocage

Le projet porte :
L’apprentissage de l’outil informatique.
La connaissance des méthodes de recherche de 
sites d’information et d’initiation.
L’aide aux démarches administratives en ligne 
de manière à devenir autonome.
Equipement du plus grand nombre de
familles en matériel informatique à des coûts 
raisonnables.
Accompagnement de projets portés, soit en 
interne par d’autres secteurs du CSC, soit par 
des partenaires de notre association.

Le projet recouvre les 
activités suivantes :
- L’information et le conseil.
- L’accompagnement à l’utilisation des 
nouvelles technologies.
- La mise en place d’une dynamique 
intergénérationnelle avec comme support les 
nouvelles technologies.

Conférence de presse 
.HTLY�HZZLTIS`�����

Un réseau humain des 3 Cités

Tous Connectés
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Permanence informatique

Avec nos partenaires internes

En interne à notre structure, les animateurs travaillent 
en lien avec les collègues pour informer et mobiliser de 
nouveaux habitants. Ainsi, ont été réalisées les actions 
suivantes :

- Un travail avec le référent vieillissement sur 
l’accompagnement des séniors en vacances. Des 
personnes âgées du quartier ont été accompagnées pour 
accéder au site « Séniors en vacances » : recherche 
d’hébergement, destination pour les vacances, etc. 
- Semaine Bleue : l’ensemble des associations du quartier 
travaillent durant une semaine en lien pour la mise en 
place d’animations en direction des séniors. 

- Le printemps des seniors
Au parc des Expositions en partenariat avec le foyer Marie 
Louise Troubat, suite à la demande du CCAS de Poitiers. 
Tous connectés aux 3 Cités a présenté deux ateliers : 
- Jeux et recherches sur internet, sur tablettes. 
- Jeux sur la Wii.

- Semaine Bleue en partenariat avec le secteur                      
« Vieillissement et intergénérationnel »  de notre 
association :
Trois séances de formation aux jeux sur Wii à destination 
G·XQ�JURXSH��GH����VpQLRUV�DÀQ�G·DQLPHU�HW�DLGHU�G·DXWUHV�
à jouer lors de l’animation de la semaine Bleue.
Photos de l’animation senior et 
intergénérationnellesrassemblées par deux bénévoles, à 
la demande de l’espace convivial.
Bilan Semaine Bleue au CSC.

L’équipe Tous Connectés poursuit le travail avec les 
habitants en visant l’autonomie des personnes face à 
l’utilisation et la compréhension des outils numériques 
tout en multipliant nos efforts pour nous mettre à leur 
portée et aller vers eux.

Renforcer le travail avec nos partenaires. Dans ce cadre, 
nous prévoyons de travailler davantage avec l’équipe 
de l’association Espoir, l’équipe du Pouvoir d’agir, et 
le secteur Vieillissement et Intergénérationnel sur 
l’accompagnement au montage de dossiers administratifs 
par la mise en place en 2017, d’ateliers collectifs de 
travail où les habitants trouvent une réponse à leurs 
préoccupations.

L’association L’Espoir

- Ateliers Collectifs
2 fois par mois pour l’obtention d’attestation CAF malgré 
une demande quotidienne. 
Déclaration trimestrielle ou annuelle, demande RSA, 
consultation et courrier en ligne.
- Ateliers pôle Emploi 
1 fois par mois
Inscription et réinscription pour ceux qui étaient radiés, 
consultation et échange avec leurs conseillers en ligne.
Demande d’allocation de retour à l’emploi
Demande d’attestations
- Ateliers Préfecture,
1 fois par mois
Prise de rendez vous
- Ateliers  Impôts 
1 séance avant la date d’envoi des déclarations  
Création des comptes sur le site d’impôt et déclaration 
en ligne
 

Pouvoir d’agir 

Ateliers Collectifs  « pouvoir d’agir » groupe emploi, les 
accompagner sur le site de pôle emploi. Création des CV 
et lettres de motivations 1 fois tous les deux mois

Vieillissement et Intergénérationnel

/HV�©�PDPLHV�PLOLWDQWHV�ª���F·HVW�XQH�UpÁH[LRQ�TXL�HVW�HQ�
cours et dont l’objectif est d’apporter de l’information 
et de l’envie pour imaginer un quotidien différent. 
L’outil informatique et la vidéo sont des supports pour 
ce travail de groupe.
Le lien entre les jeunes avec un groupe de Séniors  qui 
aiment bien les NTIC pour les rapprocher et échanger 
ensemble sur les enjeux liés aux nouvelles technologies.

Conclusion

« Tous Connectés » est opérationnel suite aux 4 ans 
d’expérience et d’intervention auprès des habitants. 
Les habitants sont très reconnaissants, ils aiment leur 
salle informatique où certains ont débuté leurs premiers 
clics. 
Les personnes qui se présentent sont visiblement «en 
demande», les habitants donnent tout en retour : 
non seulement de la gratitude mais aussi du plaisir à 
échanger. 
La salle informatique est un lieu agréable, de partage 
mais aussi, pour certains, de ressourcement… non 
seulement sur le plan informatique mais aussi sur le plan 
humain.

Avec le Foyer Marie-Louise Troubat 

Les animateurs de l’action « Tous Connectés » ont mené 
une sensibilisation à l’usage des tablettes.

Plus concrètement, l’accompagnement porte sur : 
l’utilisation du clavier virtuel, la navigation sur internet, 
l’intérêt de découvrir de la musique, l’échange de mails, 
la connexion avec des personnes de leur famille via            
« Skype », l’envoi de photos prises avec la tablette,…
(QÀQ�OH�)R\HU�0DULH�ORXLVH�7URXEDW�V·HVW�pTXLSp�GH�:,),��
début septembre 2016 

Avec le Groupement des Entreprises 
et des Associations

Ce groupe est composé de : Orange, La Macif Assurance, 
ERDF, Les Ateliers du Bocage, les CSC des 3 Cités, 
Futurolan.
Par ce groupe, le projet Silver-Geek a vu le jour en 
2014 et a été construit sur l’exemple de notre projet 
« Tous connectés aux Trois-Cités » en extrapolant cette 
expérience à l’échelle régionale voire  nationale.

Les CSC des 3 Cités en partenariat avec le Foyer Marie 
Louise Troubat ont postulé au grand tournoi sur le jeu du 
bowling sur la Wii.
Sans peur les séniors des Trois Cités ont remis en jeu  le 
trophée gagné en mai 2016.
Et encore une très belle victoire cette année  ils sont 
double champions régionaux bravo à nos champions 
qui ont eu l’honneur de garder le  trophée régional des 
séniors.
 

Avec la Mission Locale Insertion

Deux fois par mois une conseillère de la MLI se déplace 
aux CSCS des 3 Cités pour accompagner les habitants 
à réaliser des CV et les animateurs de l’action Tous 
Connectés travaillent sur la dimension mise en page 
suite à la mobilisation des habitants. Ainsi, nous sommes 
parvenus à proposer ensemble et au sein de nos locaux 
une action d’accompagnement à la réalisation de CV.

Avec la Caisse d’Allocations 
Familiales

Aux locaux de la CAF, des conseillers CAF ont présenté 
les modalités d’accès et les fonctionnalités du site de la 
CAF aux animateurs du projet « Tous Connectés ».
L’objectif est que les animateurs puissent intervenir 
auprès des habitants dans l’accompagnement à la 
réalisation de démarches administratives.

:PS]LY�.LLR�
3LZ�ÄUHSPZ[LZ�L[�SL\Y�JVHJO

Ainsi, les demandes qui ont émergées portaient sur : 
- Comment sortir des attestations de paiement de la CAF ?
- Comment créer un compte pour communiquer avec la 
CAF via internet ? 
- Comment prendre un rendez-vous avec un conseiller 
CAF ?
Souvent dans l’appui que peuvent apporter les animateurs 
aux habitants, nous sommes particulièrement vigilants à:
- Respecter les informations personnelles.
- Favoriser le plus possible l’autonomie des personnes.

Avec le Collège Ronsard

Explication de  l’interface « Pronote » aux familles par      
« Tous connectés ». 
L’idée était de travailler avec les familles pour qu’elles 
puissent suivre le travail de leur enfant via « Pronote ». 
Un stage de Mathématiques (Khan Academy) pour les 
élèves du quartier lors des vacances scolaires en  utilisant 
le site pédagogique  Khan Academy.

Avec les Ateliers du Bocage pour 
l’achat de matériel

 Pour l’équipement de notre salle, nous avons acheté des 
ordinateurs recyclés et des tablettes en nous appuyant 
sur l’offre intéressante proposée par les Ateliers du 
Bocage. 8 ordinateurs ont été installés dans notre salle 
informatique.
De plus, des ordinateurs également recyclés à des prix 
très concurrentiels ont été achetés, via le Centre, par 
des habitants du quartier. 
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Fréquentation
2  Animateurs
2 Bénévoles

1 Salle 
informatique 
équipée de 
FkEOHV�HW�:LÀ

10 
ordinateurs

8 tablettes

254201

Je me suis inscrite pour des cours 
d’informatique  au Centre Socio-culturel 
du quartier des 3 cités. 
Des personnes de toutes nationalités, de 
tous âges se rencontrent.
L’animateur, et les bénévoles ont 
une qualité d’accueil, d’écoute et de 
patience…
Ils  adaptent  vraiment 
l’accompagnement des cours  suivant les 
besoins, et le niveau de chacun. 
C’est un  lieu international : France, 
Congo, Guinée, Sénégal, Maroc, Côte 
–d’Ivoire, Burkina et d’autres  pays…
On parle de nos situations familiales, 
recherche de travail, démarche de Visa et 
autres formalités.
Dans ce centre je rencontre de multiples 
visages et avec nos différentes cultures 
on travaille dans le clame et le respect 
des uns et les autres.
 Les échanges sont riches et aidants 
pour tous. 

Sœur Denise
Communauté de Poitiers
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Associations

Les associations sont nombreuses 
et impliquées sur le quartier depuis 
longtemps. Pour autant, il n’y a jamais 
eu d’espaces de rencontres pour les 
réunir. 

Contrairement aux autres chantiers, le chantier 
associations n’a donc pas de passé ni d’activités à 
son actif. Il débute réellement en tant que tel avec la 
mise en place de ce contrat de projet. Une première 
rencontre, sans ordre du jour, a été organisée en juin 
2016 avec une dizaine d’associations du quartier. Cette 
réunion informelle, partant de la seule présentation 
de chaque association, a déclenché de nombreuses 
questions entre associations, et de premières envies de 
collaboration ont été clairement exprimées. Cela nous 
a permis de déterminer les attentes des associations 
quant à la mise en place de ce chantier associatif.
Ce chantier cherche à créer un espace dont les 
associations peuvent s’emparer pour se rencontrer, 
mieux se connaître, coopérer, décloisonner les activités 
et favoriser les liens et partenariats entre associations 
sur le quartier. 

Le chantier porte :
Aide logistique : mise à disposition de salle et 
aide à l’organisation de petits évènements, 
prêts de moyens de transport, de matériel, 
domiciliation postale pour les associations
Soutien à la création d’associations

Le chantier recouvre les 
activités suivantes :
Proposer et animer des temps de rencontre avec 
les associations du quartier
Le soutien à l’organisation d’évènements sur le 
plan associatif
Participation à la journée des associations
Gestion et mise à jour du listing des associations 
du quartier

1+1=3, L’union fait la  Force

Les administrateurs
Patrick Saillier, Joëlle Delarue et Anush 

Grigoryan

Les salariés
Patrice Andreau 

O 1 / Proposer aux associations de travailler plus 
ensemble autour d’objectifs communs  
Valoriser les savoirs, savoir-faire et savoir-être des 
habitants 
O 4 / Développer l’interconnaissance entre 
personnes de différentes cultures (origines 
géographiques, sociales et d’âges divers)
O 9 / Accompagner et soutenir les initiatives 
des habitants pour répondre notamment à des 
problématiques de vie quotidienne et/ou d’emploi 

Mission Habitat, Kalinka, Hayer du Poitou, Jardins 
Familiaux de la Piquetterie, APVR, IVERIA, Fandéne 
Espoir, L’Espoir, Comité de Quartier, Pourquoi Pas-La 
Ruche

Les différents costumes 
K\�X\HY[PLY�Z»L_WYPTLU[��
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Le centre socio-culturel au service 
des associations…

Une de nos missions principales concerne 
l’accompagnement des associations existantes : Les 
associations entrent souvent en contact avec le Centre 
Socio-Culturel d’abord pour un soutien de type logistique. 
Nous cherchons par la suite à créer des relations entre 
ces associations et les activités qui existent et dont 
nous sommes parties prenantes sur le quartier. C’est à 
ce titre que l’association Kalinka a proposé 3 rencontres 
cette année à la résidence intergénérationnelle pour 
promouvoir et partager la culture russe. Autre exemple : 
l’association arménienne Hayer du Poitou a organisé une 
journée de découverte de l’Arménie à travers la danse 
et la cuisine. 

… et des associations au service du 
quartier

De plus en plus d’échanges et de partenariats inter-
associatifs se multiplient sur le quartier: l’appui 
logistique est souvent la base où le point de départ pour 
tisser des liens entre le Centre Socio-Culturel et les 
associations. En contrepartie  les associations proposent 
des bénévoles pour participer aux activités du Centre. A 
titre d’exemple, Les Jardins Familiaux de la Piquetterie 
ont accueilli les participants du séminaire « Pouvoir 
d’agir » en juin 2016. Ils ont également reçu tout l’été 
des habitants de la résidence intergénérationnelle et du 
coin convivial du centre au sein des jardins.

Soutien à la création d’associations

Depuis 2013, le Centre Socio-Culturel a aidé plusieurs 
associations à se créer sur le quartier, telles que l’Espoir, 
le Centre de Santé, IVERIA, Hayer du Poitou, Mission 
Habitat et l’APVR. Par la création d’associations, la 
formation des administrateurs, accompagné d’un soutien 
logistique (mise à disposition de locaux, siège social, 
supports de communication), d’une mise à disposition de 
personnel, le centre social a participé au développement 
du tissu associatif du quartier.
Cela démontre la volonté du centre d’augmenter 
progressivement le partenariat associatif au sein du 
quartier.

Club echecs

9,+(

Association 
7VP[PLYZ�4V\UKV\

14 Juin 2016 : 
1ère réunion du chantier

Elle a réuni 8 associations du quartier. 
Des échanges intenses et riches, des questionnements 
ont permis aux associations présentes de se rencontrer, 
de se découvrir et de partager. Lors de cette réunion 
nous n’avions pas d’ordre du jour précis. Cela a permis 
à chacun de pouvoir parler de sa propre association sans 
contrainte, de découvrir les autres sous un nouveau jour.          
A partir d’envies partagées, des projets sont nés, posant 
les bases futures de ce chantier association : rencontre, 
découverte, partage.

4 juin 2016 : 
Fête de quartier

Cet évènement annuel, organisé par le Comité de 
quartier, Pourquoi Pas-La Ruche et le Centre Socio-
Culturel des 3 Cités, marque le temps de rencontres 
privilégiées des associations du quartier. Elle permet à 
15/20 associations, à travers des spectacles et des stands 
d’exposition, de se rencontrer, de se faire connaître des 
habitants et de renforcer le partenariat avec le centre 
socio-culturel. Pour tous les bénévoles, la matinée est 
un des temps forts de la journée. Avant le début des 
festivités et l’arrivée du public ils se retrouvent pour 
l’installation des stands, chapiteaux, de la scène etc… 
C’est un moment privilégié, convivial où à travers la 
mise en place des espaces , les mots entraide, solidarité 
et partage prennent tout  leur sens  dans la joie et la 
bonne humeur. C’est la réunion de tous les « savoir-faire 
» des bénévoles qui permet à la fête  d’être l’événement 
majeur du quartier des 3 Cités.

11 septembre 2016 :
Journée des associations

Avec plus de 400 associations présentes, c’est une 
journée marquante qui nous a permis de rencontrer un 
grand nombre d’associations nouvelles sur le quartier, 
aujourd’hui toujours en lien avec le centre socio-culturel. 
Cela permet aux associations d’aller à la rencontre 
d’un public plus large, à l’échelle de l’agglomération 
SRLWHYLQH�� /HV� GLIIpUHQWV� VWDQGV� UHÁqWHQW� OD� YLWDOLWp� HW�
l’engagement du quartier à travers leurs activités.
A cette occasion, les associations du quartier des 3 
Cités se sont retrouvées à travers des échanges pour 
l’installation des stands par exemple où règne une 
convivialité ambiante.

9LWHZ�JVU]P]PHS�
fête de quartier

*VPU�JVU]P]PHS

4VU[HNL�K»\U�JOHWP[LH\�
fête de quartier 
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« Il pourrait y avoir plus d’échanges, plus 
de partenariat entre assos, aussi pour éviter 
que nous fassions les mêmes choses ! »

L’équipe de ce chantier est composée d’un salarié 
et deux administrateurs du centre. Contrairement 
aux autres chantiers, celui-ci n’a pas de passé ni 

d’activités à son actif et il débute réellement avec la mise 
en place de notre nouveau « Contrat de projet ». Pour 
autant, des objectifs concernant le lien aux associations 
DYDLHQW�pWp�GpÀQLV��

Objectif principal :
- O 1  /Proposer aux différentes associations du 
quartier des 3 Cités de travailler plus ensemble 
autour d’objectifs communs 

Objectifs secondaires :
- O 3 / Valoriser les savoirs, savoir-faire et savoir-
être des habitants 
- O 4 / Développer l’interconnaissance entre 
personnes de différentes cultures 
- O 9 / Accompagner et soutenir les initiatives 
des habitants 

En partant des objectifs précédemment cités, nous avons 
tenté de faire le bilan du « partenariat existant » entre 
le centre et les associations des 3 Cités depuis quatre 
ans. Pour ce faire nous nous sommes donc réunis le 1er 
mars dernier. 13 associations étaient représentées, soit 
18 personnes présentes dans une atmosphère dont on 
peut dire qu’elle fut chaleureuse. 
En début de séance nous avons pris soin d’expliquer les 
enjeux de ce travail collectif, son incidence sur l’avenir 
du quartier et de ses habitants et en particulier son 
importance pour engager notre « Chantier associations ». 
Nous avions préparé différentes questions liées aux 
objectifs du chantier, les participants se sont tous sentis 
concernés et la prise de parole fut instantanée dès la 
première question. Nous n’avons jamais eu à relancer 
le débat, il fut dynamique, fructueux et seulement trois 
personnes ont dû être encouragées à prendre la parole.
Nous vous livrons le fruit de nos échanges, avec des 
réponses classées dans deux chapitres principaux :

- Les points forts et satisfactions
- Les manques et besoins 

Points forts et satisfactions

« On est valorisé, on participe à 
l’organisation des évènements ou autre 
durant les réunions ! »
« Nous sommes très satisfaits, avec un 
planning annuel pour le prêt des minibus, 

il y a une bonne gestion, c’est mieux 
qu’avant ! »
« Il y a toujours quelqu’un quand on a une 
question, on n’est pas abandonnés ! »

Les associations sont satisfaites dans l’ensemble, à 
quelques détails près, des services rendus par le CSC et 
n’en demandent pas davantage.

Accessibilité et disponibilité des 
professionnels du centre

Les partenaires associatifs s’adressent soit au personnel 
de l’accueil, soit aux référents de chaque secteur du 
Centre Soio-Culturel pour répondre à leurs questions. 
A chaque question posée, il y a une réponse apportée. Que 
ce soit les agents d’accueil, les référents des différents 
secteurs d’activités du centre ou le responsable du 
pôle associatif, ce sont autant de portes d’entrée pour 
communiquer et être en partenariat avec le Centre.

Services

Les associations sont très satisfaites de la possibilité 
SRXU� FKDFXQH� GH� SURÀWHU� G·XQH� DGUHVVH� SRVWDOH� HW� GH�
SRXYRLU�EpQpÀFLHU�GH�VDOOHV�SRXU�OHXUV�DFWLYLWpV��

Prêt de matériel

Le centre prête gratuitement aux associations des tables, 
bancs et autres…. Ce matériel très souvent utilisé vieillit 
prématurément. 

Prêt de véhicules

Possibilité d’emprunter les véhicules du Centre pour les 
différentes associations concernées. Un planning mis en 
place récemment a permis de réguler les réservations 
des minibus. Le club de Football des Trois-cités, principal 
partenaire de cette opération reconnait l’importance de 
ce dispositif. 

Avenue du 11 novembre

Rue Je
an-Rich

ard
 Bloch

Clos 
Gaultier

Maisons de 
tous les Savoirs

Place de
France

Grande salle

Bar

Cuisine

Petite salle

  7associations l’utilisent
 dont 2 toutes les semaines

Utilisations des 
locaux par les 
associations 
en 2016

17

utilisations 
régulieres

Place de France

53

75

44

29

Associations 
en 2014

Associations 
en 2016 

domiciliées sur le quartier

Rencontrées

Partenaires

157

jours

80

jours

22

jours

80

jours

Bilan qualitatif du chantier
Associations
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Compétences 

 
Les salariés du centre sont souvent mis à contribution 
DÀQ� GH� FRPSHQVHU� OH�PDQTXH� GH� IRUPDWLRQ� GHV� EpQp-
voles associatifs. 
Il existe des formations ouvertes aux bénévoles, mais 
elles ne sont pas assez utilisées.
Organiser un conseil d’administration, un bureau, de-
mande des compétences particulières. Les demandes 
de subvention par l’utilisation de l’outil numérique et 
la complexité des démarches administratives sont des 
freins souvent insurmontables au sein des associations. 
(OOHV� RQW� EHVRLQ� G·XQH� DLGH� H[WpULHXUH� DÀQ� GH� SRXYRLU�
exister. 

Traduction de texte 

Les personnes ne maitrisant pas la langue française 
restent éloignées des associations du quartier. Des 
associations culturelles maitrisant la langue maternelle 
du public concerné existent. Certaines structures, 
DSSRUWDQW� GHV� VHUYLFHV� DX[� SHUVRQQHV� HQ� GLIÀFXOWpV��
auraient besoin de traducteurs permettant d’établir un 
dialogue. 

Service

Lors de différentes réunions au centre socio-culturel, 
beaucoup de parents se sont excusés, ne pouvant se 
déplacer à cause de leurs enfants. 
Le problème de la garde des enfants est mis en 
avant, comme un frein à l’investissement au sein des 
associations.
Au sein du centre social, des propositions de garde 
d’enfants pendant ces temps-là commencent à émerger. 

Thématique

Les rencontres entre associations permettent de dégager 
des thématiques communes. Le plus souvent cela tourne 
autour de spectacles et de la cuisine. 
D’autres thèmes tels que le sport, la santé, la diététique 
apparaissent. L’idée de rassembler les associations par 
thématique permettrait de rapprocher celles qui ont 
des envies communes. L’erreur serait de classer chaque 
structure dans une thématique, en fonction de leurs 
activités. 
,O�VXIÀW�GRQF�G·LQYLWHU�FKDFXQ�j�SDUWLFLSHU�RX�SDV��VDQV�
tenir compte de leur mission de base. 

Propositions 

« Développer un réseau d’assos pour 
pouvoir se joindre facilement et s’informer 
… Il faudrait que les assos se sentent 
concernées ! »
« Une ou deux fois par an, il faudrait faire 
une réunion avec des représentants de 
chaque asso, avec les présidents…. pour 
parler de ce qu’on fait chacun de notre côté 
et établir des programmes communs ! »
« Faire un carnet de bonnes adresses des 
assos … Faire une plaquette en plusieurs 
langues ! »
 

Les associations réunies lors de ces échanges souhaitent 
ensemble :

- Etablir une liste des associations du quartier 
(volontaire pour y participer) incluant le nom, 
l’adresse, les coordonnées téléphoniques et e-mails, 
les noms et coordonnées des référents de chaque 
association et une description de l’activité, des 
objectifs, et du public concerné. 
- Mettre à jour régulièrement ces informations 
- Diffuser par différents moyens de communication. 
- Inviter (avec le soutien du Centre Social) à des 
rencontres autour de thématiques, les associations 
TXL� OH� VRXKDLWHQW� DÀQ� GH� GpFRXYULU�� G·pFKDQJHU��
d’informer, de chercher des partenaires, de créer des 
micro-évènements.  

 

Conclusion

« Nous on n’a plus personne qui passe 
chez nous, on se sent isolés …Il faut se 
déplacer pour créer des liens …On fait des 
réunions mais les gens ne viennent pas ! »

Des associations qui dans l’ensemble restent fragiles, 
certaines se sentant particulièrement isolées. A 
l’unanimité elles souhaitent se rencontrer, se découvrir, 
communiquer, établir des relations d’entraide… Des 
souhaits qui pourraient se réaliser régulièrement, qui 
s’inscriraient  dans la durabilité et prendre forme au sein 
d’un espace commun.

La vie associative est riche sur le quartier, mais aucun 
espace en termes de lieu ou de temps n’est consacré 
j�OD�UHQFRQWUH�HQWUH�DVVRFLDWLRQV��DÀQ�TX·HOOHV�SXLVVHQW�
échanger et se connaitre. Ces dernières souhaiteraient 
disposer d’un cadre pour pouvoir se rencontrer quelques 
fois dans l’année. D’autre part, si elles peuvent être en lien 
avec le CSC à l’occasion de certains évènements tels que 
la « fête de quartier », ou être en contact avec nous pour 

Organisation des événements

Les partenaires associatifs se sentent valorisés au sein des 
activités du Centre Social. L’organisation des évènements 
permet à chacun de pouvoir participer, échanger et 
décider collectivement. Ils sont particulièrement 
satisfaits de l’importance accordée aux partenaires dans 
les prises de décisions. 

Manques et besoins

« Je sais qu’il existe beaucoup d’assos, 
mais pas plus…... On n’a pas une bonne 
connaissance des assos ! »
« Parfois on connait leur nom, mais on ne 
sait pas ce qu’elles font, de quoi il s’agit ! »
« J’aimerais avoir des contacts avec d’autres 
associations, pour qu’il y ait de l’entraide 
entre nous ! »

Un manque de liens et de connaissance entre 
associations, un sentiment d’isolement pour certaines. 
Peu de relations de type « politique » entre le CSC et les 
associations du quartier. Pas d’espace ni de lieu pour se 
regrouper !

Temps de rencontre

Les associations des Trois-Cités participent aux activités 
de leur quartier. Elles rencontrent au sein du Centre 
Socio-Culturel des Trois-Cités d’autres associations 
DÀQ� GH� SDUWLFLSHU� RX� G·RUJDQLVHU� FRQMRLQWHPHQW� GHV�
événements tout au long de l’année. Ces moments ne 
permettent pas cependant un véritable échange autour 
de leurs associations respectives. 

Lieu de rencontre

,O� Q·H[LVWH� SDV� DFWXHOOHPHQW� GH� OLHX� GpÀQL� VXU� OH�
TXDUWLHU�DÀQ�GH�SHUPHWWUH�DX[�GLIIpUHQWV�JURXSHV�GH�VH�
rencontrer, d’échanger, de construire ou développer des 
partenariats, de tenir des permanences associatives. 
Le centre social, où la plupart des associations ont leur 
adresse postale et où elles se réunissent, semble être le 
point convergent de ces dernières sur le quartier. 

Ecoute et de reconnaissance

Les administrateurs d’associations locales, en tant que 
UHSUpVHQWDQWV�RIÀFLHOV�GH�OHXUV�VWUXFWXUHV��VRXKDLWHUDLHQW�
au moins une fois par an rencontrer les autres membres 
GX� WLVVX� DVVRFLDWLI� GX� TXDUWLHU� DÀQ� GH� VH� SUpVHQWHU��
d’expliquer leur projet.

Partenariat

Chaque association fourmille d’idées dans le but 
d’organiser des manifestations ou de créer de micro-
événements.
Cependant le manque de bénévoles, le manque de 
logistique, le manque de compétences dans certains 
domaines comme le numérique, l’administratif, le 
problème de la langue ne permettent pas l’éclosion de 
tous ces projets. 
Il existe déjà au sein des plus grandes structures du 
quartier des partenariats permettant de résoudre ces 
différents problèmes.
Les «petites « associations (petites, mais très importantes, 
car elles apportent un dynamisme qui manque parfois à 
de grosses structures), n’ayant pas l’occasion ni le lieu 
pour se rencontrer, souhaitent développer un partenariat 
entre elles.

Faire réseau et communiquer

Les associations du quartier ne se connaissent pas ou 
très peu. Elles ignorent souvent le nom, l’activité, les 
personnes référentes, les objectifs et les missions de 
chacune. Ceci ne permet pas d’établir un calendrier 
des différentes activités ou événements tout au long de 
l’année. 
Par méconnaissance, des associations avec des buts 
similaires proposent à un même public des actions déjà 
menées par d’autres. 
Le journal de quartier et d’autres moyens numériques 
existent et pourrait être utilisés. 

Personnel 

Chaque événement du quartier demande dans sa 
conception, son organisation, ainsi que dans sa 
réalisation, un nombre important de bénévoles. 
Aucune association n’est en mesure, seule, de mobiliser 
VXIÀVDPPHQW� GH� SHUVRQQHV� DÀQ� G·HQFDGUHU� FKDTXH�
action.
,O� H[LVWH� DXVVL� DX� VHLQ� GH� FKDTXH� VWUXFWXUH�� XQ� GpÀFLW�
chronique dans le nombre de volontaires permettant la 
gestion de celle-ci. 
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une demande de type technique, elles ne communiquent 
quasiment jamais avec le centre en tant qu’association 
partenaire mobilisée sur le quartier de 3 Cités, dans 
le cadre de relations ou de projets plus « politique ». 
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Club photo

Cette activité réunit des amateurs de photos pour des 
rencontres d’échanges de savoir et de savoir-faire. 
Les expositions de nos travaux ont pour ambition de 
valoriser les participants et l’image du quartier.

Actuellement notre groupe comprend 12 personnes 
dont les deux animatrices bénévoles.
Les ateliers ont eu lieu tous les 15 jours environ, le 
jeudi de 18h à 19h30 ou samedi de 10h à 12h. Un 
video projecteur et un grand écran permettent des 
visionnages critiques de nos photos, de choisir les 
clichés à exposer, de montrer comment utiliser les 
logiciels de retouche.

  Pour 2015-2016, deux sorties de prises de vue ont 
été organisées le samedi matin : les illuminations de 
Poitiers en décembre et le Jardin des plantes 
Deux expositions au Centre du Clos Gaultier ont eu lieu 
en septembre 2015 et avril 2016 (Insolite à Poitiers).

  Notre Club a aussi participé au festival Arcimage 
en octobre à la Hune (occasion de rencontres de 
photographes professionnels) et aux Rencontres 
Interclubs de la Vienne à Saint-Savin (2015) et à Saulgé 
en Avril 2016 où huit de notre groupe sont allés. Nous 
DYRQV�pWp�pJDOHPHQW�VROOLFLWp�SRXU�XQ�SURMHW�G·DIÀFKH�
pour la fête de Quartier des Trois Cités et pour un prêt 
d’exposition par le CHU.

Accordéon diatonique

Cet atelier, le seul à Poitiers, propose une initiation à 
la pratique de l’accordéon diatonique. L’intervenante 
professionnelle, Perrine Vrignault et les 7 membres de 
l’atelier se rencontrent par petits groupes de niveaux 
chaque mercredi soir d’octobre à juin. 
Chaque année, ils proposent une restitution de leur 
travail dans le cadre d’un événement du centre.

Dentelle au fuseau

Cet atelier est proposé, aux personnes ayant envie de 
pratiquer ou d’être initiées à la dentelle au fuseau ou 
à la broderie.
Il est gratuit pour tout adhérent au centre.
Il se tient le Lundi de 14h à 17h. Les plus expérimentées 
aidant les moins initiées, de ce fait, l’atelier a toujours 
rassemblé entre 15 et 20 personnes 

Atelier mémoire

Prévention du vieillissement cérébral et cognitif 
�PpPRLUHV��DWWHQWLRQ��ÁH[LELOLWp���
ELODQ�WUqV�SRVLWLI� �EpQpÀFHV�FRJQLWLIV�j�FRXUW�HW� ORQJ�
WHUPH��LQWpUrW�SRXU�O·DFWLYLWp��ÀGpOLWp�������UHYLHQQHQW�
l’année suivante, depuis 20 ans pour certains), reprise 
GH�FRQÀDQFH��
13 à 14 séances collectives de 2h30 par groupe,
5 groupes d’une quinzaine de personnes par an, plus 
un suivi individuel de 1heure.
En 2016/2017, 75 personnes âgées de 59 à 90 ans.
 
Encadrement : Jocelyne Plumet, Docteur en 
Neurosciences,
Mise à disposition par l’association Mémoire Récré-
Active.
 
Participation des habitants :
Usagers, selon le quotient familial, plus la carte 
d’adhésion.

Ateliers
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Randonnée 
pédestre

Cette activité consiste à découvrir le patrinmoine à 
travers la marche. 

Elle est ouverte à tous et à tous les âges et les 
trajets sont différents selon les possibiltés physiques 
de chacun. 

Elle est proposée par Pierre Papillon et encadrée par 
des bénévoles.

Il y a deux sorties par moi le dimanche.
24 personnes y participe.

Théâtre

L’intervenante professionnelle Isabelle Feuillet, de la 
Compagnie Théâtre en herbe accueille chaque lundi 
de 20h à 22h 11 personnes qui s’initient à la pratique 
théâtrale. A travers des exercices de jeu et des lec-
WXUHV��OHV�PHPEUHV�GH�O·DWHOLHU�GpÀQLVVHQW�HQVHPEOH�
et travaillent l’œuvre choisie, issue de textes d’au-
teurs contemporains, pour la produire en public en 
ÀQ�G·DQQpH�

Retrouvons-les cette année le jeudi 22 Juin et le 
vendredi 23 Juin pour leurs représentations Place de 
France au programme une pièce de Bertolt  Brecht : 
Maître Puntila et son valet Matti

Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au 
point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est 
détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire 
de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai 
aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa 
femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins 
étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au 
point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est 
détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire 
de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai 
aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa 
femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins 
étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...e... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous 
abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse 
pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  
impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au 
point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est 
détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire 
de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai 
aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa 
femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins 
étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...

Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au 
point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est 
détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire 
de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai 
aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa 
femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins 
étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au 
point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est 
détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire 
de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai 
aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa 
femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins 
étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...e... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous 
abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse 
pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  
impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, 
sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes 
seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au 
point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est 
détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire 
de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai 
aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je 
n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa 
femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins 
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presente
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Une Piece de theatre 
au Centre Socio-culturel 

des 3 Cites
Place de france, 20h30

Inspirées de faits divers, six petites pièces qui tentent d’explorer « ce presque 
rien » qui peut faire basculer chacun de nous de l’ordinaire à la tragédie.

Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre 
père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous 
abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que 
mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, 
mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour re-
trouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... 
vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais 
si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner 
dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins 
larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... 
chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre 
père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous 
abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que 
mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, 
mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour re-
trouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... 
vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais 
si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner 
dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins 
larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... 
chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...Mado. - Les enfants, regardez, regardez 
votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre 
père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue si-
nistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits 
monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part 
en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme 
vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... 
que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la 
grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me 
reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, 
je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que 
votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre 
père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous 
abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que 
mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, 
mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour re-
trouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... 
vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais 
si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner 
dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins 
larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... 
chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre 
père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous 
abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que 
mère... depuis que vous êtes là, petits monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, 
mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour re-
trouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... 
vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais 
si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner 
dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins 
larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... 
chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre 
père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous 
abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que 
mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, 
mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour re-
trouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... 
vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais 
si peur d’être seule, si peur de la grande ville... maintenant il m’est impossible de retourner 
dans mon pays... personne ne me reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins 
larges... oh... j’ai aimé votre père, je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... 
chantez mes petits, chantez... que votre mère oublie...Mado. - Les enfants, regardez, regardez 
votre mère... est-elle devenue laide au point que votre père la quitte... oui mes bébés, votre 
père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous abandonne dans cette banlieue si-
nistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que mère... depuis que vous êtes là, petits 
monstres,  mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, mes bébés... et maintenant, lui part 
en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour retrouver la sienne. Regardez... comme 
vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... vous avez tout fait foirer mes bébés... 
que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais si peur d’être seule, si peur de la 
grande ville... maintenant il m’est  impossible de retourner dans mon pays... personne ne me 
reconnaîtrait... mes seins étaient fermes, mes hanches moins larges... oh... j’ai aimé votre père, 
je l’ai aimé et vous êtes là comme deux boulets à mes pieds... chantez mes petits, chantez... que 
votre mère oublie...
Mado. - Les enfants, regardez, regardez votre mère... est-elle devenue laide au point que votre 
père la quitte... oui mes bébés, votre père vous abandonne, à moi, si démunie... votre père nous 
abandonne dans cette banlieue sinistre... ai-je été une mauvaise mère ? non. Je n’ai été que 
mère... depuis que vous êtes là, petits monstres, mon amour s’est détourné ; il a fallu partager, 
mes bébés... et maintenant, lui part en me le reprochant... il part aimer une jeunesse pour re-
trouver la sienne. Regardez... comme vous avez déformé votre mère, sa femme, sa maîtresse... 
vous avez tout fait foirer mes bébés... que vais-je faire de vous, vous lui ressemblez tant. J’avais 
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Echecs

1RWUH�VHFWLRQ�pFKHFV�HVW�DIÀOLpH�j�OD�)pGpUDWLRQ�
Française des échecs
depuis quatre ans, nous participons à toutes les 
compétitions pour jeunes et adultes qui sont 
proposées par la Fédération Française des échecs.
De plus, nous vous proposons divers programmes :
��3pGDJRJLTXHV��G·RFWREUH�j�MXLQ���
les samedis matin/après-midi 10h-12h et 14h-18, 
jeudis soir à 20h.
��,QLWLDWLRQ�GpFRXYHUWH�SRXU�HQIDQWV���MHXQHV�HW�
perfectionnement.
��,QLWLDWLRQ�GpFRXYHUWH�SRXU�DGXOWHV�HW�
perfectionnement.
��$WHOLHUV�SUDWLTXHV��DQLPDWLRQV�FRQYLYLDOHV��HWF���

Les programmes et les tarifs vous seront communiqués 
prochainement
lors de la réunion d’information, en septembre.
Tarif : voir avec Hadi Eshghabadi. Adhésion au CSC obligatoire.

Contact : Pierre Papillon - 05 49 01 29 97
Eshghabadi Hadi – 06.95.95.19.59
E-mail : roisdames3cites@gmail.com 
Site : www.echecs-poitiers-trois-cites.fr

Yoga

13 participants en 2016, pour une moyenne de  10 
par séance.
Une vraie satisfaction de sentir que tout le monde 
progresse, certes à des vitesses différentes, mais 
2 points dominent: les participants comprennent 
ce dont on parle et mettent en pratique les 
enseignements liés à la respiration,  les intègrent. 
Certains commencent aussi à pratiquer chez eux.  
En même temps que l’animateur se forme comme 
enseignant, les élèves apprennent.
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Tous ensemble pour le contrat de projet

Orientation 

Réunion de contrat de 
projet du 1er�H]YPS�����

A l’image de ce rapport d’activité 
qui porte sur la période 2013-
2017, ce rapport d’orientation 

porte exceptionnellement sur la 
période 2018-2021.

Le 1er Avril 2017, 130 personnes ont travaillé ensemble 
autour de 3 grandes thématiques : 
- associer les habitants au fonctionnement du Centre, du 
quartier et de la société, sans oublier personne
- Mieux soutenir et accompagner les jeunes du quartier
- Lutter contre le rejet des autres (oppositions jeunes/
vieux, Français/étrangers, homme/femme, riche/
pauvre….)

Au bout de la journée, 10 objectifs ont été produits 
par les 3 groupes thématiques. Ces 10 objectifs ont 
été retravaillées par le comité de pilotage du contrat 
de projet (administrateurs et équipe de maîtrise 
d’œuvre des salariés) pour rassembler les objectifs qui 
convergeaient en essayant de ne pas trahir les vous ne 
trouverez pas le rapport d’orientation dans ce document.

Deux choses sont à préciser :
- Ces objectifs seront déclinés plus longuement dans 
le prochain document contrat de projet (parution tout 
début 2018) ; ainsi chaque terme important des objectifs 
sera explicité et développé ; nous réunirons une seconde 
fois les cercles de travail que nous avons constitué en 
début d’année pour travailler ensemble sur les résultats 
attendus ;
- Ce contrat de projet s’inscrit dans la continuité des 
contrats précédents et ne fait pas table rase du passé 
; il s’inscrit dans une association structurée par ses 
fondamentaux : la participation des habitants, le 
développement du pouvoir d’agir des habitants, une 
place pour toutes les générations sans exception, etc, 
etc…

Au-delà des objectifs du contrat de projet 2018/2021, 
nous pouvons citer parmi les enjeux de 2017/2018 :
��ÀQDOLVHU�OH�WUDYDLO�DXWRXU�GX�FRQWUDW�GH�3URMHW���DIÀQHU�

Nous vous soumettons ce soir les 5 objectifs issus de ce 
processus.

O 1 /�$OOHU�GpFRXYULU�GDYDQWDJH�OD�UpDOLWp�GHV�KDELWDQWV�DÀQ�
d’adapter notre communication à chaque public, en veillant 
particulièrement aux plus éloignés.

O 2 / Mettre en relation les habitants et/ou les associations 
concernés par des problématiques et objectifs communs, 
pour y travailler ensemble, en brisant tous les obstacles.

O 3 / Apprendre ensemble (tous âges et toutes cultures) nos 
devoirs et nos droits civiques pour agir collectivement pour la 
promotion de la citoyenneté et le dépassement des préjugés.

O 4 / Accompagner les jeunes (plus particulièrement les 
16-25 ans) à développer leur estime de soi, valoriser leurs 
compétences, tout en travaillant à leur faire une vraie place 
au sein du Centre, du quartier et de la société.

O 5 / Accompagner les jeunes vers l’emploi en repensant 
leur suivi, en les mettant en lien avec des employeurs, en 
les aidant dans leurs démarches, en associant mieux leurs 
parents. 
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le travail sur les résultats attendus, soigner la rédaction, 
UpÁpFKLU�XQH�RUJDQLVDWLRQ�DGDSWpH�j�FH�QRXYHDX�FRQWUDW�
de projet ;
- commencer à penser au 50ème anniversaire de notre 
association ou plus précisément des Centres Socio-
Culturels (qui a connu plusieurs associations de 
JHVWLRQ����HQ�HIIHW�QRXV�Q·DYRQV�SDV�SX�UpÁpFKLU�j�FHWWH�
anniversaire en raison des gros chantiers portés au cours 
de l’année 2017 ;
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DIVOUX Vincent
Directeur
Associatif-CDI

ETP 1/1

ANDREAU Patrice
Responsable vie locale et 
quotidienne
Associatif-CDI

ETP 1/1

Ressources techniques 
et logistiques

BENOIST Sébastien
Régisseur
Associatif-CDI

ETP 0,5/1

MENNI Jamel
Concierge
Municipal-CDI

ETP 1/1

BLANGENOIS Ludovic
Agent technique
Municipal-CDI

ETP 1/1

HOUADEF Aïcha
Agent d’entretien
Municipal-CDI

ETP 1/1

ARNAULT Amandine
Agent d’entretien
Associatif-CDI

ETP 1/1

BIDAUD Pamela
Chargée d’accueil 
et de communication
Associatif-CDI

ETP 1/1

YOUSSOUF Marie-Line
Chargée d’accueil 
Associatif-CDD aidé

ETP 0,8/1

Organigramme

Equipe d’accueil

AUBUGEAU Laurie
Chargée d’accueil 
et de communication
Associatif

ETP 1/1
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Pouvoir d’agir

Projet Tous connectés

TAKOURBI Abdellatif
Animateur informatique
Associatif-CDD

ETP 1/1

BAHROUNE Nabil
Animateur informatique
Associatif-CDI

ETP 0,33/1

DIABY Bafodé
Animateur
Associatif-CDD aidé

ETP 0,5/1
Association Espoir-CDD aidé

ETP 0,5/1

BOUCHAND Marie
Animatrice 
Associatif-CDI

ETP 0,8/1

AOUAD 
Djamal Abdou

Animateur
GESC-CDD Aidé

ETP 0.33/1

Secteur jeune

PAILLAT Florian
Animateur secteur jeune
animation de rue
GESC-CDI

ETP 0,61/1

BORBELY Blanka
Animatrice jeune et  
enfance/ Cantine T. 
Lainé
Associatif-CDI

ETP 1/1

EL HAIMOUR Mounir
Animateur jeune
Associatif-CDI

ETP 1/1

PETITJEAN Nicolas
Animateur jeune
Associatif-CDI

ETP 1/1

CAMARA Yadali
Animateur
Associatif-s.civique 

ETP 0,68/1

CHITOU Aras
Animateur
Associatif-CDD

ETP 0,55/1

GUERY Patricia
Animatrice chargée 
des évènements et du bénévolat
Associatif- CDI

ETP 1/1
GUIGNARD Flora

Animatrice Vivre Ensemble
Associatif-CDD

ETP 0,5/1
Animatrice contrat de projet
Associatif-CDD

ETP 0,5/1

BALAGUER Alberto
Référent et 
animateur famille
Associatif-CDI

ETP 0,6/1

PAPILLON Pierre
Référent Vieillissement
Associatif-CDI

ETP 1/1

Animation

BERRARI Daniel
Animateur 
Associatif-CAE/CUI

ETP 0,57/1

POTTIER Siméon
Animateur Echecs
Associatif-s.civique

ETP 1/1

GRIGORYAN Karen
Animateur Echecs
Associatif-CDI

ETP 0,05/1

Ressources administratives 
O\THPULZ�L[�ÄUHUJPuYLZ

COSTA Florence
Assistante 
administrative CSC 3 Cités
Associatif-CDI

ETP 0,4/1

BOUQUET Emilie
Comptable
Associatif-CDI

ETP 1/1
CRAMOIS Isabelle

Remplaçante

LEVEQUE Michèle
Secrétaire de direction
Municipal-CDI

ETP 1/1

MANCEAU Angeline
Communication
GESC-CDI

ETP 0,3/1



Rapport d’activité Rapport d’activité66 Organigramme Organigramme 67

PASQUIER Aymeric
Animateur CLM/ 
CLAS/Cantine/
vacances
Associatif-CDI

ETP 0.83/1

YOGO Eddy 
Animateur CLSH/
Cantine J. Brel/ 
Garderie du matin
GESC-CDI

ETP 0.82/1

BALLERY Chloé
Animatrice CLSH/ 
CLAS/ Cantine T. Lainé
GESC-CDI

ETP 0.7/1

TESSIER Yohann
Animateur CLSH/
Cantine J. Brel/ 
Accueil du soir
GESC-CDI

ETP 0.81/1

BOUNEAU Iléo
Animatrice Cantine 
J. Brel/ CLAS
GESC-CDI

ETP 0.48/1

CHOLIN Laetitia
Animatrice Cantine 
J. Brel/ Accueil du soir
GESC-CDI

ETP 0.66/1
DAOUD Anlyati

Animatrice Cantine 
J. Brel/ Garderie du 
matin/ CLM
Associatif-CDI

ETP 0.77/1

GIROIRE Amélie
Animatrice Cantine 
J. Brel
Associatif-CDI

ETP 0.24/1

NEUILLE Simon
Animateur Cantine 
J. Brel/ Accueil du soir
GESC-CDI

ETP 0.6/1

CISSE Mama
Animatrice Cantine 
J. Brel/ CLM
GESC-CDI

ETP 0.57/1

IRAGUHA 
Ange-Robert

Animatrice Cantine/ 
CLM/CLAS/vacances
GESC-CDI

ETP 0.6/1

PROVOST Etienne
Animateur Accueil 
du soir/CLAS
Associatif-CDI

ETP 0.59/1

CISSE Nesta
Animatrice Cantine 
T. Lainé
GESC-CDI

ETP 0.38/1

JUIN Audrey
Animatrice Cantine 
T. Lainé
GESC-CDI

ETP 1/1

Secteur enfance

GUENET Benjamin
Animateur Cantine 
J. Brel/ CLAS
Associatif-CDI

ETP 0.52/1

LACLAUTRE Marine
Animatrice Cantine 
J. Brel/ Accueil du 
soir/CLAS
GESC-CDI

ETP 0.66/1
VANTHUYNE Nicolas

Animateur Accueil 
du soir/ Cantine T. 
Lainé/ CLM
Associatif-CDI

ETP 0.89/1

AUBERT Thomas
Animateur Accueil du 
soir/ CLM
Associatif-CDI

ETP 0.83/1

ELAIMECHE Anissa
Animatrice Accueil 
du soir/ Cantine T. 
Lainé/ CLM
Associatif-CDI

ETP 1/1

BA Kalidou
Animateur CLAS/ 
Cantine T. Lainé
Associatif-CDI

ETP 0.63/1

KOUAKOU Typhanie
Animatrice Accueil 
du soir/CLAS/ Cantine 
T. Lainé
Associatif-CDI

ETP 0.46/1

CASTRO-CINTAS Mikaël
Responsable enfance et 
famille
Associatif-CDI

ETP 1/1

ROY Charlotte
Directrice CLSH
Cantine
Associatif-CDI

ETP 1/1

Directrice CLSH
Cantine
Associatif-CDI

ETP 1/1

BELHAJ Hanaé
Animatrice 
Remplassante
Associatif-CDD

BOMBARD Nadège
Animatrice CLAS/
vacances
GESC-CDI

ETP 0.52/1
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PIERSON David
Collège A
Elu en Mai 2015

Sortant Mai 2018

CAMARA Mamadou
Collège A - assesseur  
Elu en Mai 2016   

Sortant Mai 2019

SAILLIER Patrick
Collège A - Vice Président
Elu en Mai 2014

Sortant Mai 2017

BANGOURA Marie-Louise
Collège A - Trésorière
Elue en Mai 2016

Sortant Mai 2019

BILLAUD Jacqueline
Collège A
Elue en Mai 2014

Sortant Mai 2017

COURTAUDIERE René
Collège A    
Elu en Mai 2014

Sortant Mai 2017

SANTI Nadine
Collège A
Elue en Mai 2014

Sortant Mai 2017

SOURIE Bénédicte
Collège A
Elue en Mai 2016

Sortant Mai 2019

MOUSSAVOU Chiberth
Collège A - secrétaire adjointe
Elue en Mai 2016

Sortant Mai 2019

GRIGORYAN Anuch
Collège A
Elue en Mai 2014

Sortant Mai 2017

BRETAGNE Valérie
Collège A 
Elue en Mai 2016

Sortant Mai 2019

DELARUE Joëlle
Collège A - secrétaire  
Elue en Mai 2015

Sortant Mai 2017

MASSE Hélène
Collège A
Elue en Mai 2015

Sortant Mai 2018

RHALAB Mohammed
Collège A - Président
Elu en Mai 2014

Sortant Mai 2017

Collège A

Le Conseil 
d’Administration

2016-2017

THIBAULT Claude - titulaire

PROUST Colette - suppléante
Collège B
Elus en Mai 2014

Sortant Mai 2017

ABID ALI HAYDARI Saad
Collège B
Elu en Mai 2015

Sortant Mai 2018

GAUDESSE Florence - titulaire

EICHENLAUB Yves  - suppléant
Collège B
Elus en Mai 2015

Sortant Mai 2018

BRISSON Stéphane
Collège B
Elu en Mai 2015

Sortant Mai 2018

ELAMINE Omar
Collège B
Elu en Mai 2016

Sortant Mai 2019

AIME Jules 

RIMBAULT-RAITIERE 
Nathalie

RENAUDIN Denis

DIVOUX vincent

Collège B

Invités
CHARTON Cécile

Collège B - assesseur
Elue en Mai 2016

Sortant Mai 2019

APE
Jacques 

Brel

BONAMY Marie-Thérèse
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FDLWV�VLJQLÀFDWLIV�VXU�����

 - le résultat de l’année est de 6986 € contre 38 300 € 
l’an passé.   
 - les charges de personnel augmentent de 10 000 euros 
soit moins de 1% d’augmentation par rapport à 2015 
 
��OHV�IDLWV�PDUTXDQWV�ÀQDQFLHUV�SRXU�O·DQQpH������VRQW���

Rapport 
ÄUHUJPLY

Résultat

2015 2016

38282 € 6 986 €

Charges 
d’exploitation

Charges de personnel

2015 2016

81% 80%

Subventions

2015 2016

91% 93%

2015 2016

1 568 500 € 1 612 655 €

- embauche CDD à mi-temps pour Résidence Inter 
Générationnelle : 20 000 € 
- embauche d’un mi-temps provisoire en soutien à la 
démarche de contrat de projet 

- notre dépendance aux subventions est grande avec 
plus de 93% de produits sous cette forme.  
- une hausse des subventions d’environ 100 000 euros 
liée notamment aux apports de la fondation AG2R, 
GH�OD�FRQIpUHQFH�GHV�ÀQDQFHXUV��$UV��GpSDUWHPHQW��
CNSA…)  

Charges Réel
2015

Réel
2016

Budget 
Prévisionnel

2017

60 Achats  58 288 €  61 279 €  57 700 €

61 Services extérieurs  85 328 €  97 179 €  109 500 €

62 Autres charges 
externes

 549 295 €  579 223 €  588 200 €

63 Impôts et taxes  50 065 €  49 644 €  51 500 €

64 Charges 
de personnel

 790 065 €  781 156 €  805 600 €

65 Autres charges  722 €  630 €  1 500 €

66 &KDUJHV�ÀQDQFLqUHV  -    -    -   

67 Charges 
exceptionnelles

 19 192 €  4 009 €  -   

68 Dotations (provisions, 
amortissements)

 34 668 €  43 545 €  45 000 €

6894 Fonds dédiés  91 512 €  94 905 €  -   

6 Total des 
charges

 1 679 135 €  1 711 570 €  1 659 000 €

Produits Réel
2015

Réel
2016

Budget 
Prévisionnel

2017

70 Rémunerations des 
services

 70 047 €  66 080 €  63 500 €

74 Subventions 
d’exploitation

 1 449 173 €  1 547 512 €  1 546 900 €

75 Autres produits  5 753 €  4 796 €  5 000 €

76 3URGXLWV�ÀQDQFLHUV  4 467 €  2 998 €  3 000 €

77 Produits 
exceptionnels

 40 770 €  5 052 €  -   

79 Reprise s/amorti et 
provision

 7 000 €  -    -   

79 Transferts de charges  16 787 €  34 851 €  10 600 €

7894 Fonds dédiés  123 420 €  57 266 €  30 000 €

7 Total des 
produits

 1 717 417 €  1 718 555 €  1 659 000 €

3L�JVTW[L�K»L_WSVP[H[PVU�
L[�SL�I\KNL[�WYt]PZPVUULS
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ACTIF PASSIF

2015 2016 Evol. 2015 2016 Evol.

Immos 142 205 € 162 544 € 14% Fonds 
associatifs

598 268 € 620 736 € 4%

Capitaux 
stables

Dispos et 
créances

735 925 € 808 078 € 10%

Provisions  48 875 € 57 600 € 18%

Dettes et PCA  230 987 €  292 286 € 27% Passif 
circulant

TOTAUX  878 130 € 970 622 € -11% TOTAUX 878 130 € 970 622 € -11%

Le bilan

��OD�FDSDFLWp�G·DXWRÀQDQFHPHQW��HW�GRQF�G·LQYHVWLVVH-
ment) est de 41 804  € (contre 35 500 € en 2015)
- le Fonds de Roulement est de 515 792 € contre 505 
000 € en 2015.  
- Il représente 4 mois du budget des charges, soit 1 
mois de plus que les années précédentes. 
��OD�VLWXDWLRQ�ÀQDQFLqUH�GH�O·DVVRFLDWLRQ�HVW�VDLQH�

- Nos principaux investissements en 2016 ont été :
- Un véhicule adapté aux seniors (15 000 euros) 
- Un aménagement d’une partie des locaux collectifs 
de la résidence intergénérationnelle pour créer un 
nouvel espace (17 000 euros)
- Du matériel informatique et des logiciels (13 000 
euros)
- Du matériel d’entretien des locaux (7 000 euros)
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Donner « le pouvoir d’agir aux habi-
tants »

Alain Claeys a commenté les enjeux des conventions.
Dans les quatre années à venir, des habitants de Poitiers 
devraient expérimenter leur pouvoir d’agir grâce à l’im-
plication des maisons de quartier. Cette volonté était 
YLVLEOH�VXU� OHV�DIÀFKHV��HQ�ERQQH�SODFH��VDPHGL�PDWLQ��
au centre d’animation des Couronneries, à l’occasion de 
la signature des conventions d’objectifs entre la Ville 
de Poitiers, la Caf et les 10 maisons de quartier. Elle a 
été par ailleurs clairement énoncée par le député maire 
Alain Claeys et à travers les initiatives en cours, en de-
venir ou abouties, exposées par des bénévoles et salariés 
de cinq maisons de quartier. Nous reviendrons dans un 
prochain article sur ces témoignages.
« Donner le pouvoir d’agir à nos concitoyens est essen-
tiel si on veut que le vivre ensemble soit une réalité. 
Mais avant qu’ils puissent agir, il faut effectuer à leur 
LQWHQWLRQ�XQ�WUDYDLO�G·LQIRUPDWLRQ�DÀQ�TX·LOV�DLHQW�WRXV�
les éléments pour se faire une opinion », observait l’élu. 
Les conseils citoyens, de quartier et comité de quartier 
seront les premiers concernés.
Les valeurs de la laïcité soulignées dans une charte 
FRQVWLWXHQW�XQ�VRFOH�WRXW�DXVVL�DIÀUPp��(OOHV�VRQW�pQRQ-
cées dans les textes signés par les trois partenaires. « 
Cette charte de la laïcité, c’est simplement pour rap-
peler tranquillement ce que sont nos valeurs et non pas 
pour stigmatiser. La laïcité est forte à condition de res-
pecter la diversité », déclarait Alain Claeys.
Pour la première fois, depuis 1984, la Caf de la Vienne a 
signé avec la Ville de Poitiers un accord-cadre incluant 
tous ses champs d’intervention : la petite enfance, l’en-
fance, la jeunesse, la parentalité, la conquête des droits 
(en luttant contre la fracture numérique), l’animation 
de la vie sociale. 11,5 millions seront attribués à la Ville 
dont 6,5 pour les maisons de quartier. La Ville engage 10 
millions par an.

M.-C. Bernard

Des cercles pour rapprocher

Le centre socioculturel crée des «cercles d’habitants» 
pour développer la participation citoyenne à ses projets.

Mohammed Rhalab, le président des CSC des Trois-Cités.
AMAR PIERRE
Au fur et à mesure de l’avancée des objectifs du contrat 
de projet 2013-2017 des centres socioculturels des Trois-
Cités, il est apparu nécessaire de créer des chantiers « 
pour que chacun puisse trouver un cadre d’investissement 
» explique Mohammed Rhalab, le président des CSC. Ces 
chantiers existent depuis près de trois ans (vieillissement 
intergénérationnel, évènements, réussite éducative, 
pourvoir d’agir et associations). A leur tête, des binômes 
administrateur/salarié. Et ça fonctionne plutôt bien. « 
Chacun a trouvé sa place et apporte son savoir-faire » se 
réjouit le président.
Il souhaite désormais aller encore plus loin dans la 
démarche en créant, indépendamment des groupes de 
travail existants, des cercles en lien avec le chantier 
concerné. Une nouvelle organisation mise sur pied à la 
fois pour maintenir la dynamique, développer toujours 
plus la participation et le pouvoir d’agir des habitants 
mais aussi préparer la relève. Il propose également 
la création d’un bureau élargi au sein du conseil 
d’administration, c’est-à-dire d’ouvrir les réunions du 
bureau à tous les administrateurs. « Il ne faut pas oublier 
que certains bénévoles sont là depuis 10 ans » explique-
t-il.
Aux Trois-Cités, les choses vont vite. Sous l’impulsion 
des bénévoles et des salariés, six cercles (cercle des 
seniors, d’animations, des parents, des enfants et 
des jeunes, des habitants et des associations) se sont 
RIÀFLHOOHPHQW�FRQVWLWXpV�GqV�OH���DYULO��,OV�VRQW�FRPSRVpV�
de 20 à 30 personnes prêtes à contribuer à un travail 
permanent d’évaluation, de diagnostic et d’orientation 
du CSC. D’autres cercles verront le jour. Les volontaires 
y seront évidemment les bienvenus. « Aujourd’hui les 
gens travaillent pour eux et pour les autres. Demain, 
ils développeront de nouvelles idées et de nouveaux 
projets, bien au-delà du quartier » assure Mohammed 
Rhalab. 
> Pour rejoindre les cercles: prendre contact avec les 
binômes sources via l’accueil des CSC, tél. 05.49.01.29.97.

La Nouvelle République : Les infos de la commune 
Poitiers
18/03/2016
Alain Claeys a commenté les enjeux des 
conventions.

La Nouvelle République : Les infos de la commune 
Poitiers
29/04/2017
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Quand la vidéo vient au secours de 
SDUHQWV�HQ�GLIÀFXOWp

Se livrer devant une caméra pour rétablir la 
FRPPXQLFDWLRQ� HQWUH� IDPLOOHV� G·HQIDQWV� HQ� GLIÀFXOWp�
et professionnels de l’éducation : dans un quartier 
populaire de Poitiers, cette initiative permet à tous de 
mieux se comprendre.

 
Le centre socioculturel des Trois-Cités, situé au cœur 
d’un quartier populaire de Poitiers, expérimente depuis 
2014 un projet visant à développer le « pouvoir d’agir » 
des habitants. Une démarche originale qui permet aux 
SHUVRQQHV�TXL�VRQW� OH�SOXV�HQ�GLIÀFXOWp�GH�SDUWLFLSHU�j�
la coconstruction de solutions aux problèmes qu’elles-
PrPHV�RQW�LGHQWLÀpV�
Aux Trois-Cités (les cités en question sont celles de Saint-
Cyprien, du Clos-Gaultier et des Sables), les logements 
collectifs côtoient un habitat pavillonnaire, un centre 
commercial et un bureau de poste. Ici vivent quelque 12 
000 habitants, avec 25 % de taux de chômage, une forte 
mixité sociale et un tissu citoyen très vivant, avec pas 
moins de 70 associations.
« L’idée est de montrer que l’expérience et le vécu 
des habitants leur donnent une expertise indéniable 
pour analyser et comprendre un sujet, puis rechercher 
des solutions avec les autres acteurs », explique Marie 
Bouchand, l’animatrice qui pilote le projet avec le groupe 
GH�SDUHQWV��©�4XDQG�RQ�UHQFRQWUH�GHV�GLIÀFXOWpV�DYHF�XQ�
enfant, on est souvent seuls. Et le jugement des autres 
peut constituer un frein », soulignent ces derniers.
Le centre socioculturel teste un dispositif pilote 
pour améliorer la communication entre familles et 
SURIHVVLRQQHOV�� 8QH� TXLQ]DLQH� GH� SDUHQWV� RQW� ÀOPp�
GHV� WpPRLJQDJHV� TXL� LOOXVWUHQW� OHV� GLIÀFXOWpV� GH�
communication rencontrées avec les travailleurs sociaux 
HW�OD�FRPPXQDXWp�pGXFDWLYH��$X�ÀQDO��XQH�YLGpR�G·XQH�
quinzaine de minutes dans laquelle six personnes - 
trois parents et trois professionnels – livrent ce qu’ils 

Discosoupe au Bistrot d’Hiver

Avant de déguster, il a fallu éplucher et préparer les 
fruits et légumes. Le tout en musique, dans la bonne 
humeur et l’ambiance des grands jours.

Force est de constater que depuis l’instauration des « 
Bistrots (*) », la réussite est au rendez-vous. C’était 
encore le cas vendredi soir, place de France. A l’invitation 
de l’association des centres socioculturels des Trois-
Cités, en partenariat avec le collectif poitevin Double 
Mix, les habitants du quartier étaient conviés à un Bistrot 
d’hiver proposé sous la forme d’une « Discosoupe ». « 
Pendant que le DJ mixe le son, les autres mixent la soupe 
» résume Thomas Coutineau, du collectif Double Mix. « 
Ça faisait longtemps que nous avions envie de le faire. Le 
côté participatif, le support cuisine et la sensibilisation 
au gaspillage alimentaire collent complètement à nos 
actions » explique Patricia Guéry, animatrice en charge 
des événements aux CSC. Le collectif poitevin Double 
Mix est un habitué de ce type de manifestation. « Notre 
objectif est à la fois de sensibiliser sur le gaspillage 
alimentaire mais aussi de faire se rencontrer les gens ». 
Effectivement, installés autour des tables, les habitants 
préparent, en musique et dans une ambiance généreuse, 
les fruits et légumes qui serviront pour le dîner. Mais 
pas n’importe lesquels. Des produits frais, rebuts ou 
invendus, récupérés auprès de grandes surfaces. « Plutôt 
que de les mettre à la poubelle, on leur a demandé la 
possibilité de les récupérer. Cinq magasins ont accepté. 
Avec ça, on va faire 30 litres de soupe, des salades de 
crudités, des jus de fruits et des smoothies à l’aide du 
vélo Blender. On essaie de tout valoriser » explique 
l’animateur. Vendredi soir, ils étaient une cinquantaine 
d’habitants, manifestement heureux d’être là. « Après, 
on va déguster et la musique montera d’un cran. Chacun 
fera ce qu’il voudra » indique Thomas Coutineau. Des « 
Bistrots », il y en a un par saison. Le prochain aura lieu le 
jeudi 23 mars, un « Bistrot de printemps » en compagnie 
de l’orchestre Poitou-Charentes.
(*) Evénements festifs et populaires, « les Bistrots » 
permettent entre autres aux habitants des 3 Cités 
d’assister gratuitement, à l’invitation et l’initiative des 
CSC des 3 Cités, à des spectacles, concerts, cinémas en 
plein air et soirées à thème.
Collectif Double Mix: www.facebook.com/
doublemixpoitiers

AMAR PIERRE

La Nouvelle République 
8/02/2017
Vendredi, des habitants des Trois-Cités ont participé à un 
«Bistrot d’hiver» où l’on a mixé du son et des légumes.

LE MONDE 
03/03/2017

ressentent.
« Les parents se sentent culpabilisés et coupables »
Trois habitants du quartier sont venus au centre des Trois-
Cités témoigner de cette expérience. Salima Kerroumi, 
PqUH�GH�TXDWUH�HQIDQWV��UDFRQWH�DLQVL�FRPPHQW�VRQ�ÀOV�
a été placé en classe pour l’inclusion scolaire (CLIS) à 
la sortie de la maternelle sans qu’elle soit associée à la 
décision par les professionnels de l’éducation.
« Pour eux, c’est lui qui ne se mélangeait pas, il n’allait 
pas vers les autres, il était toujours à l’écart, dans son 
coin, témoigne-t-elle. Tu as l’impression qu’on te parle 
GH�WRQ�ÀOV��PDLV�F·HVW�SDV�WRQ�ÀOV��SXLVTXH�j�OD�PDLVRQ��
c’était pas du tout ça ! Il jouait avec les autres… On m’a 
GLW���́ 9RWUH�ÀOV�LUD�HQ�FODVVH�SRXU�O·LQFOXVLRQ�VFRODLUHµ«�(W�
puis voilà ! J’ai eu l’impression que la décision était prise 
GqV�OH�GpSDUW��ª�8QH�GpFLVLRQ�GLIÀFLOH�j�FRPSUHQGUH�SRXU�
cette couturière qui déplore le manque de concertation: 
« Tu as l’impression qu’il n’y a qu’eux qui savent tout ! »
Un avis partagé par David Pierson, père de trois enfants 
qui avaient été placés en famille d’accueil : « Quand 
l’éducatrice a lancé au juge que mes enfants avaient de 
la carence – c’est-à-dire qu’ils perdaient du poids quand 
ils venaient chez nous –, on s’est demandé ce qu’on avait 
fait, si on était de mauvais parents… Ca nous a vraiment 
remis en cause en tant que parents. » Ce cuisinier 
dénonce lui aussi le manque de communication: « Une 
famille d’accueil doit travailler sur l’éducation avec les 
parents. Ça n’est pas à elle de décider seule ce qui est 
bien ou pas pour les enfants. »
« Les parents se sentent culpabilisés et coupables, 
car souvent, ils sont les derniers informés quand une 
décision est prise », renchérit Patrick Saillier, dont la 
ÀOOH� FRQQDvW� GHV� GLIÀFXOWpV� VFRODLUHV�� &H�PDoRQ� GH� ���
ans, père de trois enfants, estime que « la peur et le 
manque d’informations peuvent constituer des freins 
pour la réussite et le bien-être de l’enfant ». Pas facile 
GH�FRPPXQLTXHU�TXDQG�XQ�FOLPDW�GH�GpÀDQFH�VH�PHW�HQ�
place : « On a peur de se tromper, peur du jugement des 
autres… »
« Thérapie de groupe »
'·R��O·LGpH�GH�SDUWDJHU��j�WUDYHUV�OHV�WpPRLJQDJHV�ÀOPpV��
ce que peuvent ressentir les parents quand leur enfant 

UHQFRQWUH� GHV� GLIÀFXOWpV�� ©� dD� P·D� WRXFKpH�� oD� P·D�
rappelé mon passé, commente, émue, Salima Kerroumi, 
en évoquant ces récits. Grâce aux témoignages des 
autres qui ont vécu la même situation, je ne suis plus 
seule. » « Ces témoignages ont agi comme une thérapie 
de groupe, car ce n’était pas facile de parler », reconnaît 
David Pierson. Ayant retrouvé la garde de ses enfants, il 
peut louer l’effet thérapeutique de la démarche : « Ça 
a été un travail sur nous-mêmes, et cela m’a soulagé. »
Une expérience positive également pour Patrick Saillier 
: « Ça rassure, car vous vous dites que cela ne vient 
pas forcément de vous, qu’il y a d’autres facteurs qui 
entrent en compte… On ressent moins de culpabilité. » 
Une thérapie par la parole qui a permis à ces parents de 
s’exprimer, mais aussi de mieux comprendre les attentes 
des professionnels de l’éducation.
« Ça a changé l’image que j’avais des enseignants, 
reconnaît Salima Kerroumi. Je me suis rendu compte 
TX·LOV�Q·pWDLHQW�SDV�´WRXV�SDUHLOVµ��TXH�FHUWDLQV�IDLVDLHQW�
attention à la manière dont ils parlaient aux parents, les 
associaient aux décisions. Certains professionnels ont pu 
connaître les mêmes problèmes que nous, car la plupart 
sont eux aussi parents. »
Il va falloir maintenant mobiliser l’ensemble des acteurs 
VRFLR�pGXFDWLIV� GX� TXDUWLHU�� ©� /·LGpH� HVW� TXH� FH� ÀOP�
serve de support à des temps d’échange entre parents 
HW� SURIHVVLRQQHOV� ª�� DIÀUPH� 0DULH� %RXFKDQG�� ©� 2Q� D�
envie de faire germer le projet ailleurs », ajoute Patrick 
Saillier.
6RÀHQ�0XUDW��UHSRUWHU�FLWR\HQ�
Paroles de sans-voix, un projet original
Donner la parole à ceux que l’on n’entend pas – ou si peu 
– dans le débat public, et ce à l’approche des échéances 
électorales que l’on sait : c’est la raison d’être du projet 
éditorial Paroles de sans-voix, fruit d’un partenariat 
entre Le Monde, l’Association Georges-Hourdin (du nom 
du fondateur de l’hebdomadaire La Vie, qui appartient 
au groupe Le Monde) et cinq associations actives dans 
la lutte contre la pauvreté et l’exclusion (Amnesty 
International, ATD Quart Monde, Cimade, Secours 
catholique, Secours islamique).
Autre aspect original de l’opération : les articles sont 
rédigés – et les vidéos tournées et montées – non par 
la rédaction du Monde mais par l’équipe des Reporters 
citoyens, des jeunes issus de quartiers populaires 
d’Ile-de-France qui ont suivi une formation gratuite au 
journalisme multimédia.
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Spectacle en appartement chez la 
maman guinéenne

/D����H�pGLWLRQ�GX�IHVWLYDO�´�eFRXWH]�YRLU���µ�VH�SRXUVXLW�
et ne déroge pas à ses incontournables rendez-vous que 
sont les spectacles chez l’habitant.
 On m’a proposé d’accueillir un spectacle chez moi, j’ai 
dit oui ! explique tout simplement dans un sourire Lala 
Diaby. Cette maman guinéenne habite les Trois-Cités 
depuis 2011 après avoir vécu du côté de la porte de 
Paris. En recevant dans son salon l’atelier de percussion 
et deux jeunes élèves comédiens du Conservatoire, elle 
a bien sûr pensé à ses quatre enfants de 8 à 12 ans et à 
leurs copains, invités en nombre.
Vrai bonheur
 « D’une année sur l’autre, on propose à ceux qui 
assistent aux spectacles chez l’habitant de recevoir 
à leur tour, explique Patricia Guéry, animatrice au 
centre socioculturel des Trois-Cités. Lala fréquente 
régulièrement le café des parents le mercredi après-midi 
et est copine d’une maman qui a accueilli l’an passé. Ça 
s’est fait tout naturellement. »
Si le froid piquait mardi soir du côté des Trois-Cités, la 
chaleur était présente dans toutes ses dimensions dans 
l’appartement de Lala. Une trentaine d’enfants et des 
mamans ont partagé avec bonheur la soirée. Les rythmes 
et les étonnantes sonorités proposés par les objets 
PXVLFDX[� �WX\DX[�� SRW� GH� ÁHXU�� SDSLHUV«�� GX� JURXSH�
de percussionnistes mené par Jean-François Grosbras 

La Nouvelle République : Les infos de la 
commune Poitiers
5/12/2016
L’atelier de percussions du Conservatoire en phase avec le 
jeune auditoire.

et Pascal Delage, ont alterné avec les textes de Karl 
Valentin joués avec brio par les apprentis comédiens 
Romain et Valentin. Le spectacle une fois terminé, la 
cuisine guinéenne et le bissap (boisson de fête à base 
GH�ÁHXUV�G·KLELVFXV�VpFKpHV��SUpSDUpV�SDU�/DOD�RQW�pWp�
appréciés pour clôturer ce moment de partage.
à suivre
Gratuit et organisé par le Conservatoire de Poitiers et les 
centres socioculturels des 3-Cités, le festival « Écoutez 
voir ! » se poursuit jusqu’au 9 décembre. Au programme 
�KRUV�UHSUpVHQWDWLRQV�VFRODLUHV��GH�FHWWH�ÀQ�GH�VHPDLQH��
 > So in love. Jazz et chansons françaises avec Caroline 
Devergne (chant) et Marc Brochet (piano). Jeudi à 
11 h 15, centre commercial des 3-Cités.
 > Danses arméniennes. Par l’association Hayer du Poitou 
jeudi 18 h 30, logis d’Osmoy. Préparation collective d’une 
spécialité culinaire partagée après le spectacle dès 17 h.
 > Puzzles musicaux. Comme au début du 16e siècle 
en Italie avec un ensemble de violes du Consevatoire. 
Vendredi à 18 h 30, médiathèque des 3-Cités.
 > Fantaisie zoologique. Bon nombre d’œuvres musicales 
font référence aux animaux. La classe de chant du 
Conservatoire propose quelques pièces choisies. Samedi 
3 à 16 h, résidence Troubat.
 > Les Impromptus. Spectacles surprise de quelques 
minutes. La nouveauté de cette 18e édition. Samedi 3 à 
15 h et 17 h au centre commercial des 3-Cités.
Plus d’infos sur conservatoire.poitiers.fr et 3cites-csc86.
org
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